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Eugène YSAYE 
iLUge vient de rendre hommage, avec un vibrant 

lthousiasme. d Eugène Ysaye. un de ses enfants les 
us aimés un de ceux en qui s'incarnent le mieux la 
nsibilité wallonne. l'amour de la musique, l'esprit le 
us alerte et la foi dans l'art lyrique. /oignons notre 
>mmage b celui dt la Citt ardente. Celte émnuvanJt 
présentation fut un couronnement de carrlàrir. 
Eugtne Ysaye r Que de joies nous devons d ce grand 

~iste de chez nous/ Quelle gratitude U mériter Voici 
~ dtmi-sitcle qu'Ysaye nous aide. en nous initiant aux 
nombrables beautés de la musique. d nous élever au· 
ssu.s des préoccupations de l'existence quotidienne. 
pmment ne poinJ vouer de la reconnaissance a celui 
~ a conduit plusieurs générations par la main dans 
prestigieux jardin o~ jaillit l'inspiration des maitres? 
nous a fait comprendre ce qu'il y a de profond dans 
musique.. Sol1$ son prodigieux archet , son violon 

brt av" une émotion dont l'écho résonne dans nos 
eurs. 
Eug/ne Ysaye a porté , aux quatre coins du monde. 
renom de l'école belge. de l'école liégeoise, du vlo-

n. AvPc tes César ThOmpson. les Ovide Musin, les 
archot . el tant d'autres . Il a fait consacrer au loin 
11111ire de nos violonistes. 
Quel est celui d'entre nous qui n'a point senti ses 
upitres se mouiller en tcoulilnt chanter 11 violon 
Eugène Ysaye t 
f ritz Kreisler, Jacques Thibaud, Huberman sonJ, 
rtes, d'admirables virtuoses du violon. Mais Ysaye 
t t11u;ours pour eux lt " ftlaltre '" celui que l'on ré­
re. celm qui découvre dans une œuvre son sens 

~ lime el sait faire partager d l'auditeur l'émotion qu' il 
1 ssent. Ysaye est l'un de ces prtdestinés, un de ces 

>mmes qui savenJ farre aimer ce qu'ils aiment et 
~ mirer ce qu'ils admirent. 

Nous n'a vons pas perdu le souvenir d'une séance de 
usique de chambre que donnèrent, U y a trentre­
i!)is ans. au Conser1•atoire de Litge , sous les auspices 

des Concerts D11mont-Lamarche, Eugtn1 Ysaye, Raoul 
Pugno et jean Gérardy. 

Ui séance devait commencer Il huit heures du soir. 
A deux heures de l'aprts·midi, la file des auditeurs qui 
attendaient l'heure de l'ouverture des portes commen· 
çait au Consi,.Vatoir1 pour finir d la statue de Chàrle· 
magne. 

Quelle inoubtia/Jle soirée 1 Quelle communion de P"n­
sée chez les' trois grands ·artistes 1 Pugno était l'oint 
de.s trois. Penché sur le clavier. les yeux fixés sur la 
partition. le pianistt français jouait avec une inimitable 
clarté et une .!mouvante sobriété d'expression. 

Le violoncelliste Jean Gérardy, - Wallon comme 
Ysaye, - le plus /eune du trio. fit admirer la sonoriU 
pleine et limpide de son instrument. 

Ysaye, de sa haute taille, debout, devant son pupitr1, 
les dominait .sans chercher un instant d accaparer l'at­
tention au détriment de ses deux grands ami.s' la mu­
sique seule comptait. Lti yeux fum~s . Ysaye foi.sait, 
de toute son ll17!e, chanter son violon avec un accent qlll 
donnait le frisson. 

Il nous souvient aussi avoir enlendu Ysaye et Pugno 
iouer la Sonate à Kreutzer. Beethoven fut-il ;amais 
mieux cClmpri.s que par ces deux grands artistes? Avec 
quel art ils en dégageaient la poignante douleur/ 

Ui célébrité du violoniste Y say1 a été consacré• pat 
tous les pays. 

Les· compositeurs de ces cinquante dernières années 
qui ont écrit pour le 11iolon onl tous dédié des œuwes 
à Ysaye, sachant que nul mieux que lui ne pourrait 
les jouer. 

t" 
Après avoir rendu hommage au 1'ioloniste, U importe 

de dire avec quel fervenl enthousiasme Eugène Ysay• 
s'est attaché d fair1 connait" du public befi• 1 .. 
œuvres des compositeurs modernes. 

Ui génération actuelle ne sait peut-lire pas qui c'•at 
au cours des séanus musicales qui SI donnaient dJl11' 
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lit d'exposition de La Libre Esthélique, au milieu 
lableaut des maitres de /'impressionnisme français, 

Euglne Ysave et Octave Maus, directeur d~ L'Art 
eme, {irint connaitre - avant que l'on songe6.t, 
leur pays, b les faire exécuter - les œuvres des 
osileurs français Debussy, Vincent d'lndy, Pierre 

Brtville, Duparc et tant d'autres? 
laude Debussy ne l'oublia jamais et lorsqu'il eut 
iné le cht/·d'œuvre qu'est Pelléas el t'l\élisande, 
d Eug~ne Y$Q)·t qu'il le dédia. Mail Ysaye, tou­
géntreux envers ceux qui ont le culte dt la mu· 

t, pria Debussy. le 1our nû Pelléas et Mélisande 
mis en r~pétitirm a /'Optra de Paris, dt biffer son 

de la première page de la partition et d'y Inscrire 
m du directeur de /'Opéra. 

prês les stances de musique de chambre données 
Libre Esthétique, Ysaye songe d faire connaitre 

œuvres tcr11es pour orchestre par tes musiciens 
gers et btl11es et non encart exécutüs b Bruxelles. 
d~ Guillaume Guidé, professeur dt hautbois au 

cr>'atoire dt Bruxelles. Il crée un orchestre el di· 
les concerts ,qui portaient son nom. Ces concerts 

donnaient au Thé41rt de !'Alhambra et au ThM.tre 
la Monnaie. 
andis qu'au Conservatoire, Gevaert Initiait le public 
el/ois b l'art de Gluck, Ysaye fallait applaudir les 
rcs lts plus modernes. 
uil arumaltur qu'Eugène Ysaye 1 Nous l'avons en­
u eipllquer Il 11 son " orchestre l'a:uvre qu'il élu· 

Qutl enthousiasme et quelle clartt 1 D'un mot, il 
lt comprendre l'œuvre Il interpréter. 
tp11ls, lt Maitre ne cesse de se consacrer d l'art 
est toute sa Joie tl toute sa vie. 
eux qui ont eu le privilège d'ttre rtçus par lui, 

son home dt l'avenue Bru11man11, ont subi le 
rme dt sa conversation. Il n'est pas un musicien qui 

t Il Bruulles sans aller saluer lt maitre. Les 
es n'ont pas tlfleuré la fraicheur de son esprit: 
s n'ont fait qu'accroitre son amolur dt t.i musique. 
oici qu'il présent. M. François Gaillard, drruteur 
Thé4tre Royal de uége, vient de mettre b la scène 
opéra wallon, Piére li Houyeu (Pierre le Houilleur), 
t la musique et les paroles sont d'Euatne Ysaye. 
'œuvrt fui écrite peadanl lt séjour qut le Maitre 
ns le Midi en 1929. Depuis longtemps. il songeait 

crire une œu1•ri pour lt lhidtre - unt œal'fe qui 
li la sclnt dts ouvriers acllons. parlant leur langue, 
nt pour unt mbne cause, au milieu d'un drame 
e dt passion tl de dft'Ouemrnt. L'a·u1·re est a·al· 

è par sa sensibilité tl aussi par sa vigoureuse 
chise. Elle est un hommage du musicien Il la pe· 
patrie ou Il vit le iour et dom il aime les paysages, 
aspects Il la fois tragiques dans la région dts usines 
es lerrfls, et attendrissants dans les petites valUts 
l'industrie n'a pas en•·ahies. 

musique dt Piére li Houyeu est l'harmoniew: 
1 dt l'dmt n·allonne tl lt llmol~nagt dt l'attache· 

qu·Eugi.nt Ysaye pvrle Il son pa)·s et Il sa ville 

l 
q . qrg~ 

l:œ ~et IW'donne âa 
I ... ~- uu1c. I~ g""ic.c:nr CONCESSiOtt • 
~W~""""...., 1lO 1 ~ IL PATURiEAUX 

Le Petit Pain du Jeudi 
A Monsieur llall (?) 

•aodidat aa t11ône d'Anglete11r<e 

Voire nom, d'ailleurs ~rché, défiguré, diversifié 
par la presse, se trouve, Monsieur, allonger la liste de 
divers amaieurs de couronne qui ont diverti leurs 
contemporains. Tels lurent Naundorl, l'empereur du 
Sahara; le roi d'Araucanie, etc., tous braves gens qui 
se dirent qu'ils avaient des droits au irône, à un trône 
d'ailleurs quelconque. On raconte que Villiers de l'Isle 
Adam alla e~pliquer à Napoléon Ill ses droiis à la cou­
;onne de Ch)'pre et de Jérusalem. Napoléon ne fut pas 
convaincu. et Villiers l'échappa belle . car il aurait laiss6 
le souvenir d'un personnage aussi comique que ce 
prince de Wied, roi d'Albanie, méconnu par les Mer. 
dites (du moins on nous a dit qu'ils s'appellent comme 
ça), ce prince de Wied à qui - souvenir mélancolique 
- nous devons nos dernières rigolades d'avant-guerre. 

Quand on regarde autour de soi, on ne voit que 
trônes renversés, monarques massacrés, exilés; cer· 
tains gisent toujours là les quatre fers en l'air, d'autres 
deviendront poniers de cinéma... Le corporation ao 
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de,·rait de veiller sur ceux de ses membres qui ~ni 
dans la mouise e1 réduiis à l'êmde des cocktail,, il fau­
drait un conseil de l'ordre, une caisse de retraue La 
manifes1a1ion, quoi. d'une vraie solidarité. Au lieu de 
cela. nous voyons qu "un roi en exercice se méfie de ses 
conlr~res in partibus, comme de la peste, el les 1ien1 h 
distance de hal!ebarde. Ce n'es1 même pas joli. joli. 
noire sensibilité en est 6mue: msis nous pensons que 
ce n'est que de la façade, qu'en r6alilé le riche mo· 
narque, sur son rrôr.e, fair à l'occasion un clin d'œil au 
cousin découronné, au pauvre type surveillé par la 
police, et !"invite à venir, qudnd roui le monde don, 
faire une partie de billard (entrée par la poterne du pa­
lais) et l fumer une bonne pipe. 

Peut-être bien qu'un de ces soirs George d'Angle­
terre vous fera, Monsieur, ce petit clin d'reil. Il pour­
rait alors, entre quarre-z-yeux vous dire ce que vaut 
la profession et la place que vous convoitez. 

Car, vous n'y allez pas avec le dos de la cuiller 
C'~t le trOne d'Angleterre quïl vous faut, besu 
meuble. antique, solide encore, bois de chëne (heArt of 
oakl et confortable. Ce tNne comporte des accessoires, 
\l.'indsor, Buclcingham, Sandrigham, e1 •m ntJTO'!Se tour 
en ors et glaces trainé par hui1 che,·aux cr~me N'ou­
blions pas un matériel prédeu~ que vous avez eu l'oc­
casion de voir et d'apprécier l la 1our de Londres. Tour 
ça, li vous faut donc tour ça. 

Vous avez essayé d'autres choses, le commerce, ln 
police, un peu de flnsuce. Auparavant. vous aviez 6té 
enn'-û-oze. (un timbrc-po"e de 25 centimes au lecteur 
de Pourquoi Pas.> qui de\incra que enn"-si-oze vcu1 
dire sous--offlcierl Cc qui 9e tr.iduit en angla!s : non 
commis1onned offiur. e1 s'abr~ge et se traduit en abré· 
16: N c. o. 's. C'est compllqut, l'ani:lais. 
Apr~s ces a\'8tarS, vous l\ez fait la m~me décou· 

yene que feu noire bon ami Christian Beck qui, d1ver-
1ement déçu par la vie. disait mélancoliquement: " je 
devrai$ ~tre empereur ou roi, je ne suis bon qu'à ça " · 

Ave1'vous conclu que vous n'étiez b-On qu'à ça? 
Vous remomiires, p&rait-il, au long de votre arbre g~· 
n6llo&ique et y decou' rires une couronne. ~1-ce celle 
dH Stuam? Les journaux, pas très ctlés sur l'his101re 
d'An1le1erre, om aussi parlé de Tudors e1 de Plantage. 
nets .. Peu impone. Le 1111 intéressant est que vou• 
avez, dires-,·ous, consuré \"Oire descendance d'une 
fami!;e ro~·ale dom vous ~1c~ le repré$cntan1 et l'héri· 
ber, lace l l'usurpat~ur George sur son rrf>ne . 

Dans ces affaires-Il, voyez-vous, la légi1im11t n 'es1 
pas çrand'cho•e e1 pos.s.!ssion vau1 rudement urrc. Un 
usurpareur couronné, c'es t un roi , un roi salli cour11nne 
c'est un ruu. Notre Satnr P~re a rn~ les pouces de,anc 
l'u5urpueur da Quirinal, que clnqutote ans d 'exerc"ce 
naieN m!ewr sacré que n'auraicra pc !aire touleS les 
wnces ampoules. U l1U1 tire dans la r!ace et s 'y tenir. 
Aujourd'hui, le Sjmptthiquc ,\lphor.se d'Es;lli;ne ne 
monte que dar.s '1es trains en or a~·h avoir foulé un 
tapis de ch 's de i:arc étendus.. Dans quelques se· 
auunes, il aura peur -eue un proch-\erbal pour !tre 
momé en deuxi~me cla~se a•ec un b1lle1 de rrols ème 
Et s'il n'y avait que ces dé.:héances-ll , . ma!s ctla ne 
tourne bien que pour les lrlpouilles. teb le /romai;1r.eux 
boul!on de Doorn .•• Son1cz l la r~n dont furent irai· 
I~ ce pauvre Charles de H011&rie et Celle Z11.1, d'ui· 
~-.. si lruma.ccsl Tou:cs «'t cboses-ll, ••nre COii· 
&in, c:ui - l v;· r.dwr, pourrait vous les dire , s11 lui 
p...aau fanttWe de vous prendre au ~r~x Mais. 
n&qua du mt1;er, traféd1es, ~enaœs . 1001 cela 0 '01 
pu fait pow- mater t:'I ya dant 80U&-Officier d'Angle­
...... - plue qi;.e i. u.:be .S. Chari .. I" et la cuU • 

lotine de Louis XVI. .. Ce que ne vous dirait peut 
pas un roi en e~crcice, c ·est le risque plUI grl\e q 
court désormais et plus d~cour2gean1 que le &l11ve, 
poignard, l'obus et 11 potence, le risque du nd icule 

Couronné, doré, chamarr6, avec son carroi.se &ta 
et ors, et Je sceptre, et le globe, et la main de justl 
e t le manteau d'hermine, un roi devient de plus en 
un merveilleux mannequin li qui on fair des ~vérc 
profondes et sans 1ucunc convicnon Ses plus llJ 
pamsans entendent mener ~r le nn ton 1rrespu 
ma1es1é. 

Cc roi, en l'honneur de qui on rire cent COUl-'S 
canon qu111d il va quelque pan (sic). ne peur pai., • 
1our !cul, nommer un &ardc champêtre. Il pcu1 cor 
ter que son p&)'S va l la dtrive, il ne peur pas !'arr~ 
Il sait qu'on ment l '!On peuple, il ne peut pn dlr.. 
menteur: « Vous mentez 11, Tout au plus, peur-li t 
~1verser, manœuHcr, convaincre dans 11 coull 
commc lirem, di1-on, Edouard VII et Léopold 
Qûelle misère! Alors, pourquoi es1-il la .:ible, é 
'antail à moineaux, lanreme, é1ique11c? 

LalSSOns l'hypc.rhfise qu'il lient aux honneurs. 
titres l l'é1ioue11e • V11us-m~me. Morisfcur, \OU: 
riez ~te es~ez de ces bêtise~ et de ce1 archal~e. 
1-il rien Je plus boulfon, dans ces temps $lnl loi 
ce rirre de maj~sré acconl~ l un mon51eur qu1 a 
au ventre ou aux dents, 

Majesré• Pour qu'un s'adrcssc ainsi l un horn 
•ans pouffer intérieurement, il fau1 qu:<1n uche 
·-ans pouvoir, il en tml)O'c par la rragn•ficcncc cc. 
tu1ionnellemen1 drssirruléc c!e son Ame: que llgon 
iOn poteau de gloire, Il demeure ma'gré 10\ll la vf& 
il faut qu'on sache qu'il • for en Lu1·même, autant 
50n peuple et son pays 

Majesté 1 Ce mot alors dcv1~n1 secrèremont 
comme une car~'S~ de Il mparhie . On le dvnnera 
lomiers aux demiera h~r;1icr.; des gloires Jynasuq 
à ceux qui rama,sèrem comme ils purent les dortl 
débris du pouv11ir bris~ ~r le ~up!e, pour uuver 
peuple, 

A,ez.,'OU~ r~flkhl l 101:1 ctla, Mt>nsleur"' Ve 
\"OllS •ous documenter si 'we coll5in G::Mgc 
1111 faire le pied de ~e l la porte dc 'flndsor 
Allez à Cannes; ri y a Il des auberges.de rors en exil 
D'ailleurs prérendant l la couwnnc d An1tle1crrc, 
•oilà arm~ pour lancer une nou,·clle marque do 
tarde ou faire du dn~ma C'est de quoi nous voua 
CllOl\I, 
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La guerre des deux perles 
• Jamal.s la prtmlhe Chambre du Tribunal ch11 de Parts. 

dée par M. Wattine, ne oonnut un tel luxe • de Joail· 
e • 111 un tel éblouissement... de mot.a. Lo prétoire en 

mblaU Illuminé. 
Dans des 1;1cbel.S de papfu tin les perles brllla1ent de leur 
u.s bel orient, p~rlts Cines et perlca !fnes cultivées. 
Les a\ocat.& se les p:issafent de main en ma!n et le mot, 
mot 6\'oe&teur de lunuère et de beaute, &tmb!a1t avec son 

r • cattaaDI., rulsRler sur les lèvres éloquente>: la per~ 

On ..Ut que les Ll'Ols Cbamb= syndical<• du nécociants 
diamants et en perles, de Par:s. ont Intente un proces 

la nouvelle Chambre syndicale de la Perle One de Cul· 
· , atm d'entendre ordonner qu'elle aupprlmàt de son 
lre le mot • fine •· 
Me de Salnt·Auban parla pour lca demandeurs en racon· 

t l..s orlelnes de la perle et sa poésie. 
D dHendll les droits de la !J<)rle d'Orient : la dènomlna· 

de perle fine ne sa~ s'appliquer qu'à elle ... 
Car la lutte 1'cst engagée autour d'un mot, d'un adjectl!. 

mot c nne • app3rtlendralt excJu.st,·emcnt à la perle 
uvaçc; U est COllS:\Crt pax un usaae ac!cuWre qui fait loi. 
X.. perle sauvaae lient son prestige de son anlfque renom· 
ée. Par l'adjonction du mot c !me • la perle cu!Uvée 

drall. se parer do ce prestige. 
L'oplnlon d'un gronJ n.!goclant, q!l'on a :;u.rnommé le 
roi de la perle • et dont le trOne rtaqua d'Ctre ébranlé 
., l'aventure, est nette : 

• Son1t0?1: qu'tl 1 a u.n nomb~ con3ldérable de proprlé-
1.res de perles. Ceux-el n'ont fait en les aohctant, qu'un 

l:ic>!Ulcot de tonds et cet arçcot rep~ntc 1tn p>trimolne 
&mtllal qui do:t olre défendu. Il n'C$~ pas exagére d'esu­

r la vt.kur des perles achetée:> à tr • .vcrs Je monde à 30 
•O mll11arcl4 de lrancs; U y a donc lnkrrt moral à ce 

ue plclllc Justice SC)lt rendue à c~tl.e mcrvtlll• de la nature. 
nt ta réputation date de quaronte ,1ec1es. 
• <kptndont, les iemmes sont per;>lcxl'L La ~crie !!ne, 
dcmment, m&la sur un JoU cou, qui dl.sUn1:11era IJl perle 

uvase de ln perle do culture? Les experts les plu.s malins 
'y trompent.. Et lù pN:ure en est qu'U y a un gros a?Tét 

la vente de la perle sauva11e nu prom de la perle de 
ture dont le prlx est sensiblement ln!~rlcur. • 

Mc l<!zllo"'ok> rtpondJt c.u nom de la Chl!mbre s;ndl<:a.le 
e la PTrlc fine de CUiture, de !'ans. et dit co.:r.ment 13. 
eune Ch3\nbre syndicale tut mcltee ,. &e constituer : 
c Pout ae detendre, car les adveni3trcs de la perle f!De de 

ture lurent v~héments et ne nt'cll~lTent aucun moyen 
'at~que. 

• Lorsque apparut la perle de culture, ce tut contre .ne 
e verltr.ble • levée de boucll= •I 

• L'heure des comparaisons a sonne t. dit plaisamment 
Jeune et dUllnguoi maitre et U mit eous les yeux du Tri· 

u.nal un lot de perll!S l'.U1cs sau,ases ~ un lot de perles 
es de cullure. 

Le Tribunal tout entier se pencha avec attrntfon sur ces 
U!S chooes, qui ont un rayon ncmt•nt de lumlere. Voici 

es coupe. dt per!n !Ir.es d'Orlc1't ct de culture. Le Tn· 
na! p:ut &e !aire de \1su une oplnlon. 
Me I<Wlto"·üy a."l&lysa alors lts ru·suments tecl'.nlqucs 

e ses advcn.1tres. Le poids? Les perh.,. "''u\•agcs se \"endent 
u polc!a, les ~ries de culture <lsalcment.. Le travail de la 

le? On travo.ll!e la perle de culture 10.rrondtsssge, pelage, 
ro;1111e1 aW>SI blrn que la perle >Au11tee. La rrueté? Les 

er les SAUVB8e& sont n:res de par un ayatcaie de ~e 
'tWnAln et de par la volonté du CO!UOrtlum lntércs:!é, qui 
'admet pas que le& perles de culture. qui eont au même 
Le Ille, qui rait payer aux pert .. nnu de cultun la même 
er que le& pcrle.s .uuvaaes. 

Le 11.sc. qui fai t pa;er aux parles !!.ne& de cwtu.re la màne 
xe qu'a•JX perle& d·or:ent, ne g•y moprrnd pas. La douane 
• d&\ .. nta11e POur<(UO. les advr=lrea ~ crlles-là s 'obstl· 
nent·lls u paroltre a·r méprendre? 

D exposa ensuite les oplnlons nésllgécs par ses ad\'er­
s:Urcs - des savants unanimement f;1vorables Il. la perle 
tiue de culLure - et, pour conclure, s'attaqua Il. 1 l 'arKU· 
w<:nt patriotique • loniUcmcnt dcvelopp~ par les parties 
advcrsœ qui se wsatent en • détN\St'Ut$ de l'ép:u-gnc frnn· 
calse • et exprunalent le sou<I que rut porté atteinte à 
• Paris, marché . mondiatl de t.. perle •· 

En conclusion U résuma à arands tralt.s le procis actuel 
et mit le rrtbunal en lace de ce clllenune: ou b!en 1 .. 
perles de culture sont vra!.s o~ elles :ior.t lauSSd, car elles 
ne sont pas fausses de J'u1& m~mo <les adversaires, don.: 
elles 90llt vraies. donc elles out droit ~ l'adJcctl! • Jlnc •· 

Apres plus de quatre semalnea de d~llbérnUons le Tribunal 
n rendu eon Jugement en dfso.nt quo le quall!lcatlr • rlne • 
oppUqué 11ux perles n'est pas kén~rlquo ni nécessaire, qu'en 
Franco 1l est consacré par l'u.sage p0ur les perles sauva11es 
produites par l'huitre ll'?.rllèrc asna aucune lnte.'Ventlon de 
l'hotD.me et que par conséquent lea perles de culture ne 
peuvent le re,endt;iuer. 

Cependant, dans un d~ ses nombreux attendus, O dlt tex· 
tuelkment : c que des communlcntlons selentlfiques u des 
exJ)ttlcuces régullerement >'tt'!tta aux dcb.lts, U ré5ulte quo 
lea dtv.T Clltigoriu de perle• dolvtllt tire coœidhéea 
comme t'l'ales pa.r oppœillon nux pules rau= ou d'lnU· 
t.atlon. • 

J>n.r rcspecL pour la Justice tnuiçllise noua notia abstleu· 
cirons do tout commentaire en lllJ8Sllllt aux amateun de 
perles Io eoln de se former leur propre oplnlon sur ce 
Jugement. 

Nou.s nou.s permettons cependant de citer les r6!lnlona 
du ara.cd quotldlen !tançais L'Œutre à ce IU)et : 

c On a urait pensé, dt~. l sui\'!'\! les d6be.ts qui turent 
sou>ent pas:Jonnés, que la perle de culture eût dû a\·olr 
g&lll de e:iuse. Le Tribunal <:n a Ju1;é autremen1., 6i.nt 
donné que depuis des temi» tmmcmor!llu.~ l'appellation d• 
Une appartient 11 la seule perle d'Orient. Le rrlbunal, en 
l'espèce, n'a pru; voulu tenir compl<l de l'f\'olutlon et du 
génie humains. La Chambre a),ld!cnle de la Perle fine de 
Culture 11 donc perdu la guerre. Mals la riuure n'est-eu. 
pas aussi néfaste aux valnquoura qu'aux valneus? ... • 

Slsoalons à l'nttentlon des Amateurs une lettn. ouvert.t 
du prot~eur Louis Boutan. adt~ U f a quelque tempe 
à l'/!luslrahon. Ce grand $avant ; dlL: 

c 1"' Juaemeot.s négllgent s;'SIA'maUq•lCmtnt les a\is .S. 
bloJoa::ites ... tvldemm~t on peut se tromper, mals U 1 a 
c!ca CJtturs de ar,u::d calfbre et elle> sont partlcullerem..:it 
lf1l\'C• lorsqu'elles faussent les balances de la Justlc&. 

» n n'existe pas deux .. trttt!s, une sclentU!que et une com· 
merclnlo et ;in Jugement est nettement tendanc!eW< a'll P'*' 
tère à l'avis des sa"'1DIS com~tents et '\éslntéressés l'opi­
nion dos commerçants en perlee dont l'esprit eat f!'usM ""' 
l'lnt.::rét per&onneL 

> n tend ainsi à ravoruer la cœlltlon d'!nl4ttU pdY61 
~ contre une import.rulte découverte. 

• J 'Hpèrc donc qu'on arrlvtra l une aolutlon plus rai­
nable d3ns la quest:on ces perlts tlnts de cultur._ 

J AU\tt!~:.s Il n·) &\-ait qu: du perl'°' ftnea doat M AOF&W 
formateur <IAlt dû au bi>SU'd. 

• Aujourd'hui, Il y a de> perles cu!Uvé-.:4 dont la beauW là 
incont<.;tnble, et qui d:ms l'avenir, comme toua lea prod\IJU 
de culture, surpasseront prob•ble1neot k ura rivalal ,.,._ 
vn11ea. • 

Forte des droll.$ que lui contére cette vérité aclGtltJQu.. 
la Chambre ~nd!cale de la Perlt l lM de OW.\un"' •­
jfter l'appel. 

Et pendant qu'à Parl.s la sutrre et lu polém!QUea ...ai 
oonunutr G<.tour d'1D adJectlr. lea vrais amateurs dt pa-lu. 
c~ux Qul les aWmt pour leu: ba~~ t~elle .:t leur ortect 
cb.~ti>;ant. ce:ix-!â seront ht'uttux de se procuru des pt'l'ln 
cultl\'é~ à des pnx raisonnables ar_. w sou~ de la au· 
h:iarc!e d~ :ros ca;>!tnWt \nvttt 11 pt:' nos at~.11 
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----~------..oi;.;,..::.i.._~o~) 
~es ~iettes de la ;Jemaine 
Détente 

L& conclusion de l'accord naval analc>-tranç&ls llllvl de 
l'accord &nalo-ltallen prHace i l'accord analo-franco-ltallen. 
a produit, en Europe, une lleunu.se dé~te. n eu heureux 
pour tout le monde. 

On \"Olt d'abord ce que les Anglals y gacnent. Le fait qut 
les exi&enct"S ltallennu - la fameuse parlte - avait em­
p6cM la !'rance et l'Italie d adherer à l'accord de Londres 
les OblJ&f&lt l envlsairer la clause de u.uveprde et 1eoi 
expoealt l f.ilre de nouvelles constructloM Dllvale. pour 
garder les proportlom qu'ils Ju~t lodl.spt'tlabltt entrll 
leur marine et les marines françaises et Italiennes. Or, on 
aalt que la attuauon buda4talre de la Orond~Sretarne 
l'obliee t. de aêrleuses écononùes. Ell.i pourra mt.lntenant 
réduire &a <!épe~. et c'est un .uccès pour le mlnlstre ln.· 
\'t.llllste. 

L'Italie Y aacne auast Cette prétention l la part~ aveo 
la France l'enpaealt daiu une poUUque na\'&lt de pres­
tJ&e fort coilt~uu. L'accord lui permet d'y renoncu ana 
humlllaUon et tout en eau• egardant ses droite rtlaOO.l\ablcs. 

La Fn.ncc? C est la France qut fait le plia de acrUlce 
pul.equ'elle ~nor.ce l une partle de .an procremme, ma.la 
elle 1 aacne de reconstituer en \"lie de la oon!érm .. du 
~ment le tront ando-françals, ce QUI sen. bien utile 
en prkmce du pretenUo:is allemandes Elle 1 raine aUlll 
en ce een.s que a bonne \"Olonté a pro•oqué um unpra&lon 
de de:.ente d11t1t elle a le bé:iéllce et qUl lw permetuont, 
Oii peut l'esptrtr. de reprendre des con.,.trS&Uons plia Lml· 
cales s>"CC l'Italie. 

Envuaaé au Point de vue de la attuatlon réuôrale de 
l'Europe, la •hroature de l'accord à produit ~!ement une 
bonne unpre:.alon. On •oit, enfin, le senUmtnt de la toll· 
datlté eul'Opfenne "' trad.ull'e autrement que par dea d!t­...._., 

Un Jounal ~ls. le Rr,ino!d'•, déclare trlomphakment 
que ct1. M:COl\l ouvre pour l'Europe les penpectl•ea dt l»1:< 
.H plua brtllant.es qu'elle al~ rues depuis 1918 Acceptons­
"' 1·aurure. SI cela pou~ Cain runonter létltuwlllltTlt IN 
COQl'I dw la Bowv ... 1 

~ dEpOt po'.l: la B<IOllliu des Vêle=Ats !l:'lpennbblea 
m 1'tl1table POU c:le C'-..amcaa. chtt le t.t.W ... .v 

RICH,.RD STOCKMAA, l el J, Ga!mo C:k Roi. 

Hôtel Biron, nocbefort 
Ptnllan OO tranca paz tour. - Tout conJort. 

Les dessous 

OOtnmt U arrh·• pnsque toujours, c·~ la p01.:tlq11t lntf. 
- d,. E".a!A en cause qW a d6:.enzunt leur att!:ulle 
dan. 1A poll:lque ln:b'le'.i.-e.. ~ fOIJ7ene:Dl!ll! tl':\ vall'..ll!e 
dom la &!'U&Uon parkmni:al.-e de'rlmt de pins •n plus 
dlllll:lle fi qQ\ n·~ L'Tl<é qu'à ii.CCCtUCl' lt c:bOlrulto tout 
en i. ll:t.ab!ll:w!t, 1.Ta11 a~!..:œm beso'.n d'l:n cu:cts. Le 
PK!:lli::lt ln!cma:.!atml. ç-.D 11t de mou. mals <;".il n 'en nt 
pu CIGlnl !Ce V~. t::I fii! -::.:ie r.1cbme i IOl1~ c:a.ut·r 
depa:a la di:atu:e de •'acca.-d. C'ec ce qu1! escoc:iv.an f\ 
c"ec po:r a."T1Tor ,. oo ~ :su."!&t c;-.w 1.1. ne:><!..-

• fait espérer l la Prance un retour l hl Politique de I'• 
tente cordlale. D 'où la bOnne volonW de la Rcpubliqu~ 

Ce ea:u aUSSi let d1!ftcultés tnttmures et eunout les 
ftcultés financ!ens qui ont d~~.,,,~ le ctlangmient d"at 
tude de l'Italie. Le ton de Mim:>Unl et me.no du wb 
On.ndl a tout l fait cllanRt et n•turcUcmcnt aussi le t 
de la presse Italienne qui est tout entière ofllc1eua.r S.ral 
ce en!IJl le rapproehement franc<>-ltal!en tant d~O 

Il 1 a la voltu:e de n'lmpo:-t.e qui 
n 1 • la ' VOISIN • qui accu\! 100t et petSODJlllU~ 

Exigez le sucre ralfin6 de Tirlemont 

Les origines de quelques discours bellique 

n parait d'ailleurs que ce eont au..! de1 rt"'Oll9 de pol 
llque lotérteure qui ont détenntn6 I• dll<.-oun belllqu 
de MUS501Jnl au cours de 1·~~ dun!c:. 1A Duce. dont 1· 
de ante ètalt alors asses Inquiétant, - ce que natUttll 
ment personne M c!JJalt publiquement, - commençait 
lrOUver que la populsrttc de ccrtaln.1 de -s aunlstres 
pMtlculierem•nt de M. Tun1t1 d~vtnalt cxe<a:ilvt parmi 
elle""""- noires. ns pr.nalent d~Jà des mines d~ sw:c 
seun Alors Mus.l<lllnl t. voulu taire prcu•~ d'mersio 
de cran devant aon peuple de chemll~ nolra Et u a 
noru:e tes haranrues mttammm qui ont tnqul~t~ la 
et toute l'Europe. li t<it certt.ln qu'auJ?Urd 'hui mfme, 
raire plawr à '"" ftdi:Jeos mlltcea. U ne se lirreralt pllll 
de setnblables manl!eetatlOna. 

PIANO!\ r. y\" orR r.1.ST 
Gran4 c/IC'U d~ Plan°' en lorutron, 

711. rue de Brabaot. Bruullt• 

Les fouill es de Jéricho 

ont ameol! la dkouvtrte d'un d:S.:ue Col:imb!t 541A C' 
un Jazz moderne. 

Une grande scène 

On nu:onte. du ra•e, avec uo pttto:c:que toUt rom>. 
la tp'llnde .œnt de la dlsllf&ce de Turatl e: de ~ 1 • 

porten ». Le Duce les avait fait m111de: de bonne b<'llN 
inl&la Chiai- n revenait de u pro:nen:M!r mt.:lnale et 
ftal: encon eu oœtume dt chtnl. une tl'llvaclle Il la ma 
c A telle date. dit-IL vol15 m·avrz tendu un p:emltr pt 
Je 1'&1 su; Je n'7 1lllLs pa• tcm~. rnau Je ri ' 11 rien dlt 
moi. apn. vous ave: ree=nrnmc~. je n'ai mcon rtm dl 
u .. 1ntenan: e:x:on. "ous a•n •ou.u me d~ • 
TOUS •oyes que je SUls b!en en a<Ue. J'~e \'O!Ie 
m!llJcn • 

El c'e: alDll que TuraU tut m•orl! cllr1'er la • Stampa 
l Tu:-.n. DPpuls 1"5 ~'*1<'~1'1 1 :c:r.o u le ~ 
~ d4 ~. M .. IOlli:I a 1111 mod(nt a:ln br.J:oce, 

ART FLOD a 1 Er. llort E~g. lhar:i n d de l'e:: 
n.-u. JI. r s~.caUiutr..e. ~ b A.·ltll. 

Le blanchissage c PARFAIT > 

du col et de la cbm-Jse. Ptll" Callni&frt, apkWJ.sle. 33, 
du flolnçon. 161. Br. 11. u n. 

La réaction en Allem:i~ne 

Lei A!lemaz:4I ne 5enL pu conLenta: c'<:: peuw•n 
~ lls u.mren: - e·m Qlt(OUI b ptt=e cr.-œWisl.< 
c:m10;>iie ce thtme - qi:o 11talle n'a f&lL ces t0t1ee<slia:fl 
i;ue Po.U W-.c:.:r t:n e:r.p:u&L ?>'~ n 'aunlt ol>t;l qu 
ln~ c:e wan s::eet Ct d 11Jllwrs u::e rois 1-.:n 
eottla. k o-~ reprniëran tmoédl3.•~t sa oo:i· 
lm~ e: • Qmp:!JU• PoUf la mll.'on dee :..-ai:&. 
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C'Ht l voir. L'Italie, en pol!U~. a tolljours prat!qui le 
o tgoin1.o, ma.li il semble qu·eue att conipr!s qu'à faue 
J~ de l'Allcmaane. elle ml.sait •ur Je inauvais che'-..1. 
semble qu'à Rome aussi on ne dem..nde pas mieux que 
ae rapprocher de la France. 

ta Dt111r~tton d'un blfou réside dans la qualltd. - Joall­
t LJl:YSDI Prtte.. 2B. rue du Mardlt--.ux-Pouleta. 

estaurant c La Paix > 

elatlons franco·allemandea 
n y a peu. ~nt quatre-vlniWJJC lntellectuelJ français 

lent • l'Allemagne. par l'lnWrml:dlnlre de la revue 
atrt T•mvi. une bellt proclamatloo oil !.la protestaient de 

amour de Ill paix. de leur dé&r dt rapprocbemem et 
'entente. d'oubll du passé et Jeun sympallues lnternatlo­

es C<nt quaue-vmgt-bulL lnWUectuels allemands vien­
t dt leur rêpcndre sur le mfme ion. B<'lle vlc101tt du 
tttsme. du locarnl&IDe. de l'mtemaUooall.sme, o'esi.-u pas? 
brusooa.00111. Folle.'ùle Célebrons la jeune Europe pacl­
. uolft~ prête à collaborer t l'émancipatton du monde 

Oui Mali sJ l'on 1 regarde de pr..._ la ttPOnae allemande 
'esl p:u aU$.Sl encourageani.e qu·eue en a l'air Sans doute 

Intellectuels allemands répondent correctement et même 
chaleureusement • l'invite Crançnl.se. mai. Us n'ou-

em png de !aire observer que leur tâche d'Allemaod.8 pacl­
.,.l rendue blrn d!UtcUe par le te.Il qu'on a tall peser 

l'Allemaroe une charge matmelle e1 morale iMUppor­
i:a 

Cela veut dltt tout simplement· • Out. rapprocbons-oou.s. 
bllona I• p...-.! célébrons l'amUI~ rraneo-allemande. OO!l· 
lion ~outUe de la paix de l'Europe. mals a cond!Uon 
'on reconna1- que n<'US ne aomm• pa.s rtSpOn.sables de 
ruerre et Qu'on nOU1 aoulaae de la ch.ar1rt dea répara-

•. 
VOULEZ·VOUS bolro w.. bléro do pur mal K hou· 
on? E>tl11ez la 

• CONTlNKNTAL·ALBt 
.Bnuerle OPttaelo Fil& Ixelles. T'1. 48.29.88 

cercle vltieus 

c·- W> eerc~ vtc•ew< SI ces Jeunes Allemands pact!lste$ 
l•nl · • C. n·eai pas oottt i;éntratlon qui esl responsa­
de la ruerre Ce n'est pas non plu• l• peuple allemand 

1 entier D • ••~ LrOmpt empolaonoé par de IJIJIU\'&ls 
era 1. on paurralt pt>ul-ttre s'entendre Mali ee que veut 

Jeun• Allf'me,ane tout entière. c"esl qu'on Innocent~ toott 
Utma(ll'.l• d'hltr C'est qu'on reconnal<.se. par e.~ernple 
oyer 1• dernier livre de Remarque>. Que lei. tnu1cs-llreurs 
gel! ont Jw.un• lu rcprésa!Ue• des années du Kaiser. 

e&1 qu'on pr«lame que. dans aoo caracU·re pçnal. le Tr:L•té 
Vtuam .. fut lnJwite Et l'on volt les con.séqueneff qu'ils 
maoquer1'le11 pu dt tirer d'un pareil a'eu • S1 l'Alle­
rn• n'eat pe.a coupable de la l\IUT'f. 1 .. p~~utlom quo 

a pNel <'Clntr• elle tonl lnJ\IStQ. Injustes a\USI les ces. 
dt terrltolrH auxquelles •li• a été contralni.e Qu'on 

rende ~one l• couloir polona!S. la Haute-S1lhle. Eupen­
almédy , •lnOn rAlsace et la Lomune t 
Et que diront le> Polonais et les ~lgea? E:n aeneral nos 
cl!lst•• 14.' aardent de répondre SJ on Ica pou,..., dans leurs 
rnlcno t'elmnctlrmen!s. Ils dé<:ln.rent que les Belges et les 
Ion~ pourral•nt bien taire é la ca..,,. de la palll <0t <I• 
r~ncU!atlon du monde quelques petlt.s .acrl!lce& 

Dqusta conaclencleu.sement les clp.rlllœ WARLAND. 
L"étut d• 20 ; l tranca. 

rench 0 coats: 175 francs 

à Nnr·Ql111aild. f, Place de Broucltert tcOW Scala>. 

Une campagne d'intimidation 

Le Dall11 Maa a publié récemment de terrltiantes oou­
veUos "enue.s de Ru.s.sle. l::Uea ont lmmt!dlatemeoi !ait leur 
tour de presse. Les armernentll aovlêllquea deviendraient de 
plu.a en plu.s alarmants. La Ru.sale bolchevique disposerait 
actueUe1neot de la plus Cormldablt année du monde. Outre 
l'armée rouge, !omùdAbl· nt ou1Ulée. eotralnée. équipée, 
elle te llt.tpoeeralt à armer dea :nlllcea de Caçon à prcparer 
l'invasion de la Pologne - pour commencer - par de vètl­
table.a hordea. Plu&leurs mJll1ona dt Rwie.. &f!&més lel'&lent 
prêta à • Jeter IUT l'.pccldeat tel te. Hllna de !"antique 
11isl011'9. 

oaus. u ne taut pe.s soua-enimer la danier bolchevlqu6. 
La RussJc des Sovtet.s. avec eoo plan qu.lnquennal et eoo 
dump1n11. ae livre en ee moment contre l'Occident • caplta· 
Uste • à une of!en.stve de grand style et il n'est pas lmpout­
ble qu'elle ne .songe un Jour ou l'autre • l'appuyer d'une 
ortenslve mllltalre. mals li n• faut tout de mênie paa accor­
der trop de créance à ca vlsJona cawtroptllquu de la 
ill•rre • tut11tt •. Avant de lancer des millions d'homme.a 
.sur l'Occident. U !audralt être usurt dt les nowrlr. Le.a 
iUCITt!ll de conquêtes n'ont Jamab tté populaires en Rusale 
et n'oo1 Jamais réussi l la dW161e g U - d-Outeux que 
St.allne. " molna d'étre réduit au dêsKpolr, risque daœ une 
avent11tt toui.e llOD œu>Te quJ. vn..15emblablement. s"kroul .. 
rait l la première dé!aii.e g aeralt sana doute oompronuae 
même par la Vlct.olre "7 car une ruem vlclOr!eu.se tlnU Io\!· 
jours par être nationale ~ un Napcléc>D achève la rivolu· 
tlon en la oontlsQuant. 

Les parenta soucieux do voir leun enfanta subir aveo 
&uccu lea épreuves du Jury d'homolopUon de\'T&lent ..., 
courlr aux préparations apklalea • prlll !or!alta!re d• 
l'frulttul Polvm4tlllllU", d Gnmbcrghm, 3.56, cbauas6e de 
Wolverthtm. - Tél. fi Meyaa. 

Ce quf est Inquiétant 

Oe qui commence à devenir lnqulét.anl, c'est la persistance 
de cet nouvelles eUrayantes qul co\ncldent avec tlLlll '10 
pucllc1'tlona &l!emandea ou pro.aUen>•nd•S. avec tant d• 
ttlma t.errttlaota quL .sous prétexte de prêcher l'horreur de 
i.. iUerre ont tout l'air de vouloir perau.ader aux Françal.t, 
aW! Belaea. &W! An&lals.. que c. qu'U. ont dt mieux * falre 
pow 6vtter Cel.te lr\lerTt terrifiante. C'est d'accorder 8 l'Alle­
m&&DP IOUt ce qu·e~ demande. c·- une tonne nouvelle 
du if1Uld chant.air• donl let pulllan- ex-&llUea ont Mot 
let v1ctlmea depull la pal.IL 

POUR TOUS VOS JOURNAUX. publlcat!Ona et Unu 
&nala!J ot amértcalns. o'oubUu pu l'ENOLISB BOOK· 
SHOP, 78, March6-aux-Herbet, Bruxellea. Vowi J trouverea 
i. meWcur aerv!Ge. 

Finance 

One Socl~ aérteuse place aee dlsponlbllllés en PRETS 
HYPOTHECAJRES a 6 et s J '2 pc. S'adresser sans Ur.la: 
oureau awt1Ualre. Il et 13. n.e de l'AaSOclaUOO. B:uxell&a. -
'Nltphonec 1742.29 Dl=ft!cm. 

Les bâtisseurs de l'Europe modeme 

C'eit le Ut.re des mémoires quo lt comte stona, ancien 
mJrust.re dea AJl'a!rea 6tn.naerea d'It.alle, notre Mte dcpula 
qu'U e.a~ brouillé avoc le fucl.smt. Yltnt de publier (cbea 
Oalllmardl 

Ib sont ton lntéressanta. ce. mtmoirea. Sans doute. le 
comtt Sforza n'échappe pas tout à fait au reproche que 
l'on peut adresser i la plupart cl.et diplomates qul ~vcn' 
Je.in .souvtnin: celui d'avoir loujoura tout prévu: mals U 
Juse aana ~Ion. avec une fin- d'Ita!Jen tm lntorm6 
de la 'le cœmopollte et .SOUH:nt avec une rare pénétn.t!Qn 
ps,ycboJoa14u-. 



J18 POURQUOJ PAS P 

c Ltt bltlsseurs de l'Europe. moderne! t , dit-Il n com. 
mcau par ranger parnli eux les d~tructeurs de l'EW'OJ>t 
dbler: Pnulçol$.Josepb, les arcl:.lducs Rcdolpbe el Franço!.5-
Ferdln&nd, Aerenlbal, TI.sza. et comme U connait partlcu· 
llèrement bien l'anciewie &OC:~" autrichienne, c.ea por· 
tl'8114 aont particulièrement r~u.sal& Parmi les .gures de 
la ruerre et de l'après-guene, U en est d'ailleurs ~aucoup 
de tort. bien venues, te:. - croqul4 de lord CUnon. de 
Polncart, de Briand, de Balfour, de Otollttl. de Sonnlllo. 
de P\lzu<l4t.L 

Mala la penonnallt~ du comte Storu telle qu'elle app&· 
nit dans son Une. n'est pu moLD.s lntéresaa.nte que celle 
de - mod<l:es. 

Eat-<e • hAlne pour le tucl&lne qui l'y ~? Toujoun 
esi-u que ce crand seigneur c:œmopollte esi. un homme de 
puche. ~~ son ton courtois. U est trés dur - IOU· 
vent justement - pour la vieille diplomatie conservatrtce, 
ll:t le aoclalls~ ne lui tait pu peur. Au fond, c'est qu'U 
appe.rtlent à cette petite oUaarchle qui gouverne le monde 
90'!.5 le muque de la démocratie et dont les repr~ntanl4. 
.enua du ghetto ou des cbàte11ux hlltortques, ou des ca!b 
democratlques de Montmartre et de Montpama.sse. ou des 
complOtn llnanc1.ers de New-York, de Francfort ou de Bru· 
xellet. eont tellement con\'tlncua qu'Us appartiendront tou· 
Joul'I au monde dlr1ge11nt qu'aucun bou ~ersement ne les 
draye. Os aeratent al!.Sll bien oomml5Sa!?'es du l)<'Up!e que 
ml.lllstres d'U.a t'lllpemlr. 

ROnBSERŒ ELECTRJQUE t LA CIGOONE t 

.Bruxelles. 18, rue Montaane-aux·Hcrt>a-Pou1gtres, eruxelleL 
Merveilleux Menu li 30 francs : 

Potage du 1our 
Demi-Homard 1<1uce lfa~onnam ou 

Truite de I' .tmbltve au !>ln 
l/4 Poular<!~ 1 Broche tlectnq~cJ 

Sa.14clc Fr~• 
Deu<rt. 

Quatorzième et toute dernière aemable 

du c Chemin du Paradis >I 

Il faut 'fOUI batu al voua o·ave& pu vu encore "" ft1m 
•t.ourd!UaD~ de ven-e et de p.Je1' aux e1nemas VICl.Or'.a et 
Monnala. 

l\1ussollnl vu par le comte Sforza 

lA c:cmte sto:u n'iJ.me p&o 1.1......,.izu ~la ae COl)ÇOlt.. 
pu!IQ..e a 0-Jce 1·a t:..:e. r• le pol'\l'Wl d'a.!l;eun UD pell 

.o:n.malre qu'il en fal: n'~t pu C&ttt. Qu on l'~e ou 
qu'on ne l'allne pu. te maitre actuel dt 11tal.te esl ..nt 
pel'llOrulAlltt trop forte pour qu'on puuse Simplement Ir 
oonsld<ru comme un d~maeorue amb1uewt N'empfcbt 
qu'U 1 a. dans le croqua qu·en fait le comte Sfor%&. clea 
o*n atloc. tres !Ines. 

• ...UU-llnl. Cllt-:l. en tant q.e m]Ule. coœutua en 
-. temp. un ce:::e -.:~el 11 lill aeces.><rn.. Co )OU.r, 

~· i. U.e>l)6 aura esica:pt ~ ba1nes K :fa l"l.OCUllta,. 
oo ~ peu:..<!t.-e que l'o.°':. -:le t.r;tal!te an;lazlu 
or.li. P<Ddatlt clêS LnnffS. l!t cl• 11tal:e une p:-..oa., U'Ol.lva 
..,, jlr'&1ldc partie son Ot'"1Jl• dana 1::1 <U p.-uqce unique 
clt I~ la <!!.spropcnloo palbêt.~~e entre !a lé;mde 
crt-Hi anltlc:tlltment autœ.r d'WI r.o:nme promu au rani 
dt cle:cl-d:tu et les capectts rttlles l1t ett bommr. P&r ce 
Q'Je Je =a:s pe."SOD!lt!l=ent cle lu~ par lea ecrtltudca 
llAI..., c;t;'t! expr!m& en fa.Jt dr pol!L!que ttnn&tre, Je au:s 
Le~ Ce czo::re Q'Je lcn<;ue M~I •Ull au pouvO'.r, arm6 
c!es ~ ... e:ic;o~es • !a !..:.rct:3u que tcut 
Jwmallste ~e. 1l ~.&lt coan!ncu qo".: pcu:n:~ a~· 
me:i~ rt=c:c:r-e t.o<a ?es prcb1t:es a:ncar des;uels n an. 1 
p&1'é ~ lo'.s. a'fte ta!'.l d'a!3annce, du:s - !ad!et arU­
dts Lcnqu'U <!6c•,•:t•l".~ la YUtU our la coo~ des p:it­
~ poljt!~uu ..: Q:z l::k:lftnt. U t:.81! ~~)1 le moJ. 
b«Jrtus ;::~ l!"::ll COJ'thC c;ue l'ao an•t arû!!Ct::... 
mtiit tlut allt<lw' de !:d. ~~ Cc!& d.I RJemo c; 

Mauan!eUo QUI - l&DJ 1 part. - turent des pbtD01ntnM 
analorues de dlci.ateun dém&aoir!ques Lssua de la tantat­
sle d'Une pupulaoe ll'tt, pc>Wrent au uaven d'une mtm• 
crue de présomption ouvert• et do depreuton oach~ • 

Certaines manltcsta\!ona orat.olJ'et du Duce "°"' lncll· 
ne.nt à croire que te comte SCoru n'a pas IOUt 1 tait t.ort. 

Mury présente 

une révt!atlon qui s.:ra apprtclh pu toua : Crytio/lu ù 
.Vll'l/. - l!:D vente partOUt. 

Le roi Albert vu par le comte Sforza 

Le portrait que le comte Sforza lalt du roi Albert eA 
natureUement créa l)'mpathtque, maLS U dépuse lea c!ICllM 
ordmiures· le roi cbC\1lll•.r. le rol honn~te homme. etc, 

Aprts &>OU' ton bien irua tn lum!~re la pan penonntlle 
du rot dans la Ylctotn de l'Yser e1. dans le C!Or.tuX r6!t de 
I& Bel&IQUe dans la 11\ltl'TO, U pounuJt alnal: 

c Le roi Albert a dtcouvtrt ettte vtttu que les roll .,. 
doivent pas ttre brlllanu: OuU!aume ll. qu'U CClllJl&IUl<ll 
bien, reum. dans un sens. son parent Edouard Vil l'ttau. 
Le roi Albert s'est touJoun mel!t de oes aortes de "1CCM. 
Quand, apres la mratte allemande, u rontra • 8ruxell-. 
U 1 fut reçu avec un enthouuume rnre danS tea annale. 
de la grognonner1e be:ae. Joie de la dtllvranco a pœrt, la 
altuat1on était dltl!c:le en Belr1que, comme •Ut 1'61.alt ll'll" 
Lout Que de conselll aJon, aulOUI' dt 1111. pour l'atftmu.­
tlon plus marquee de l'autorlte roy&le - oe qui. dAna la 
pratique aurai: ..mplement a11r.Uie: appui& de œnaina ln. 
,crtu centre d'autra m:trttal ... 

• Alon. eru:o~ une roa. "' bo:nmc eut a dkldtr par lul 
MU! - comme dèJa wut u a nit.. IU1' les bOn1t de l'Y..,, 
dü prendre dea dtclllona d'oO dtptndalt le •.ut de -
a.nnc.e. 

1 Mais lt roi Alber\, qu1 ptUL comm•ttre des tl'T~'111'1 - Il 
en a commis et n·a d'al!leun aucune prt-..cntloo t l'Wa\lli' 
bW~ - donne t'lmprwton Qu~I cet a l'abrt d• tou~ I• 
eneura qui ura>cnt contl'lltel l l'easen« m~• d• l'*m• 
oe:a~ Cet arrtere-pet1t.-11la de pr\nCel allemand& •lt ce 
Q'Je vaut l'obseQwœl~ allemand• e!fi&l'lt un rol commt d 
sau. œ que <!ure l'tnUlOUllASm• <,":l"Wl couroant Jif'I; pn> 
roc;utt de l'autre rou, en f"TU:Ct Vrai Be!it, U • tcnten'.a 
du c:nttp c!e cb2;>ta\I r~pectUCUX. mats ~"ldt;x:>Cla.U. QU9 
la ~t$ lui tll'mt des la n:e l'ft • d!sant aur aon ~ •i•· 1 c·es1 un tlra\f btmmel • 

LA fDOŒ tLtC"'\ lE P~R EXCELU:SCI'! 
•t ce!~ qu; paru un blJOu du Jo .Ier Henri OPP1T7.. 

SB, A•co.,. de la Toboo d'Or, se. 

Les perles Unes de culture 

c1ont la lle3U~ t~rnc!!e r. 1 ~nt c:lls:,orar.t :::JCl!rnt t la 
raia iant dt po:tmlQur.s rt l&llt d :i:n:. .. vom.. a ac!:~ent Lll 
OtpO> Ce1>tral c!eo CUh!tateun. c..n.i;uant• coul.n'Ud ci. 
Waterloo IP~ Lout!el. B:uut:rs. Vtn\t Ml.I ~Tl 
&::X pr\ll c:nt:te=l d "'""~ 

Une personnalité complu e 

Et le co.-n:• storza.. poursu!<'Ult, aJO'Jte ces J:llte1 rem.u­
qur.s· c Peu:~:re clans un O!"ZUell q-;? la atmpllcl~ n'rx 
p;;.s. mats nitr.ne. ce lui d~plal:..U pu Que al peu ~ 
ae sc.t re:>cl;i co::p~ de ts11.admn1C e.>a:;>luJ:e de c -
blre· c c: «im:ne LI • ô e c!• CC\ l:C!<:UM au 1ypc c!~ 
pnee et lent. a:i type c ~ml• 16 ce ntola;U::aet:I 
tJTên!le ~ m air r=U)'é c;u'll ne ui: ins catllrr at:X tft.-, 
ac trounll ~autre pc$CIUl&ll:i crJ. ce dtm•:>I pat la~ 
~. mz!s 1:t c=plt.c. le tnie collt'C'.U des OObOW'I. llO' 
nli;'.lt.. ~"""": la '-..leur a .. pllrLSd et dos CXoW"bell• 
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bOmmee, IUl"l.oUt de ceux qui se proclam~nt • loyaux 
ieun • IOUl almpltment pour se faire .serv11 par l'insU· 

monarchique.. Cette double personcalJt6 o'est pas Sl 
ch"" les rota : co qut tsl attirant. c'est que chez Albert. 

- qu'il cache SOli!leusement mata qui lut /lchappc 
011. rien que dans un sourire, - l'experlence profonde. 

e qui lui rn11 tout de sulte percer i1 Jour les !or­
les plus nablles. n'aient nullement lue en lut la sim­

è. l 'honnêlNè mor~l•. ln volonté d'accomplir son devoir 
ent parce qu'U sait stolquement que c'est le devoir •· 

OZ BROXELLZS A !'11C1t 
dans un fauteUIL 

la PrO\"ence. la c.>te d'Ar.u, le DaupbJne et le Morvan. 
VO)lage IÜ Ill.Te rn auto-t:erlim : J,9GO fratU:1. 

D!x..ept Jours. - O..pan le 29 mars. 
Vovagt rtclame, qU4lorze 1our1. 2,735 /raru:t. 

Dèpart le au mars. 
AGES FRANÇOIS, 47, bd Adolphe·Mruc, • Bruxelles. 

nle royale 
anecdoi. Inédite el qui nous revient • la mèmoire. 
~ ttts bien celle Ironie dlscrlte et dfUca~ QW perœ 

Ois dan.1 la con~ru.t!on du rc. Albert 
homme de lettres a.-ai1 reçu une le\tJ-e d·audtence. D 
dans l'ant.ichambre une grande dame du monde dlplo­

qu• qui. Quelques nnnêes auparavant. dans un poste 
e. ava!l aupprunè d'un coup de revolver uno chanteuse 

lu! avait JOUftle son pollto pré!ére. CP pourquoi elle 
t etè taire une euro diplomatique dans urw rotl!SOn de 
f Notre homm• de lcttrCl' rcmllrquc sarui rooL dlT• 
entendu - que le Rot quJ reçoit généralement en ves.­
avalt rev<tu aon uniforme de généra.! el portait une 
lit~ de d~:ntlons - il dn-alt &e rendre P"" apres à 
ne savons pJ113 quelle cérémonie. 

Voua 'IOfU. dll &lmplement If' Roi en IOW'IAnt, Je W1S 
! 

NOUVEAUX PRIX 
en vent<' des IJ.ssus d'été: 

COSTUME VESTON 
er 495 tninca, all)ourd'bul .................... . 

745 troncs; .................... . 
075 francs; ................... .. 

1.250 francs; ................. ... . 
Coupe d'une correctlon pranue. 

460 francs 
660 trancs 
875 francs 

1.100 francs 

Magasins de la Compagnie Anglaise 
PICU:C de B1'0llClctre. 8.w:cllu 

omobllistes 

t un mO<lNe 1931 à 8 cyl. que vou• devez acheter 
n pas un mode:e pèt'ime. Bulck 1·oua otrre •·tngL m~ 
de voltur08, toutes à 8 cyl N'achetez r1~n !t\DS nvolr 
condullt' lnttr1eure qui 1·ous est o!f<rte li 67.500 tr. 

comu. Romanones dœlt lea é<ênrmenta d'Esp&Cne. 
t de remuttre en lumtere ln tort{' personnrulté, est 
hon:.n1es d"E\.at les plus ~enl.éS. notons aUSS!: 

lus llCX'ptlqut•s de l 'E'llrope. 
t.emp6tcs politiques ne l'eUr'JJ.tnt point: 11 en .i UOL 

Le Roi appréde en lu! une certnlne !rnnchm, <le lan­
qul ne manque, parfois. pas de 1·erd•ur. A11 cours d'une 
mémorablè, U y a tre!ze :ms, !es cht!A des part!.5 poU. 
a·é~nt dérobés les uns après lea autres b. l'sppel du 

eraln qui ne lllcbant plus à qui conflrr le tna.'ld'Jt de 
cr le cabinet. Qt rerur Roma.~rnea et lut C"<J)<lSS la 
tian : 
Maura retu.ae de con.stltuer le m!nlst~tt.. 

Da\O Invoque de. ra!.sons de """14 

- Oarc!& Prleto prétend que ICI am.li lut lnterdl.seDt de 
r~ partie de la prochaine comb:nataon. 

Ici le comte Roma.nones. lance une uclamat.iun que cott­
nalsscnL blcn tous ceux qul sont allÔll en Es!l•ilD• (oû on 
l'entend a chaque pas>. mals que la b~·n.séanee ne P<'rm.t 
pas de reproduire. 

Et le Roi, nullement ému, de répliquer: 
- Malt. c'est. oo1D. même! Voilà ce qul manqllbl 

E. OODDEFROY, le seU! détecth'e tn Belgique qW est 
tr-0//lciff ludic101Te et upert o//lclel do Parqu~U. Vingt 
onru!c1 t'uptrience. 

a, rue lollchel-Z1'11ab. - Ttl~phone 28.0S 78. 

Les menus du « Globe > 

Place Royale Cl; rue de Namur. à fr. :7.~0. 30 !r. et tr. 32.50. 
Restaurnnt bourseols. - Serv1cc &Oli!l6. - Oavo renommt.. 

Le fascisme et les gens du monde 

Le mond•. aw..i bien à Rome qu•• Florence, était Jus­
qu'à présent p:isslonnément fasciste. Les aa!ons les plus 
fermes dt Rome avalent adoptê Musaollnl. ftls du peuple 
et ancien socl..U.te. Depuis que le Duce ob!Jie les proprl~ 
talrcs à rl!du11c les loyers et les !crma11ca; depuis que les 
Impôts et les chnrges sociales ont &UllJllenté à td point 
que le revenu de certains domaines agricoles est réduit à 
zèro. l• huute socléte !tallcnoc commence à déchanter. 
Elle ne !nlL pas d'opposition o.u Tétrlme: c'est trop dange­
reux el puis elle craint, fort Jus:o,nent, que la chute du 
!P.SClsme ne dètermlne une véritable crise d'anarchie; mais, 
camme au b<:~u temps de PasqUin et de Mar!orio, elle fait 
de.' bon> mot.t et raœnte des anecdotœ. Les pasqU!nadea 
abondcr.t. vo:c1 une des dernières: 

• Trois anl!JlJlux amls qat s·e~lent dans les pitu· 
ragea aulsSes. le cheval. la \'ache et l"tne. projettent de 
taire un voyaçc en Italie. Le cheval pan le premier. Au 
bout de huit Jours. U rev1ent de toute la vitesse de ses 
patte~: c Je ne retournerai Jamais dans ce sale pays. dlt.-U 
• à son retAlur. A peine nrrlvt!, on m'a tait tourner en rond 
• a grund• coups de chambrl0re. • Là vache part è. aon 
tour; elle nur.sl revient au plus vite: • Le pays est beau, 
• d!HJ:c. mats Je ne pourrais y vivre; on voulait me traira 
• toulta les dix minuta A ce métier-là, Je serais morte 
1 à la peille • L'ànc. enfm se m< en route. Huit lo= .;e 
passent; pu de oou\'ellœ. Qu1nZe Joun. Persistant silence. 
i:nlln. IC.'5 deux amis, ùrleusemcnt 1.nqu:eu, rec;olnnt un 
tèlCsmmnte: • Je reste Ici pour la vie: on m'a fait po­
• deatat• • 

Pianos Bluthner 
Ageiu:o gtntrale : 76, rue tù Dral>ant, Bru:rellc1 

Messieurs les élégants 

a•oz-voua ea:;y6 le.. cols de chez LACROIX. 13, Boulevar4 
AnspUh, Ils aont d"U.De coupe sana pareille. 

Le règne de la vertu 

La co:nmlsslon d'~uête en FrADce pout!Ult ùnperturb&­
blcmrn\ so•1 œune a·epUJ'1t..)n. L<S parlementaires rad!· 
eaux qul pour faire p1•-œ 11. M. Tardtcu, ont exigé la com. 
misslon t!'<DquHe et quJ ont prl3 comme pré>ldent l'bon­
né:.e Lou!a M'Jrtn, ne sa\'ateot pna c~ qu Ils ralsalent. L& 
rt!publl«uc dee camarao.es. dont Ils ft.aknt les p."1nelpaux 
bé'1~rlatr.cs, passe un mau,als Qu:Lrt d heure. 

A la \doté, q~e cha ltb comm11Sa11 .. U y ait ane p&l\ de 
nalYcté et. une po.-t de pharlsallime, cela ps..-alt lnconta­
t.ablc. ces mœura pa.rte:nentai.re. et pubUcttalre$ ne sont 
po.a t~ reluls:>nte5.. malJ.. dans tous lu paya du monde. la 
poUllqu~ e~ la l'!nance pratiquent des rtlpport.S passable­
ment Immoraux à• bon \'Ol41na~e. A te pl!.cer à un point 
d.e vue &t.r'lct, tOUll les avoet.14 qul fon\ do la pollUQue, ne 
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tra.!iqumt-~ pa.s, plus ou moln.s, de leur mandat? Oü est le 
hlrœ quL ayant é!A! mlnJ.stre et que Je dlent cho~t parce 
qu1J a élt> ministre et qu'il peut Je redevenir, se contentera 
des m~œ honorattts que Je con!rère obscur? D parait que 
Woeste était l'a\'ocat le moins cher de Bruxelles. mais ce 
Wooate él&lt un homme d'Wl autre lge. Quel est lbomme 
politique ou le hnut fonctionnaire qui. ayant connu un fi· 
nanc!er. n'essaie po1.5 :le profiter de ses consella7 

L'HOli./1~14 du Cœur Volllnt • • Ooq«IJ'·Mtl', r ... eon 
ouvtrtun t Pâques. 

Ce n'est po.a un hOtel, mai. un home charmant. dana 11%1 
C3dre artlstloue, où le meilleur accueil VOIU U4 riMrv6. 

S<>n rcsiaurant sera de tout premier ordre. 
Ool!, - Tennla, - la plase les bols, lee promeoadea dam 

lu dunes. 
Le plu.9 Joli coln de la rote. 
Téléphones Coq.ur-Mer i2 ot a. 

Le cas de M. Benoist 

~ u Bwo.st, qui est fort compromis, n'en cum imn· 
patl\lque; c«"t le cype du policier sans acrupu;e, maa u 
atmble que la raute qu'on lui reproche dam 1·a:ra1re Oua­
t.rlc aoit ~ vénielle. 

ll conMW&lt le banquier. Au moment oQ une des valeuss 
de ce b:ioqultr avait la cote, Il le pria de IUI en acheter 
qu•lqucs Utrcs. Oust.rie oublla la comml6slon. Benola1. la lui 
roppela. Alors le banquier lui lit verser en un chèque la 
••>rnm• qu'U aW'&lt pcnée sur l'opéraUon qu'il aurait dQ 
faire. 

IMdemment. si ce Be:loist n'a\-alt pa.s •If de la haute 
police, Owitrtc n'aurait pas eu cette comp~nce, mata 
est-ce bltn L\ de la prérar'.catton? SI l'on entre datU cette 
vo!e. où &'arrUera+on? En Belglqur, pensez donc t ce qUI 
&.-r.<uatt Il l'on ff mettait à suspec-.n to~ IOI holDl)les 
poUt.t.qi.u qui ont llnl par se C&$llZ" dalll la llnancl. 

BO:J.1.'DX COt:J>RŒ 
lu POrtrctes - Su Mimature1 - Sa rstcmpu 

Il. avenue c.ou..e. Bruxdln CP~ LoUlle). Tü. 11.18.21< 

C'est l'avis de tout le monde 

Quand on a <Un~ cbes Oon<lr7 Sous la Tour, l Mallnes. 
on 1 retourne. Que de bonnes chois~ e~ à des prlX mod.lquea. 

On 1 &ert chaud J1.1111u'à la fermeture. 

Le gftchis politique en Belgique 

M.. Ju;>I"' dtpw.s pas mAl de teml)I, r~ awr Ytr.tl 
comme aux m&r"te& Son i;ouvern=ent dom on uatt annon· 
ot Ylnort rGls la chu+.e, UHit touJ<r.in. et CC'peOdant Il n·ees 
pu 1adle de d!.rtger .. de ccr......-er cette maJorll.t QUI 
1"UQPe da! Jndh1dm aux tend&Dœs i.. plus dlven.. 

Reru::nit d'llM = de con~ <;UI lUI ttaU dert 
nue ~blt. Il ne .,. i-a tn>l!ver une ll1Ual1CD 111.m 
r.:nEl!ortt. &ll cuntraltt. 
L'&lliaoc~ C:es fronU.US et da c:atbollqtJes t Oand. le 

mal=trcux COUJ) de """""" d• Mi" \"an RœJ, J'&\Utudt 
dt ccruû:ls Jeu!es de la droa.e, dlvilent chaque Jour 
dll\"alllaiC les tUment.s de a maJanr.é. 

Lcs l!bfl'aux. en plus d'tm POlllt.. st rapprochtM del 
~; Ils •om me!er Jeur. votea pooir taire vour, contre 
la c!rol:c, la l:l! sur 1s rn!m3!!ou facult.3tl»c, t le rra:><!• 
eol!:e des caU!olllr~es qui lulmlnl:nt cUjt. O.rtes. J'exla­
k~ mfme da cv.i= œ aera pas en Jeu en -~ 
ca:im, pcruqu'll a dk!dé c:e rester neutre, les mlnl!:res 
a'allr.nw-.: a;i .-ou_ œ"1> cela ~ra un pev plu.a la 
pudle ca=tre la dl:nocn.t!e chri'..lrnne qaJ r.o .,.~ eaw.­
cre t o.tl<'lm prtx parier d'IDc:!ntration. 

Les p:&n~ ~ e&.~! ~~.es du bloc IWUcl"1e&l. 
1~ et prm:iem dlli m:. ... d&irs pacr d• réo.llle 

.W """' :.. oa~.a. • ~ S. ~ Oo.· 

mand.s ont tout fait gour reJ•t•r le$ l!Wraux d&ns le1 
80Cl:ûlstes et le cardinal de Mo.11.ntt Yl~t de leur fou 
de nouveaux asgumenta. 

Pour son re=. M J&spo.r n'a pas ftf ptE. n 1u1 !au 
beaucoup de dlp!omAtlO, d'a~ et de rtrmet• pour 
~er un peu de cobéllon t aa m&Jorlté qUI • 'ef!rate 
t peu. 

N'achlt~ pc• "" ohc~a• ou1tconqu. 
SI llDtu ~tu ''toan1 t1J1nci11, tconome, 

&:clou un cl1a~a11 • Brummel'• a. 

Gros briJlants, Joaillerie. Horlogerie 
Avant d·acheter ailleurs, compares ,,.. prlX de ta M 

HENRI SCBEEN, 51, chauttte d'/ullo, 

La capitulation de Gand " 

Le Flamb<:c11 appr't<:!e. avec une Juste aévént~. l'acte 
\ lennent de commetttt lee con1elllers provlnetaux ca 
quee ci.. la Flan<lrt Orknut.lt en donnant une platt 
depute permanen' * un reprtscntant du putt trontt.ste. 

A pari. cinq ptlU10tOI, fldelts t la Belg\:IUC, Oil vit, 
dfet, t:ren~ COtUeWera cathol!tJUts ee IOlldarUL'r a 
les ennemis decl3rta de le 1>•lrte. _ 

c On sait, dit le Flambeau, qu•I ut le rôle dee dtp 
lions permanentes. Ellea aont une 'mnnuUon non 1eulem 
du pouvoir provincial, mata du pou•·otr central, C'oi;t la 
mlere rota depW.. que la BelJ!Que existe. qu'Uoe l)<J'tle 
pouvoir "xécutll va etre 0<>11Jlt.l à un P•rll qui a pour 
IP"&IJllJI" la destruction de La Cor.AltuUon •t dee lois. 
bases sur quoi repa.e l'i:tat b<!lce 1 

• Nous ne ao:nmea paa en pra<>nce d'un accord 
unporto.nce. d'un• mlmte m=enWl«' et provlsolrr 
le rtiJ=ent de quelquea lll'lalru provtnc::iJes. n tlalt 
ble de IOl'Ur du glchll - M. Seim 11 tu Ir COlll'&rt de 
dire - 9UIS se \-OUtt au ~r. 

• n a'agtt t pracnt de u.olr Il un ~~ llOJ'Ù, q-$ 
!latte d'être nauoaaJ. '" t'nttrtner purement n almpl 
l'alliance al:>Om!nab:C de O&tld S'Ii dtvalt tn t1re ainsi. 
n'est pas douteux que dee aa:ords du mtnlf' ~ntt ae 
clunl.lent btentbt .ur le luraln provlnc!AI. 6W" le te 
communal. Cee accorda etreltnt l!St~ par ers rf• eun.. 
breux a droite. qui c:a..-nt 1 tll·woo qu'en .. osortmm 
rrontlsua, Je parti catholique n:conquel'Til'~ la m3Jonte 
JemenUt.lre qu'il ne ae tollllO~ paa d nvolr perdue, 

• 0 n""" pOIDI -.irtmcnl ddcndu de ~·1•r, Mal! 
.Bru.'tellea s'est ré.lJJs6e un• au:re con loricturo qu'à 0 
Qu• =141DS exttL'llllslea de dtlllte 14 con>l~nt cnmmt 
pt.s-alkr. c'e$t l)Ol&lblt, voire probGblt. 14411 cll• Hal~ 
l'on Y'l!Ut qu'elle dure - el l10\!S t$Um0ns pour noitt 
que c't$l "' vœu de b majorltt du l>"TS - U mut tm 
des acandalea pareils t CC'\1lC de Oancl. OD 6 ro:l'mll 
!a:.tt - peuwtre IL J""PU "en rend-D compte a 
dbu!? - en n'lnternnan! l):!.S anc •1;.~tur ..u C:tb::: dt 
t:ue. rn Julllet 1m. Cette rauui ne doit p:us 11e 
s:non. c·en Rn :a1t oon ~kmcr.t de l'(oqulilllre poil 
aetatl. m&!s de la paix de notre P3YL • 

Lte aboDJJe:atOC.. au )our&1oll'I' el pobUt.aU01M 
rra~ '" &n&lal.t l<)nl r.-; ... à l',\(.iL:\( c l.IL<.lll-' 
1&. roe da P....U. Brunlleo.. 

Pour l'ondulation permanente 
COlllll1e pour 1a tttnturt des rhtH11x srb. a'ad~ 
PRU.IPPE. ~illl&te. c nt tllmlnrr du mtme ooup 
rl>Quta 'dlmper!ICl.lon. B :MIL AnJpQCb. 1" - T. U O'I 

Les Allemands et nos forts 
L 'Etalr1nll!o< d• l'li=~ a donc C'.kh!~ de mnett.'e 't 

bt et de ree...":Dfr cer".a.lm tort& dol lJ~ de lS'amal' ... 
d 'AD..,., 
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dilc\IU l pem de we l ce sujet. te rtnu-1 Toiler 
part. un ttttatn H. de c. d"auin pan.. pol~m~uent 
d.s ooup• d"ru-iWilent.s. Le premier. qui per.dRnt tren" 

ées s·occupa exclusivement de nos tomresaea. elll. advet· 
résolu du projet. Io second en est Pt.r1.llan achArné. 

Nos fort4 ne vaudront jamais rten 1 
Nos forts eont excellent<SI 
ce propos, U eat intéressant de voir ce que lea Alle­

d.s tirent de ces ouvrages pendant la rucrre. 
1916. Ils occupèrent, nprës restaur:itlon. les !orta de 

ur battant le débouché du Sud et du Sud-Ouest. tare 
la f'rance. En vue d'\lne 1wance pœ:;lble dea Aillés. Ils 

ènot ces ouvrages. plllssamment d'allleurs. ml\1" flr. 
1. U démolirent tout ce qu'ils avalent fait et 0·1 const'r· 
me plu. que quelques équipes d• mltrallleun. ne donn" 1t 

plua à œa loru que le rôle d"abrt de mltrallle"""4 
uol ce b?U.1Que chang~ent? 

ee que juaqu·eo 1916. les Ailles ne pos.~alenl P•• 
lllerle lourde à grande puissance capable de b~ttre. 

1tuellemcnt, le béton et les coupoles. L'"' que le> AJI!' 
ds consiat~rent la ~' é.sence sur Je front de pièces puis. 

Les 111 abandonnèrent les torts qu'ils ~valent n mis en 
et ne leur MS!Bl\èrent plus qu'\ln r61e mlnlmo 1&ns 

cll!feose de la Meur.e. 

HOTEL WELLINGTON 
Le ml•'UX situ~. Face QUX oam. de mer 

A cûté du Kursaal - 170 chambrea - 65 bal.na 
uJrage cc.nt.rai - Prix mOàéres - Ouverture t. P&Quea 

grillades ka meilleures et les 11lu.a copleusee ~ Bru­
i, boulevvd Anspacb (ooln de la PlllCe de Brouckérel. 

n• se r.:..em~lent pas. Le& assonuneura néc><acUvlstes 
s"6talent rassemblés t. Gand le ler u1ar1 eo ont tait 

pèrtence en patauaeant dans la ceiae et la boue alors 
e. huit jourt plUJ tOt, U avait fait un temps radieux pour 

manUc11.at1on patriotique de répa.ratlon au drapeau 
tlonnl. 

ttaient qu~lqut Sb: centS. ,>lu.. ou moim pe'e• ou •on· 
QUI a'cn vinrent de leurs vill'1ie. pour parader dans la 
d"Am"lde. na ont dttlle d!l.DS le& "'e:o au mllleu de 

Uftrencr «>ta!• de la popwauon et ...,.. lea regards no­
,. des p.uunl.a que n'umm.1dalent pe.a le moins du 
de les bâtons que brandiSaleot dt tem1» • autre. pour 

er du i<>l• cer.am passag• de leurs chants de 
erre. t.e• honceau.x crottes commt dtt barbe•..s. 

n O~nlola nous a\·l\Jt dit la veille : • Je eouhalte qu•o 
b.- d"" hallebardes demain! •· li a 6tc servi à souhait 

Jama!a. suns doute. dimanche nausêabond ne tut aocuellU 
ec plu.a de Joie par t.out.e une ville. Car on peut tenir 
ur certain que ncul sur d.L< des bourge<>ls de la bonne 
e de Oand partageaient cette taçon de vol.r. 

!l&ud•, i. pr1mter spta:C!iste de la clienun en Be:g;que: 
21. ru• Salnt·~l.lchd. et 

32. rue des Colonie&. 

~oy d'Espagne 

estnurant, Sl\lle pour Banqurts et sea Salons, sa Taverne 
ua bières l\nea. Place du Petit.Sablon, 9. Tél 12.65.70. 

l..e$ bou• • 'Oii d• Gand - et ounnd on dit bourgeois dans 
us.<:l. 11 taut en:enà.re le mo: dans son ae:r étftD<l~ 
• - les bourçt'Ols de Ga.-.<!, donc, en ont c:sa de !OUiu 

fat lalllea dt meM!eurs •es nto.1ct,.lllta. na :1.('lsS.! ..... 
: vfb&nwn.,. même, contre 1 .. pentalonrwl'9 dea m.otn•· 

tanla. quo ceu.r-c.l portent bltoo ou n·en portent pu 
1.'t, du n1&te. n·esi,.œ paa la P~'·e que lmlts DJDuettard.s 

ne se seutont ch~ eux dans la Ylellle cl~ namande que .. 
besoin qu·11s éprom·ent de !aire des moulinets avec leun 
matraQUN Qunnd Us descendent dans la rue? .•. On ne tau 
paa œa eortes de démonstrallona en paya aympatblaa.nt. 

s:~ LOU• Ca&, Il les Déo-UJ'IV\Stca ICll font pour atLln!t • 
eux lu ll)lmpathlcs du peuple aantoll. ça leur réussit trèa 
mal. On ne a·esi pas gëné pour le leur crier, dlmancn-. 
sou.11 forme d"tnjures varléea. sur le pasaa~ ~e leur maigre 
colonne Et qui pts t'St. pour ew.. cea Injures liaient profl­
ttà en cette savoureuse lanrue qu·on pulr l !"ombre de la 
tour de Salnr.-Baron. De sorte qu•LJ n·y avait paa même 
moyen d'-yer de tain crotre • quloonque qu'U a~l 
de la réaction dee • mnaquUlons •. 

Apprenez les Langues Vivantes à l'Ecole Berlitz 
20. plac:• .5a.lat••Cw•.a .. 

I.ea classes dirigeantes belges 

se doivent d1 prauquer l'a1"1auon de tourisme : elles y tttm­
perout leur can16. - A •-W"' Bu lit Co, Woh>~tllem. 
Construc1"11n du c BulU-Sport », le m•llleur. 

Uoe leçoo d'histoire 

Oc orateur !mpro>'llie a donné uno leçon d'hl.Stol.re QUI n'• 
ru~ro ét• d1 leur roi•t aux jcw1ea ~chautf~ qw étaleni 
allés dimanche hurler le c Vtaamsch• Leeuw • aut.onr de la 
atatue de JacQuea Van Artevelde. IU1 le Marcb6 du Ven· 
clrcdl. • Gand. 

Profilant d'uoo accalm!e dans I• concert de& turkmenta, 
Il se mit • parlu. 10 llamand du cru. de la vie du tribun. 
AU&Slll>t le &llence • m .. relli!WL sur lu ~tes d .. man.1-
festanta tlaaunaani.a. Ill croyaient qu11 1'qlSS&lt d'un ~ 
cours prévu au proeramme de la )Our1lk L"nrateur en pro­
fita pour crier qu'ils avalent bloc tort de venir saluer la 
statue d'un homme qui. en dNtnltlve, ne lut qu'un • tran. 
quillon • avnnt le mot put.sQue la seule lettre auto11r11-pbe 
qu'on possède de luJ est rédl&ée en françala. 

On bnaglnc !"effet que cela produl.slt sur un tel auditoire. 
L'orateur Inconnu avait disparu. heureusement pour luJ, 
a~aot qu• lea llonceaux eussent compr1.s qu·u s'était moqu6 
d'eux. N"emp«he que tout Oand se tordit quand S'a.rult& 
la nouvelle de l'aventure. 

REAL PORT. votre porto de prédilecüoo 

Sens uoique 

vu l 'encombrement que provoquer• dama.ln samedi, 
7 mars. l 'ouverture de l'Anc1e11ne Btlglque, Brasserie de p,... 
mlcr ordre. - Bullet !rold. concert. l rrond orchestre, -
1~17·19, rue des Plerres. Bruxelles-Bourse. le leTU uniq111 
a été décrété cl.ans cette rue. 

MéfJez.,·ous de vos amis 

L'ailtatlon ~1111t à son comb!e. dimanche soir. aux aborda 
de I' • UUekoi •. 1• local dea néo-a(:tlvlltes pnt<>IS. quand 
une auto vint l passer qUI éclaboussa des • Vlaamscbe­
wachtcrs • déguisés en sln~es savants comme Us le sont 
tous et qui, fatigués de boire de la blore et d'en~ndre lea 
discours d"un sou.s-Ward Henr.ans quelconque. prenalant le 
fN>ls dnn.s la rue Lesdits c Vlaamsch•wachters • trouvèttnl 
la pl.11nnterle sacmitre et comme Il$ etalent m nombre et 
qu'aucun srou~ de conttt-manlfestanl.$ J>(>Ulbles n"était en 
\'Ut. ~ cut~rent sur les marche-pieds de Il •olture et cu­
.tre:it eou .. :e-ment les vltrea d1celle • coups redoubl& 
M l~Jrs &tJUrd!r.• Et c·en Ici que ..,la d~•".ent :zés amusant. 

t.11 aa•Ulan11 1 ~nt d'un .,.w léaff, cro;&'l~ a•olr 
affaire à un c fransquillon • mont• IU1 pneumaUques. Mali 
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c'est dans le c hOOiVlaamscb ,. le plus pur que le propn.;. 
l&Jre <le l'ôlu!O protesta contre Wl IXU"il traltemenl.. OU 
coup, 1.., bàtons tombèrent C:es mains de ceux qui les Por· 
làlenl.. On 5'expllquL On se reconnut- n y &\'lllt n.aldonne. 
La \·ottun 11ppartenalt à wi industriel de la tanlleue de 
Gand <lent U swhra de <Ure qu'il habite la vl.l;a c Blauw· 
çcet ,. pour caracttrl.ser ses tend•nœs polltlQU!S. A.$Sa11· 
lants et a...alllls .se récoocil:o::ent à I' c 011e1tot •· 

Mals qu'un ne rienne p.us dire qu·u n'y a pas de JuaUce. 

SOURD
O Ni: LE SOYEZ PLUS. Reprenei, l!l'lce t. 
"( L 'A C OUST I C ON 

• votre place dans le monde du T ravllll et du 
Bonheur. O,,m. la brocb. one bonne nouvelle. 

L'ACOUSTI C ON. ROI DES APPAREll.S AUDITIFS 

Ci1 81 i11-llllrieal11 d1 l'l cm ücca, t4S, CL d1 Ytmpt, Brmlln 

Serpents • Fourrures 

Oe:nandn t<:bantlllon tr.irnll termine t. c Tanncne ~ 
<le Peawt de RrpUles •. 250, cb:iussèe de Roo:!ebeeE, Brux. 

L 'origine dei ragots 

Là Cour <le Ecl.Jtque est une des plus dé;:tntu dea plus 
ta.nullalta de !1,;uropc. Le Pala:s de Bruxelles, C'eAt b mal· 
60n de verre. Ccpeudant, les IJl'8.llds de la tCrl\! ne oom 
Jlllllals à l'abri de la médlsaoce. De temps en temp:i, des 
brwi. plua ou molns pcrfl<les sur la vie mtune de la. !llltllile 
royalt courent les antlcl1ambres, les salons. les pa!Aces ou la 
bl\u~ NX:lé~ europêenne claooude et lia ttnw.ent pur 
echouer <laN les colonnes a·un JOUI!lal cl't!cbos de Parla 
ou d'alllcw-s. 

C<lao dernler> temPS, c·est le jeune mëna;e de la prlnceDe 
M.u-ie--lœé QUI en a tait les !nus. c o·ou oela prut-11 bkn 
wrur? dlsalt dtrnlèreJJm>t un de nous à un tt.l'IUlier lret 
rtpandu dam le monc:le ro:naJn. De Bnlxclles? - Non. 
ttpondJt-tL U faud.-a.11 cbetther du ~ de cette prtnccs;,e 
be!l<Hlllem:wc!e que la 11Uene a pr.Ttt de la altuatlun pn· 
'iltli~ qu'elle occup:m Jad.ls en Be!iîque et qlll nt l'a 
p&rdon.at n! t. la Belgique ni à la t&m.111e ro~ • 

POUR VOTRE PAPETERIE de Lu.xe ou Courante, 
l'l?NOLI.SH BOOKSHOP, 78, Marehé·SUX·Hrrt>e:J, Bruxel· 
1-... a teuJours tn rnag:is!n le plus bd e.ssorttn1e:>1 aux prix 
le.s plua hlll. Le timbrage en ses ateliers ~ éû<:uté eo.d4!aa.I 
!ta .. b.l:Ure&. 

Les serpents du Congo 

u tanner.t mieux et mol.Ils dur t. 1a Tanneru Belll, qual 
Hem'Ut, ee Ut;;r. 

DtpC>:s · i B'11Z<:Ua, Ami4te G;.tl:ler, rue c!e Spa, '5. 
Tél. Il H H. - A À!îtCN, P. Jo-... n:e Bollot, se. 

Les markJ 

Oll ~ ~le des UV. m:::l:l.-d, de marks. trlslttmnt !~ 
l!ltu:<. c;u.l c!annent lO'J)Ou."S <la= les eues de ~ ll&ziq"Je 
N&:JOC>Al<r, bien qu.a n'alelll, de))'Jls lo~ •ucime .-... 
l~. 111 ce n'e:t celle da pe:f.<"r. 

En ;u1nclpe, la c:tstruct.on de cet encombrant tt coQI~ 
IOUT<n:.r de l'oecu;>&tlon t: d1' ~the Ddacrolll tai d«l· 
d~ ~))Uls des l\nllé6. E~nt, li faut sa1·o:r que l'aaJJ>S 
de 11t".n; ;:r:ip:.. ~.mo=l• eu q~OE:;ç;>, llnportt cbn noua l 
toms de b.-as :tuscr~i l ~-m!stitt et !!ltme &pris, ~i.. 
l• chui=tn! de quatono ~ c!t db tonnu 

C>H.n:tre = qui.-anle ionna de papltt, ul& Il• Ta pu 
te=\ accl et dbtta prc;Je".s d'lnc!n<n.UOD turen: ~,..,. 
:::ccut am ~nts - n:io pu en.ln"'~ d~ ~tonsc::.~r ~a.o 
R?tr cal& en CC!:iol::~:::t;oa <!P dl!tlculth d'ordtt pnt.lqut 
():i & a J)tt:~ c;:>'il f:t = i:>a::lt::l eDYll&ib de t.rar.> 
J;lllt".u le =· t:i :tœi•e iur H ~ i.. c!Qr".nu là en pi:W.. 
• a _ :er.:::s. c:> ~ ~.s plus :ianr...sn~cs ~ 

Illés de la f lnllllU lnternatlorwle, lnvl~ pour 1& c! 
..tance. Mail> on se serait rendu compt•, •11 demie r mœn 
que les requins n'appr.!cl•nt pas Io blll<U do banque d 
céu.sës et œtte ldee •usai. t. defmt du marl<S eux-ai! 
tombe. t. l'eau. 

En !in 4" compu, on amlt tout de mtme pu-.oenu 
conclure wi ammgement ••ec un• srand• usl~ boite. 
transformer en p!\te t. papltr lt3 dlu bUlc~ 

Sept milliards de plte à l>llPicrl Voilà qui d t e<rt: 
ment sans précédent. Ce qui l'd t tplcmcnt, c'est la t 
..iont on en a tt.11 tatre l et trul.I, OIL;lll~re. par les con 
bWlblcs. 

RYTA 
Des crayons Hardtmuth à ·10 centimes 

Eo\'O~ tr. 5'1.60 i 0-0WS, 132. bollle•ar:I E. 
Bruxelles. ou vtru celta aoour.e t. 11110 compte 
pœtaUJC 261 11 er ..,... rtcrvru fnLOco 14-4 euellenU cra 
llardtmuth •httab!es. min• no\tf n• 2. 

La crémation et l' aotlcléricafüme 

C!~te malenconlre~ lettte du cardlll&l-o.rcbevfqoo 
la erématiDn a eu pour premier rwitltat de provoquer 
pou.oee d'wie certAIDe tonne d'anUcltr1.ca.U.lme que 1 
croyait morte. 

c Puisque cet archcveQue !ait du -t.nrl6ltle. nous 
un vieux Uberal que 111 pouAll'e 10Ctall$te lncllnt.lt * 
entente •-ec l• parti cathollque, mot auui Je redev!tna 
ta.Ire. el. me le cartl'l d"S gaurhes 1 • 

Allons, allons! ne P""llDllA pu Ica w-. trop au 
fi\que. C<oue &!l'a.Ire de la crtmatlo" n'D4 pas d'une lm 
t..nce capitale. Notre parimlcnt a d'auua rl>&t. a Cou 
Le canUml - apres 1., pro:oc:ole - a !.&!t un• ao:tur. 
dit a..c tout le ZTSPect que noua lui dCYOllS; ll1:lla et o; 
pu la pnmltre fo'.s quo ttwt i;ut ont pour mls!lcn Cie 
rtaer le \'aisseau de l"Eellle le condu~n! avoc UM 
e1. le IUSdlt T'tUssftu n'en a pu m~ r6Wl# t. icutei 
tc:npttes. 

Sl •'Otla tta cai:-ble d'un ~Il ctt.m oour ald~.r l 
rhllsaUon d'wi r .>.Ste proJ<t, •ou.s i:Uli.krn &ls.E!mcnt 
toruu1e ...ru quitter vot•• emplol Ecr1vn·11ot11 <.1a•. 
ploL rHert>nct:.). ~ prtftn'll<'Cl .Bru~•lla et ~nvlronL 

C. C. A. , J5. cll4Mh"C <U /lal'Chl, Br11~<1~1., 

Chauffage central 
DOt'LC:fRO!\ C FOROU, 

"7, AnNVE OEORCE!>HJ:."IRJ, 
Bn:u~U&n~D&lrt; 

La préstoce du corps 

Notn ami René E..-at>QU&tt 11\CO!lU. d.&N le r J ;iu. ~ 
Ch!!.rltro! a, une :unœo.nte anca10'A à p.,; P"ll du refus 
cardlnal de rellclr• ~ aux ce!Mira du stnUaJ 
~= C'l!taa pend;ul: la C-Jrrre: 

Us ""'' n·en11t"iei1t Point olou I& ,,,,.l\CC d" 
t t 111 a.-a:cnt /lCMr< bttn '""°"· 

Il U1'T ut m<m.c une<, clin nc:u, 11·e.,1crrer Z. t'I 
tt'lt'el t'rt;ant tsl d:z reste "" dt '"" mdlltur1 amis. 

tl'tte c.-.a lu C'"'t~. jJ Jtur en ar<MI 1711rd4 k'le 1.Zlt 
l:':lle qv'ao lmlr dt4 otl r~~. a dit 0 UI ;><1•tnU ci tu 
onw11n1 ~ r.t n.71rtmt fou: • J• m'"• roll. .w "°"' 
,,.-r: :xu. c>ai u:~t!k. Jt /erct mcm dl't'Oir, dt mcm ,., 
""'" n 1• ~ r~ J)hl1, 1• ''''" dt/tr:dl. POii• m'n 
Olen, .. • .. 1-cr pcl! n '°"' dt/rr.41 dt llll't Ù1 molndrt 
o mma t"l.tr.!lOft. J~ :Jtt f'O:lt ckman(• qu cela! • 

Jù pnm:unst. Dt• l<I ptt111ltru l>otaWu ctoar dt 
1a intUatl!e t:~u re:ro=:u. il cra.u r.1 c.cp . ... .-, 4 
1J .. ._ r"'t~en: • t.tthtr~' d t4:SC•~·~-...tt1. es.au as 111 
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fait croire d ,. mort, d Il. de ,Byoqutti!le aiiaft adru., 
nor111no11u otlri.10 et rcœnnaluan~ de la Patrie d .a 
r:ru l)Clrniu. 

o ,. 1111 /U /J l'lgll$e dt• tunlrallle1 gramlfose.s; 1111 catafat­
qv1 montait 1u1q11'a• I01t, la c Brabonç<mM •· unc orlll­
/M,.tt>r• et tout I• 1atnt tralala. 

Qu•NC 1ovr1 apru, °" apprit q" I• mort ltaU ~•colltl 
Aufounf'llu~ quand ftOlre oml - qvl ut rut• un 01111· 

oal pt<r '""" - "° '"' fl'll trop Jort d i'•:ell• d 14 
llO'll, llOlll C1'0llJ 1111 movtn QUI ne l'llte famoll de IUI 
~ Io robinet: c venu, toll~...c.'Ollll Vot ak• • cololjn : 
t'aoei IU .,.,..,.. Il l'tglllt 1 • 

de Beauté de Bruxellea 
40, rue de t.ialln<1 

: MAM&a• t~lal et du b;r.w comme à Paris. 

i::.::n~~ei~~1~ e~érk~~rii;,;:;;:·~~~e. 
NOTRE BREVET BELOJI 

b.aulfage mazout 

OOULO&aON OEOROU. 
01, AVENU\: OEOROES-HENRI, 

Blusellee-Clllquan~ 

e < vingtième siècle > et l 'inclnéraüon 

Norben.-1&-Dlable - c'est l'abbé Wallez Que nou.s voulona 
- 'ett• teu et llammt, aut!Wlmment pour allmenw 

tour crematolre, parce que la Chambre, cabni. cont.N 
bevequo cl• Mallnn, a décide de porter d'urgence à 
ordre du Jour le projet dt loi rur la llbert• de la cre­

llon. Norbert-le-Diable espère que le Par:ement • ne te 
onorara pu en •otant oe projet de loi 1 . Vain eapolr: 

Parlement "t t.ouc l tait decidê l ae déshonorer. 
Labbe, d'aultt pari. declatt Que la serulblllte OOCtdm­
'e e&1. conlralrt • l'lnclntratlon. La serunbllitt oec:iden· 

est surtout bœWe l l'ouU'tculdanee, "'" fanatisme. 
elle Jlt l'tst pu t. la mrnaUOJl ; nos peru pourn.ltnt 

t atttll« qu• l'1:111M a 1nc1ne~ nombre de ooo com­
trtotes en place publique. aprà los avou- revêtu.a dt la 
~ dts pénitent.a; elle Otait même tellement p.....ste. 

a.use. ~ tea nambtr, qu'elle tee r6tl.SSlltt tout v1,anta -
t la aenslbW~ occtd•nwe en être attrtst.ff. 

ubque VOU$ allez à Paris cette semaine .•• 

t mQnquw pa. d'aller voir ie. a&T&lld1$$elll•nt.a de la 
llaum1ère, 17, rue Bera~rc là deur. pu du rauboura Mont.-

1. vou.s y lrouvtrtt. touJoun ~$ bons pouleta rotla au 
de boll et - plau du )out muotés. Prix modêrù. 
Ver\ Je dlmr.ncbe.) 

< Chemin du Paradis • 

Porn CADEAUX BUSS & C0 

l/OS 
POll.t; .. LAV.t.S - OKFEVRLIUi. - UllJU'l> O' All.1 

M. nie do ~lare1>e-a11>-lhrbel. ee Br11sellec 

op~ au doime. Mar Freppel. qUI c101t a·y conna.ttre, ra 
proc:amt L r;tpu;e la to~e dans cel'\&UUI para - comme 
.U. toltre 6Walement le marui.ae de aea prilU'lll clan.a cet" 
taùlet rtflen&, notamment Il ()Q exi.r.. 1* rut cathOllqttt 
arec. 

Mala l'll:'11&e aval\ enç0re chutrel tonnes dt c .Opllltuna 
bonorab!eo • à 1es yeux. 

AlAll, petlclant dos aunêes et d~'t anu• i. lldelu do 
P1der1ne et <le& envuons talaaient coiùltr, après l•ur more, 
leurs cavtt.wi au célèbre oouvent dea capucinl de cette villa. 
• 1Ae COl'J)a. aprt• une 1 autop$1t • qUI avait pour but d'en• 
levu 1 entrailles., le cœur. \e fOJ.1, etc .. eta.e.nt lltl..erale. 
ment Melles, pua revetua de leun p.ia beaux atoura. lM 
fem.n1• eu toûette de mazl6e - Cbl&Que tPOU&t CO!l8Cl'l'll1t 
IOl&'ll<lUem•nt ses vêtemeau de llOC<!I et I& couronne dt 
lieurs d oranau pour.. plia tard; lM bommes. en bllblr,, 
cbapeau baut de rorm.e ou en uru!onnc:. ~ rwi.cux m 
vttement d 'MPl)al'&t - u •'1 t.rouva!L dea •'6quea - ml~ 
on t4te et Cl'O$Se â la main Et les corpt .aui.l :ra11 fil 4' 
t•rdN. e<.aumt places cUbout dana d1mmvnaea cawo.>mlhoe 
a1tueu aou.s le couveru.. chacun cl<a déft.nLI ay&11t une ~ 
"~ pallCal'te sur lt ventre pour qu'on pUIBae l'lde•1.11ler. 

Or. ce renre d• sepulturo honurabl• ne tut Interdit qu•m 
1870 par le JOUvemement lta.Uen, aprlJ• qu'U oui oco11pt 
Rome et real~ l'urut.e du pays Cette deoiaton provoqu., 
la colère et les prote•tallons d ... conJrtrle$ et de la popula.. 
tlon cal.bollQue. qw crlaleOL au scandale el. au Mett.rtsmel 

Mata les cor~ y sont tou,Joun, u wn.mtuem UllC rn.nde 
anracuon, surtout depw.o le tremDlement de tern qUI d'" 
trulslt M=mes et &eeoua Palerme Toia Ce$ bratta rem, 
Ill r1'0W'ewiement allgaes. turent bouscule.: les uns pao­
cllttnt lc:ur chapeau et meme la téte, et Ill sont touj~ 
là, dana des atutucies lnvrabtmblabl.., danteaquea Il Oil 
Y*ut. a la Cbarlot si on pttfere. 

LM rata pullulent au point qu·u fallut ln.ll&llor t. ci. 
meure des matous pour leur faire la cbuae. 

Cette c sepulture bonorable • eot toujours visible l Pa. 
ltrmu; LI n en coùte qu'une lire d'<ntree. et le capucin de 
aarde voua ollre des cari«$ postalce tllustrtce reprn.ntan& 
les plus beaux speclmens de sa collf'CllOn. 

ltt •- les monda~ora actueUea. Ill c101vent prend.ni un 
rameux bain de pied, les Pa!ennltalna dêddéa 11 Mch6L 

Avez-vous déjà dégusté 
lea m•ts dU Dulk frol<l dea 

Cl AUGUSTINS li 
i. boul<?ard Aiup• ch 2. E ·v. 

quitte l'aillchel UNE VRAIE RÉVÉLATION! 
C'est chre que TOU.a n'avtt. pu un Jour l perdra Il 'IOUI 

ca -c11r ou revoir, ILWt d.ntmaa Vlctona et. Monnt.le, "" 
l&:>I poM"ell 1 

La lettre du cardlnlLl·arcbevêque, primat cl• Beli1Qua, a 
OQué une émoi.Ion Qui n'esL pu p~ de ae calmer, 

Oe qui a ~lcullèrement atupé116 le pub!lc, c'est le 
e cle • a.épulture honorable • employé pu M&T Van 
, qUI OPPOM l'lnctneratloo t l'inhumation. celle-cl con· 

tqant à 11ea yeux la aeule eepulture honorable, non seu· 
t pour un catbollque. mala pour n'lmpc>m quel cl· 

en. 
Or, beaucoup d• aro)'allta 10nt pen!.sanS de l'lncl.nira. 

et. m -.me, ll D'OU ~ itabll QUO celle-c1 aolt 

fl.naoce 

One Soct4t6 ~rieuse place - dlsponlblllUs en PRETS 
l!YPOTHECAIRES t. 6 et e 112 p. c 8'11drtatr eans hala· 
bureau awclJllUJ'e, 11 ec 13. rue de l 'AMocl&U<>n, BruxelleL 
ntépbOn• 11.42.29. Dlscrétloa. 

Les poules du pape 
On ealt ou on ne satt p115, que 1• conite de ti:: •• , chef d'une 

d-:. plus ,1e111es r:unllles Ubérales de t1andre, et qui 02~ 
a~su<'re rt bau~ fonctions. - U en e~ra cer .•:i>emem 
es;CQre_ - 1'\nlé,...e à l'avtc:ult;ire, D pœHd~ t'lllll sou 
château de. en\l.ror.s cle Gand un poulall!n- ctltbre dan& 
I~ en1:~re. parmJ tes av!cultwu bien mundu_ ~ 
d.an.I, c'ttt avec una cenalne atuptfactloD qu'il reçut danJ6. 
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rement une lettre timbré<! de la clt<! vat~t et porl&Dt 
!'Wu.ire c:<chet aux cle!s de S3Ult P"rre Un personoaae 
<l'un nom lt.a!Jen qu·u lgoorail., tU! demands!t de la i:art de 
t;a Salnteu s·u ne pourrait pas rournir a la bll.SSe-œW' pon· 
u!tcale une douu.lne de poules d'une ~ pa.rUc:ull~ 
ment recherchée qu·u d~t. 8JJISI qu·un coq. 

Le comte de K • a beau être un erand admln1"trateur et 
un bomme poU11que rort serieux. U sau ce ~ue c'est que la 
zwanze. ~·nllalvll pa.. è:re l"innoœnte neume de quel· 
que ami ou de quelque parent facétieux? n y avait prk!d&­
ment à quelques Jour& de la un cllner de tamWe où U réuni> 
,..,11 sea pa.rent.s, les IUl;, llberawt comme lui·meme, les autres 
appartenont au p U"ti catholique. ce QUt ne les empeobe Pll6 
d'ailleura de Ion. bien &'entendre avec tul 

n soumJt eo sourlllnt le probh>me aux convives et aussttOt 
la tab!e se pan.a11ea en deux camps. Les catbollquts élklènt 
UDantDle& • dire qu·u n·ewt pas possible que le sou,·eraln 
pontife eomman<Ut des poules à ce • parp;i.Wot d' ADdrt •· 
Les libéraux dlaaicnt: c l'Ourquo! ins? •. et taisaient remar­
quu que la leti.re a•·ait tou.s les caractcres de l"autbenttcllé. 

Le eomte de K , iardant une p::udente tmpe.rtla!Jc.t. d,. 
pens turent en;ages et l"c:m pnt rend~vous pour de pro­
chaines appea ft.millales le Jour Oii le ~'Sttre tttaU 
écl&U'CL 

Le comte ten•1' donc a un de ses amis de Rome et U 
appnt que le alenaltlltt de la lettre appartenait pa.rfaH.e­
ment a la malson du Sainr-Père et etalt ~ de monter 
la ~-<:our d'un des châteaux de villégiature que te S.ani.­
Sié~ possède Aux environs de Rome, et oil U est parft.l· 
tement po.aible que Pie XI passe l'éte. malntenan: qu·u 
n'eot plus prùoranler de la Ville E:ternellt!. 

C"etalent lea llbcraux de la famJIJ.e qut avalent trAtrn~ le 
pllrl. Leur vtctoire lut celèb1-ee en un nouvtau dintr. où 
l'on dl'COr& le comle K ..• de !"ordre du Poussin d'Or. que 
le pape tnstltuera e<:rtatnement pour recompcnKr leo 
tldeles qui lui constitueront son poula.ller •mod~'•· 

Et le Saint·~~ aura 1eS poules - des poulea de luxe, 
peuHtn.. En tout bien tout honneur. 

Bristol et Amphitryon, Porte Louise 
sa rotl5oene - Ses plat& du Jour 

son aptr:ttt - Son OU!ret froid 
eaneo pour banQuets et repas lnt:..'Deo 

Les toxlnet 

L'obésl~ tt lu rhumatismes aont causés par un mauvall 
roncuonnemonL de l'appareil dJeeatl! qui accttmule IM toxl· 
n ... Un rraln dt VALS avant le rep"4 du aoir est la m•U· 
Jeure eutt laxaU>e d~uraUve. D travaUle pow •OU& pen· 
dant votre .oauneU et donne un n:su!w Lt ltndtmal.D 
lll&l.ln. 

La Fondation belge de Courbevoie 

~ sa grande piti~ 

M B!lcbo!W:ldm ~ M aœu.r, la l>Aro.. de R;ncb. qi:d· 
c;::xe. &.::.:.e. .. ra.nt. ...i si;trn. to:u::l~tta: a Co-'1tbtvct..t une 
m&llon de retn.1:.0 pour ie. >'.eux Bel,,"es lie Pans tt •n con­
fitreot !~ • 1"!11'1Jon btl~•. actuellemalt p,.._ 
all:!6e pu i. b&ron de Ryclr.ma.-1 lie &tt. 

l'leuM ld6e La oolODU! bo!lte Cie P&rà <St lmi;<>rU.nU 0 
CXlllVm&ll dt lui Impartir Id alO)tQ.I d1tUp.talllef lèa 
'l'laillan1s d~unll Il cela. l&DS trop ncow1r l 1 A.stJstab<t 
JIUb!Jqu. lrençalle qu:. déJl ouvre al la."'ieu>tt>L ao 1>6pl-
1&:a l wu. i. llUIJJldes dl! Pa.r'.., 'tra111en "" non 

°"PUia la îtoorrt. la COiome œJie '1• f'ar14 " co:uldtra· 
blemc:it auimen,. 01, •USll. nal.urel!mleoL. Lt llOOlbn do 
-~•n 

Or. nc>::t ;'Oil\~ q:iJ 14bsld!alt au1tt:.its la ton­
c..t."al B~abr.m. L pollr del raWna bud0 êtalre&. ~ 
dt la ~ pr~ ~ans un ..-~· oO lb"lP ce 
~ de hN a nll. )& T1e c.!l!n &li!&n1 !.eialll pllof q'JO 

Jt,:cala 0 ~ o.:c-. 

Oeste éneuJ!er, eesu de parcimonie qui o·ava11, 1111 

cuoe m=Jè~ la stentt1cauon d"Un b1'me ou d'une eritlq 
coo\re la blenfai.sante mal.son pu!Jque. paralltlemmt a 
retrait du subside. notrr pandoxa.1 aou•unemtnl dbnLI 
de l'Ord.re de Léopold la femme d'tnlti&tlVt u de oœur 
depula sa création. d111Re l'ttabli.ssemeot.. 

Ma.la avec l'Ord.re de Léopold tL alJt cens. Il on avait au 
rota un faro, oo n'obtient auJourd'bul plua rien du to11 

Ne perdez pas cette occasion uioque 

' 
de 

et ralleJ votre plein de bonne humeur en allant aux 
mu Victoria OU Morul&le YOlr la famauc Clltuun d11 Parad 

Un service intéressant 

A partir du U man .oct opraa et Joumal!•r de m 
&a&erlea en\re BRtnŒI ?S.COURTRAJ et ~Ion et 
•ers&. - Les colis pria ll>ant t beures IODl rem.li le lm 
ma10 l destination. 

COMPAONIE ARDINNAISE 
/JJ, a..,. .... clw Part, BRIJXELLl:S. - r'UpllOM: ZUJ,I 

Alors qu'a-t-on fait? 

Cette décision du gou•emcmcnt bel110 dont le molna qu' 
pu!Sse dire est qu'elle n'Jmull&IL pu d"~lépuce - ce n• 
pu sur un tel pœ1.e qu'U import•it d'foonomlatt -
à l'i/ nt01t b<!lge de Parll, t0ute la cbartl• de l'œuwe 
lantlln.pique. 

Mais 1 rnce.san1 atnUJ< des Betacs t Pt.rl.I l"oblloe * t 
face * de& demande& dt ~un sana .- aœrua tt !"tin 
~lv• plo"' 60llS d1DnombMlbles tud'*uz. En ce qui 
cerne l'hospice de Court>evoie, ton:e IW a t~ d"tmplorer 
qu'on est convenu d"appfltr un. rem~• Mro:que 

ç·e51 une mécll<:&Uon qui. aêntralcmmt.. dftnque 
remp:o:e ED roccurrenco, tilt a t:i poùt rùU!t.at dt 
la place <!tl• 1n. .. 111taantt pwr !ee a.i... daounll 
n.létudlnaU'es Otmlnuant le cubajfe d'au d~unes 
on a emp!ét<! 1U1 te rHectolrt Il IUf d·au pléee9 
1 -.mtnaau a .. chambre. qu•oo Jou• • d · bol~lab ... 
payant& 8etaea ou non. 

Alnll l'œuvre • pl'OCUJ?Wllt dt malllnil. trop 
reaoW'Cetl EUea ne lui permetteDI pe.a oa LOUI eu .U • 
filin aux demandeo d'htberaement Il ce ne 10n1 pl111 q 
lei ancien.1, 1ea trt.. vieux 111euu po.r le tom~au qu·• 
conserve dans l'urt!nelllt bau~ oo appan.IS.Sent, * 
paa. des slgr.es de dtnutment ..• 

i..:nentable, et comb!ant ... 

Réunions amicales, soclétb 

Cllt eaJl.t ~ est l •llln d~tlOO l la Ta• 
• IQvu •· lt. PeUu rue au 8euzn • Bounel. - Ttl. U 

TouchoDJ du bols 
V~!I& 1 expreaalon consac~. qui pour leo oupentiu.tux 

mottent a l'abt! du maunll aort. LA r,mmt qui d~ 
bon.heur. att qu·m acbttant dtt ON Ce ao~ nwntro lJ 
trente-llt'u! eu>quant•, a\11'& tout i. bOD.beur qu'tllt 

Et pourtant! ... 

D ae tn>U>e doa itn.I so!-<llanl &enah - et eeca de 
aa:utmmt - pour rC"l)rocbtr l tt• •INZ S.11'11 llospl 
iata J"echec dt lt'Ut •1• t 1 r.bandoo du Pll1" na:al. 
ti:lte a Courbr<olO dbnontn pourt&llt l quel po!J>I 
<1ter-.a >=t encore rscloèL 

Dt >1eia ~ ot au <Ml bn.Dlaiil llOU9 en 
- Abl ""'° tta .S. SNulleo,. ~. de Qll~ 

•"Il tilU& plalt? 
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Il lall.aU mteodn • Tee qudle llert4 de ciuarU•. da noua 
eimaellD&l•lll l leur r.our. 

- lolol mon.sieur. Jt mis de la rue Bl&MI 
- Mol, de la place de la Cha.pelle 1 
- Mol. de la rue de Ruysbroeclc 1 
St a1"61 de 11111.e. Un d'eux noua dit tauUeusement : 
- N"- paa, monsieur. qu'un LYl>t de l 'avenue X..Oulae, 

.. n'Oll. pu un vieux Bruxellol&? 
h prenant un tempo. l'oc~énaire ajow&, I~ : 
- Pour mol ça ~ un aioe!ler 1 
Oii objecte que a'lll rentnlent tll &Jilque lla 1 IZOOve­

nlent d"' aec:our. l leur ln!ortunt <voittf) et qu'll 1 a, 
déJa, ~ db06p1ces chez cou.a pour que lt 1ouvernement 
belgt a'oftre le luxe d'en entretenir un l Parla. 

Plttuse ~ponael 
oes vteux, qw oot ~ la maJfll.l't p&rU• d• leur exl.5-

te.nce l Parla, 1 ont doa anl&nt4 et de& peuu...nfant.s, ou, 
l leur défaut, du aml&. Pour un hospllall&ê, lu ns!tes 60nt 
la eeule conaolatlon. 

Noir. dllll!lté nationale nt commo.nde-Hlle point de ne 
11&3 l&t.s5er l d'autre& la ch&rge de noa lndtaenta? 

Qu'il •"actue de REPARER la catmlW'!e, le moteur. te 
chUsl& ou 1 éqwpement électr!que d'une •Oii.ure automobile, 
11 faut pour ce faire de l'outillage, un mattrtel a:ioderne et 
deo ouvrlera SPEClALISES. 

N'importe quel • reparateur • mtme animé du meilleures 
dlapos1Uona, ne peut etlectuer un c.ravaU de REPARATION 
lèneWt a"ll n·w ou!.Ulé en con.séquence. Or, tres rares sont 
leo l'f.parateun outJllês et consciencieux. 

Votre Intérêt vow; commande de voua adresser l une 
tl.riM dl4poeant d'un outJllage très perfectionné, de vast<!4 
atellera et de SPECIALISTES IUrveU!éa par de& TECHNI· 
CU:NS eampet.enta. 

V01'$ fte pcl!4TU ""' pliu cher. l'lmmoblUaaUO:l dt votre 
votture sera ~ulte au stnct nunlmum et te 1.ravaU exé­
cuté l votre entiere &atls!acrton .., .. prantl .,..,. une 11.­
ol[ran< de la aurfaœ. 

Adreun-voua toux 
ANCIENS ETABUSSEMENTS OYSELVNCK & SELLIEZ, 

Td. 0Jl .. IJ1n.clc IUCC. '4, ,.,.. dei ÔOllfOM, f4 
4 Bruztllt1 fderntrt la gare du Mid.IJ. 

Le Sénat et l'avoine 

C<>el o·a aucune tendance ùrt•êttncleuse l l'éganl de ce 
QU'on appel.le chez noua la llaute AMtmblée · nous •OU· 
knu oeulemtn\ rappon.er un petit mcl<lent qut a "DAtQUé 
l'Une de& dtrnlè- <èuruons dt oette as.emblee 

Oo 1 dl>eut&lt la qursuon de l"tUll>ltuement d'Wl droit 
d 'entrtie au leo a..-olnt$ êtra.ngerea. et lt debat an.ic pn., 
l oertaln6 momenta. """ allure uumcment animée. Les 
Interruption.$ fuu.ltnt et S<! croisa.lent . l'ordre et la ponde. 
rauon, tradltto~I! dans 11otre SénAt. parat&alenl 4uelque 
POIJ con>pronua - loT$Clu'une boutade du prés1denl Ma.. 
cneite ramena lt calme .. . et ;~llartt.é . 

- Je savala blm, s'écria l'honorable pr~dent. que l'avow 
a dM proprlétta exclt.en ..... Ma~ vra1mtnt. pu tant que ~al 
o·- au ooura de Cf me.ne debal qut " mém• pra.\Cent 

faisant """1UQUer au sénateur Jabon. qu.l n'est trucrit dans 
aucun i'OUPI - c·est un c sauvase • - qu 'il abu.s&lt un 
peu des lnttrruptlQD!.. lu! dit: c Vraiment. Mocsteur Ja. 
bon. •ot.re croupe eot trop b:unntt , 

Comme quoi on s'amuse quelquefois eoua l:l ooupc;Je de 
la c llaute 4'emblée • · 

Truisme 

Ayant fait •œu d'altrul.!me, nous noua •oyons obligé raw• 
de pouvoir ut~r lt système c!r 1·otr1C1cr a.merlc:a.ln. dit dt 
Io • chaine aam tin • d'avoir rtCOUra • J'obllgeanoo dt 
• Pourquoi PA$? • 

St voua tenet • la tme cuisine, 11 •ou.a &1:net 106 bons 
ttpu cnmplétéa po.r les produita d'un< ca .. aotanee. Il n y 
• pu l M.slter aUH chez • Omer 1. au U dt la ntt da 
Bouchera Noua ""ons !ait ..,.u 4t '°11.1 1 amener. et YOW 

1111 Io"'""- -

Le train NANA! 

O'eat le nom que des facétieux ont donné au train tourt. 
Uque 1 Namw-Naplu •. qui, partant de Namur le SI man. 
emmener& un grand nombre de Belgea vens Rome, la Ville 
Etem~lle. et le pays • oil neurt~ ··~r&nger •· 

En dépti de son surnom comique, ce sert. WI aupert>e 
voyage de douze Jours. qui, outre Rome et Nap:es, permet. 
tra t aes oartlcipanl6 de voir Florence et l'ile p"1'8dlataque 
de Caprl dana le gol!e de Naples. Le c Train Nana •. dQ 
à l'lnltlaU\·e deg Voyagea Brooke, &L réallsè dans des CGD­

dlUOD$ trèa réduital. da vmtablee prix de crise! 2,i80 tranca 
en lleillle cl m1XU ei. boni h6'~1a ~ol.s; 2.850 tran<:1 
en Ile clllM<! et h6:els bo~lS; 3,350 francs en Ile claaSe 
et bOtelil premier ordre. Lu Voyages Brooke délivrent bro­
chure 8J'&tulte avec tous renselgnementa et prennent lea 
b13CrtptlOl1b. 

Voyages Brooke: 17, rue d' Assaut, Bruxelles. 
» > 11, Marché·aux.CEuû, Anvert. 
» > 20, rue de Flandre, Gand. 
» > 112, rue de la Cathédrale, Llége, 
> > 15, place Verte, Verviers. 

c A la Bonne Santé > 

O'eet l'enst'lgne d'un petit e~ situé exactement en toœ 
de la prison de la Santé, la IP'8nde 11eOle parisienne d 'un Il 
rétxi.rbntlt aspect.. 

li y a queltjues sema.ines encoN>, on pouvait Ure. l l'int.6-
r!eur de cèl etabllssement, une pancarte annon~ant qu'il ae 
chUie&lt de toumtr leura repas t c MCMleurs les pre•&­
nus • f :ru:J de vi.Wi.·vu. Vieille t0lt!nmce et qui datait de 
nomb- annees avant la cu••rre. 

Oepuu ramu.suce. la • Bonne bant.é • avaJt tté atteinte 
dt et be$0tn d 'agrandlssement. d'cmbelltsscmeni et de pou. 
dre au• yeu• qul s tst emparé de la plupen des lln:onadlera. 
ttStaur~teura et gargotiers. 

C'est aw1, qu'à son comptoir et a sa gargote, la c Bonna 
Sant~ • s'était annexe un salon de t<>ilette oil ces c mea­
sleurs t, tes proonn1ers, quand on Ire rela.ult., et avant de 
renouer avec la carrière et avec le mUJeu, venaient ae re­
faire une beautt ... al l'on peut clltt 1 

C'etalt aus:;1 la buvette tout tnd1quée des geOUera - auttta 
c me"'1eura • - qw n·a,•a1ent qu'à 1ravert1er léLrO!te rue 
de la Sante pour y boire un coup. Ila s'y rencontraient, l 
•'?111 dire, .. vec une stngullt!tt compacn1e: coc!'.lu& et chaut· 
fN1'$ de• p:uuers a. sa!Ade. perenta. fallllllero e< \'lslteura 
d"" pmono1ers. agent.s d• la Sure1e. Indtcateun de la polie.,, 
tOut un beau monde, pannl lequel fut crét!e la première 
a=1auon lratemellt des g:\rd1ena de pr'~n ... Et, lea ma· 
Un.s d'exèeuuon caplmle, sous 1 .. murs de la pr150n, c6!6 
Est M Delbler el ses aides, leur bt'S0'1fle t.ermlnée, allaleo~ 
bOlre leur café a la • Sonne S•nté •· 

La alni\111ère mat.son 1 

Pour le matin 

La toilette lèmllllne doit è<re simple, nette, sportf\'e et lei 
chaUMUres qw l'aocompagr.f'nt, confortables "' elégantn l 
la foa. Crot la surt.out qu'il faut è•lter l'eugl!tatlon! lA 
choix du cutr a une lmportanœ prunordla'e el les• pythcnu» 
et • Java • ALPINA s'impo$!nt. Leur 60Uplesse extréme le& 
rend auul confortables que le daim, leur aopec~ riche 9' 
ltura deM!ns et graina naturtla donnent li la cbauasure une 
allure et~sanu et <llsttnguée Cuir de R<:ptlles ALPINA : 
:n.. pl- de Brouckère, Bruxell..a. 

Pourquoi la « Bonne Santé > a été amputée 

La • Bonn• San~ • rlmt d'ètre t.mputée d'un de ses aer­
v1c-. celui des ttpaa aux prévenu... pour qu.1 l'admtnlatra.­
uon ~nlt.enttaltt a crH unt canune parttcullère. ~ 
QU- dt l'alr&ln ou.tric and Co •L dot l'eocaml:nmmL -
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ct'lllllel d• la San~ po.r une auir. c:aUlarle de • ~ • · 
eu mess:&!'$ ~? 

On se ICl"l.lt. paraU.-ll, mé!U. en baut lieu, dea p&nlua s­
tronomlquea de la • Bonne Santé ». 

Il 1 a POIJ!&ts et • POUiet& > 1 
Z.....• « poulets • t!pl!itQMreo. par exeinple, eont l»compat.I· 

bla avec le soc:ret de ccrWn~ lnatructlol>ll. .. 

LES MEIU.EURS PRALINts 

Confiseur MA THIS Confiseur 
U, r . da Tr~11ttober1. • Tel: l2.2&.0I 
i.. a.,.011• Lou!.. Tél.1 12.99.Gl 

Noua expédiom en province et à l' étra0Je1 

.M. Caillaux fut un client de marque! ... 

A lto • Bonne Santô • ae trouvait att&ch6 un chd cul· 
lioltr de ba.ute marque. A\1651 bien, les prevet>ua doré3 
~1alent-lls bten .soignés. 

Au ooura du séJOUt qu'il tlt l la ptlsœ d'en face, 
l\LJœ<pb Calllaux. Q\11 ae plaJ&nalt de l<>UC., du chautlage. dt 
l& literie •t de la promlsculte, n·tta:p:lllt de ses dolhnca 
que la cu41ne ezœllmt.e de l'établl=meot d'en tacet ... 

A œtt• tolll'lllUJre ci" dé.lieu~ de bouche pour prtvenua 
de marque, plUSl"UrS patrona ~ eont IRlcceMivcment ~ 
cilla à la « Bonne SaI:té •· Et I• tuy&W[ phynan;:J.crs doocl 

Ces pau.rons de l& c Bonno Santô • avalent leurs grandes 
et Pf'Ut& eotreea & la prison. ns cl"'ulatcnt dan& la aecuou 
de. prevenua et dans le qu.utlfr polltique, une p1&quu 
numérot.ée au vesian. Au..'111 ae créaient-li$ c1e br1llantes 
~~ D'aucuns. parmi l~ anciens cl.lem.a. ne la 
oub!Jalent pe& Ua exoelki:t COJ>ds de co:nmen:e. quoll 

Quant à Utm Daudet, U M rdia.. 14UJours • tAter dt 
l& CUlaU.. de ia c .sonn.. 5anl<! •• n app~enclal\ d'a•·otr l 
1U1 tro..-ver une sa•= de la TOUT Pointue. 

En at!endaot, le baz et le • aalon de beauté • cantlDueni 
à fonctionner ... 

Les troll joyeux copains du 

« Chemin du Paradis > s'en vontl 
Nt manqu~ pa.> d'L.l~r ltUJ' dire • Au re""1r • Cl tte ..,. 

Dl&IM aux c!netnas Vidcrl& tt Monna.le. 

t:oe affaire intêreua.ote 

6J, pour TOtre toilette, >OU& dêslru lm f"'1ml!eeur *lo,ux 
" ~!Alrlt. &d.ngyc:."TOU> au taill"1!', C!la!>ell•r. ch'ml· 
llu P'ai:•i '6. nie de !'Ecuyer Con1uu-1e, u Youa docu· 
men tua. 

La folle de Ludendorff? 

Li:'1fnclcl1! ae.-.c:-U ca - !<... On mMectn a:nb1-
uui. le cloaeur Boc.~ QUl eat aLt n>'.r 1 -~ •&l.Dal 
~ lila en est c<><:>~ a œ ~"" :&OD:l:e ~ Ccrrc/o:.r 
l'am= h<Y"""L'•'"t ~ 6o LCoa ~ 9' 6. ~ 
O!Tet. Le ts!t ...: ~ 1 t:ill'ln'Ue l;n ~-"""'"'-

- Gro;"CHQa e:l .u:u.ct."15:7 ~«jle& d'~ 
~ 

P\:11.. ..,,. la r~- alfüma~>'O de ..a 'lisl.teur Il lul 
man:r .. 1011 Jn·re · L1"Un40TI a-tu i. ~·;...e ez;e,,...104. 

- L"nc-voua 1:1? de:nanda·l·:J. 
- Nao. a mua 1 Amtriam. 
Oranl!e ~ cm ~~: 
- Com!nmt l)O'I>'OZ.TCUS 1"tnlr >"O:T Le~ aai:,s 

a f'GC: .u llltll oe cru L<:i:n-~ a le:'-' • aœ: p..-uple7 
L <=p;c;I, en p&:Wil de aol. ~ la ~ - a:, 

Cllfta. O:'tm l>:u.-re e:::tt. lll&ll "°"' ~ m ~ 
œn&ll:e& ~ l:t:èn!r .. qui Ile 4.llmi paa ·~ 
llWl\. ei. ci= - re d.éall a pan - ne aaœ D&llltawi1 
dü+limn•nl-. 

1/tcincteo • - - - rtpllqutt 
- Pourtiuol tta-Y'OUI cbrtutD' ana demandt lt 

ral. 
- Paroe que le Cbr1a a ou !& pl11a balle p&tOle qut 

Jamala ttê wononcte. une parole 1111' laquelle • bM 
i.our.e notre 0Mll.1aU.on. c Almea tor.re prooballl 
tou.rn~met • 

Sur QUOl Ludendortr •ntn dana UM ,... folle l 
- C'• l 'MM1-n"fll.lllt de u menuwar, i.onne.-i.-0 

meua1n à 1a pon.e le Pf\11- docur!U' atro~. c'•t 1·111v.i,n 
moiû de ce menulJ!er qUI nous a oaUllé toila - mauat 

LES CRITIQUES LlTIWIRES :.·°mn.\,~ 
cl'a«ord IW' 1' extn . .onL;; " 'iro romaa • Le Cl1me d• Tb~ 
par Raoul de ThuJn. Lei <Jll1DIOtU 1.,. ptiu contndlcto 
ont eté Mll.se8 : Midi, • chtv4ltrosque et Original t: Tian 
Lf!>l!r11k, c curteux, un xvm• &lo!ele 1: Soir, • lwre dans 
rcux a; Gautt•, • naturel. •J)OllUJ!é, Inattendu • : lflh 
• un borTlble pampbl•t •: Canard Ern:lt4tnt, 1 UM oru 
ortant~ de v~lté •; Mctrn cl'.t11~~'· « un~ abomination 
Gnngo1Tt. • trù bien 1, Nouc;e~ L•tUravo. • Wl t>Mu 
cum•nt •· Tous tee autrca : • LI~ ooarqewt. p&Mlo 
au pœ&lble 1 Comrnandta-le û 0111i.. ITanoo aomk'~ 
tr'O mandat fr 1810 ao dtpœ1ta1~ .MARCOVlCl 18. a 
MeaaldOr, Bruxdlœ <Compte ~-. 1676721. 

Bilan 

Depulo C1tla an& la bow'9t M crouYalt dam wi m 
t.crrlble Lea meWeura Utreo a•aJeDl balaM •u dtlà 
prtvlalo,.. Jœ plus P<S6Unl&t.ea et d ·aut!WI &vaient u.i.u......., .. 
dL<parU de la COU' On avatt pu COl\SUMN, aon tana 
twnt, que llllWI- • nleu1- 1 n avalont.. prallq~- f 
Cl'~ que pour .outlrer 1 &tltllt dœ .,..,._ ~IM 
COU."I mll'11lqua De le I~ lamala en *1114. que 
loi$ •erid<!un qttl ~ avaknt habilement provoqua -. .u 
que t>Mucoup de penonnages. dont !<' nlle ét.&U do v 
aux Ulth'eu de la oolleelh1tt, n'avalent PM ~·• ' 
celle-cl - et ~nt! - claM un t>Ut de lucre ton. m 
propre. 

D n'en fa.llaJ1 PM tant. rrolralr-on, poou dqOOt.-r 
gtns, l l<lllt Jama1&. dt' >!>kul<:r. La ll!Ç(m. dan.• e< e&.'1, va 
drlUt bien un rromaee et. du polnt d~ YUe a•nm 1. on 
l'&lt trouver uoo oooaolatlon t.W< pttUS sub:..s. dana l 1d 
qwo la - · ruM'le. « rlll'l!er. dottn&van:. ciomm• dt 
~~ du d&Dl'JI' de& W'l!IAI U- de p.ln6 l'.acllee 9' 
c bourae 

~ Cosas d'Espana > 

1 Il p-and.ra car Il Mt ~ • . "1l l'opâ;lt!.t. 
La natlo:ialll.é n'a ~dant r!to a 7 '°''" ~ 

peul le <Oll5tater cha noua. 
Temolu les den:!en acnwdl..emeola OWill.IUIJ>ltt 

oc.tre &ockone et moll:eur• Urme en lournltur. d• 
et ttg1stnll, les Pape<~ ,.,Ail,. 60, rua Nem-e, • llrw<ell& 

Statlonnemeat autorl~6 

Vu •• irand oom~ d lllJ'.a:nohlll5'tf qu! w ?«Idrac! • 
l°Ar:d41'r~ Bt.lçlquc. lt ~tlcnDemf't:t a tu amoNI Nt clilil 
p...._ B!'UX•.U..Bou:-. 

Jocorr!glblei.I 
Ah. GUJ.eht! A pt'!no un mOUVOIMnt de ~ .. tut-1 

dw...iné. \'tdll qurlqtloea ll'm&lDeL Qu. • p.-odulsl: la rut .. 
Pcm<.i docc : Il 1 anJt dcw< lmlru• Mll>6ea qllt' tir !DM' 
cM ~!t&lt et qu'on D'&~ plus pu \T&lme:'O: ~I 

De r.GCTC:U oa se mit à p:11lcr ~ lt:J&UX lner.,..ablel. 
l ~ D~ quoi. Sans rime ni rallœ, du pal)W 
CS«rlb Iller ~ m qul:lao J<XUa ~ œ::.l - eent • 
d'itanels natt. M J)f'éRnttten\, ooaune nacum. cSana Il& 
~ a'I'« lmn tcaaomkae. en d<!mA.-,,;laru qU'Oll llUI' 
lndlquit llU QUOI li ~ mller. lM &CWllia dt ab&DI• . 
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rent ks nWns. en se disant que J'&~ d'<l:' allai$ re.-e­
' et, aur la plote-tonne du tramway, on a$1Ul"&lt que la 
se 6conomlque était termloée. 
Rouge, lmpolr rt pa..'5<?1 Quelques-uns pgn~rent à. cette 

lette mal équilibrée mals. par contre. nombreux f\Jrent 
qui avalent choisi pair ou noir. w b&nquœ. elles. et 

autrci1 110Clétés à portefeuille :wa!ent Ulcht du le91., tout 
lest pœ.'!ible. Et naturellement, ec n'ttalt PM le men­
r de œ qu elltt pœ.9édalent. .. 

NatureUcruent aussi. un t.as3Cinent Je produisit blentOt. 
n'y eut pa.s, touterol.s, de re-dtgringol&de - oe qui est 
ucoup - et les ~ln restent grand& A la moindre 

pr1se. on reconu"Mnct:a - Jusqu'à. un nouvel ~ude­
nt en rtai.. 

e bienvenu 
Bien Il point, ni trop dou~. ni trop MC, coné et capiteux 
souhait. le tnmeux porto WELCOl\.IE est le bienvenu par. 
t et toujours. A". 13, rue de Danemark, Tél. 37.10 22 

Le baiser volé ... :t 

1 est le titre d'une ravissant11 mélodie chant« par Raoul 
l1lœ de l"Opfra &\'èe accompagnement d'orchestre sur 

ue Polydor O.Omandez à l'entendre ch~ \ 'Ctre mar­
and habituel ou a !'Art Belge. tre!zc, rue du Oentllbom­
' Treurenberg. 

ntre gentilshommes 
Cela ae pusalt au temps des dernières répétltl0113 des 

w. Bel~ li était tré& ~lépnt de taire partie du t&­
ltau de Merode, et le baron van den B ... dcn. un des Utu-

, de cet honneur, était quelque peu Jalousé par plu­
eurs de - • ami& •, •t très partlcul!Prement par le bar 
n D.nny. 
Au sortir de celle répétition. ce dernier, cadlant assez 
al "'n Mpll. crla à van den B ... den:. « Au revoir, le der­
er des Mcrode l • 
Du tac au tac, l'autre de répondre en s'inclinant: c Au 
voir, le premier de• D.nny ! • 

ou te 1' Italie en 26 jours 
autocal'1' de grand luxe: départ H a•Tll~ prix. 8.000 Cranes 
~·· tout compris Hotel 1er ordre. St.Jour à Ofnes, Rome, 
aples, F le>rcntt. Ven!M! et M.ila.n. P.tOCbure.s '1'1'tultœ a\'tc 

s renxisnements. 'Ecrire • c Lea Grands voyaces •· 
bouleq1rd ls. Brunell, Namur. 

Dolt--0n boire eon port<> chaud ou froid? Question dont 
portllllce n'échappe Il perSOnne. et QUI a d~Jà clorulé Ueu 

d'tplques dlJcuMlons. 
Lc$ AnsJals d~tent leur • port_,,,.ID~ • 11a<:I!. En Prance. 

amateurs de portO le rec11aurrmt dans le creux c:!e la 
ln. 

Et en &l11que? En Beli!Que, - nottt elCJ)tnmce persoll'" 
Ile now p<'rmet d• l'a!!lrmer,-on a'eo r ••. LP Bd;e ùent 
nt tout • A\'Olr un potto selon "°" Soùt. Et c't6t pourquoi 

<hantons IM louanges du • Oaudrap • IOaudrap's 
), goùt bclie, \'tndu en Bel'1que par la Ma®n ADErr. 

n contribuable 

La acène ae pa.s.e dans le bureau d 'Un reeettUr de ccn­
butl~M de l'n;glomeratlon brunlloi.r.e 
Un cU•nt 1 !l Je presente au guichet dans une tenue p!u-
nt;ill;~. un al'<:t1-mtot en m'.\ln 

- Monaltur, du.-11 au rœevrur, Je ne peux pa.. pa) cr ce 
r \'O\J3 me rttlamez .. Je n'ai mtme pu d'3<;eot pour 

rai,,. r&-Cf'r. tUne barbe Inculte de qulnu Jo!lf'f certal-
.• tnt l'A\tC$te.) 

- Quel est ..:itre mttler! lui dmiande ce ronctlonnalt-. 
- Je n'en al pas. 
- De QUO! 9'\'ez·VOUS, alon? 
- Je vole pour vivre. moi. monsieur. Demandez des ren-

sefincment.s à. Saint-oilles et à Pore•t: Je ~ul.s bien connu ... 
Là-<!essua, il s'éloigne d'un a.Ir dl;nc. 

:······················· ····· ·· ······· ··: • w 
* • • • : Jusqu'au 15 mars seulement : • • • • 

i pour 1 OO francs i 
• • • • 
: nous envoyons franco : • • • • • • 
• 100 billet& * 
: 10 billets de cou .. rtun : 
• • 
: de la T ol!lbola N a tionale : • • : des Invalides : 
: (T1rag~ le 30 man> : 
• • • • 
: La um de Un.sa : 
• 10 billets • 
: Un billet de ClOU .. rtar. : 
• • 
: de la Tombola des Expositions ! • • ! (Tirage courant maral : 

• • 
! vett<'m•nt au compte Chèques Pœtaux: 106,285 ! 
: !TOMBOLA NATION.\LE DES INVALIDES) ! 
• • • • • Bureau de Vente: • 
• • : Chaussée d'lxelles, 79, Bruxelles : • • • • • • • • • • • • • • • • : 2 200 000 francs : 
~ ' J d e lots i 
• • • • ., ...•................•.•..........•..••. 

La gloire au dépôt 
Qui a. souvient enc:o."e de la d~ltcltuse ~s souret QUI 

rut la première • plus belle remmo de France • et qui, aprè• 
g,·olr connu la ;iiol.re, fiILl au'trab:emcn~. 

Elle avait ~té !et.'e. adulée pendant un an et puls elle 
llOIDbra. on la revit quan.nt.c-cptlt me utilité dans un mu· 
~c-ball de •tnst-buttimie ordn', elle qui avait eu la grandt, 
la toult' grande vedette, •t elle mourut, j•uru: encore, dana 
la m.l8ère. 

61 ellt' n'nve.lt PM éte la • plus ~Ue romme de France • 
elle ellt vc!cu, sans doute, le destin b0urgeo1s que son sacri­
fice lui pr~pnrnlt., bODne épome, bonne mère ... 
H~lasl celles qui turent Il. lbonneur n'y restent guùe. 

Voici que l'tx·Mlss Hongrie qui !ut Miss Univers se volt 
rcrusu. pat des autorl~ académlqun sustc~. l'automa­
tion dt reprt'tldre l• conrs d'" srs l't ud~s untvemtalre!, 
lnUrrompucs par "°" anné<- d~ sounralnett'. car 1"' •élu .. 1 
n 'ont qu ·un recn• ~ bref, el qui se souct• é'e!!es enco,.. 
aprea QU• leur succession a éte ou1 t r1.e? 

Et voici cette paU>Te Mw Pari.t<, <o:ll• d• 19;;0, ~ dépot., 
Elle tint à Bru.~elles en t.rlompllatrl,~. •Old que]quea mme 
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RHUMATISMES 
MIGRAINES 
GRIPPE 

FIÈVRES 
NÉVRALGIES 

RA G E DE DENTS 

OANSfOU'n:SPHARMACIES,L ET\JIOE 6CACHETS, 1 FRANC' 

OJ"41 C41"Ht PHARMACIE Df.L.HAIZE. l . Cel•rl• I• Roi, s,._,,11., 

à peine, On la Vit. on la m~. Ion du gala de l'HOpltaJ 
français Reine El.ls3betb. 61le lut complunenttt et embru. 
Me 'lAture!ltmen~. par toua les membres du co:nlte et 
aùm· par M. le comte de PerttU de la Rocca. 

Elle ..i. au dèpO!, la p&U\Ttt6:; elle n'est ~ plu.o 
J.I~ Par'.s, mai.s la • lemme. y,onne Tupponter. lnculpfe 
pour violences, coups et blt~<Ures 1 ! Elle a, en t!let. nan· 
ciue une ra<:lée à • son amJ 1 et l'a blessé d'UD coup de 
clsta u au coude. 

Sic tran.#t, MaJe.stb 6PbWltrta, pouVTes fO&St!ll 

Une Importante question rbolue 

La 01~ ARDENNAISE entttprend l'tmballagt d .. œuvru 
d"art. son P<'l'SO?lllel exptr'.m•n~ vous donnera sausta.:uoo. 

O. mfoarements so!gnk. - tmpo:-:auons. - Dédouan• 
ment& - Z>.portauons. 

M. Va~ Bu~lllerl. DU"tcUa.r Gbltral, 
112·1 Il, Aunue du Port. - Ull!p~ • Z5'910 

BIUtall du CentTe : 26, Bd M.·LnnOnnl<'t. - Tiil. : JJJ3.l1. 

Concours d'art dramatique 

La l"t!dératlon Nallonale des Cucles dnunatJQUca dl 
L&niUe !rançal$e pr~pare un concours nattcnal d'an dn· 
mal.lque qui aura !leu • Bruxtlks les 24 et 2$ mal 1n1 
(Pent«bu> C'.nq mille franca de prtx en esp.êc.a, coupes. 
plaquetu.s. dlp!ô~ 

La P'kluadon Brabançocne des CcrcJ.es dramatlquea Pl'O' 
tfd•n. • Bruxdles. le 6 aYrll 1931 IPiquul. aux ~reuTes 

t.7M1\ poo.l1 IN\ de dtllcn• ... -.. - ~ 
Brabant et d'Annn qui pounont partlclper au dit 
ooura. 

Tout<a I• eoc.1•1As dramaUqu• - eon\ >ial 
aement tnvltœ. l pordclper l e~ tpreuvoa 61JmlnA 
et t. demander. d'uoc mnn!fre lmmMlate, t. M. J 
be1th. rue Marte-The~ ll'f, Brun~ IOU.I ranu 
cneni.. utlloa t. cet fptd. 

L' Dôtel « A la Grande Cloche » 

place Rouppe, 10-11 oc. 12. a Bnl%~ ~ont U 91. 
M ~mmande par aon oontort moderne. 

40 Chambru. A.i<:tn•eur. ChAutrage central. Jcla 
t!ectrtque. Eaux courante•, cbAude et froide. Prilt mod 

A Mademoiselle Paris 1930 

Laal on voua avait dtpQl!ff, 
A »Ol.re aVI. certe U'<IJ> t.Ot; 
l\fala pqurquol vou être expœe. 
..w auprtml! aaroot du." d#pOU 

'P&lla1t.-ll noua orouur, madame. 
Que voua 11'ftln ou aans plnle111. 
ED Jetant - Oh 1 Je aombre drame! -
Du 1>0lwe aux yeux de votre amant, 

Tout en pror#rnnt deo lnJureo, 
De ec1 l~vrca où le bolaer, 
A l'ombre d~a ttndl'f!tl ramu:ree 
Ne demande qu'à ae pav..r? 

Or le rarac!•t.t Joli. 
Avide d'WI plus doux ramaire. 
s·en est allt chercher l'oub:I. 
Au son d'une voir de ... (1U'll(e. 

R:cu.iin • nulle autre puellles: 
COmptln-ovous. al cc vo. et.seaux, 
Au plia almt Clca Jouvenco.ux 
Couper, mademe, les... ore11Jes7 

Sans aucune majoration 

Saint· 

de prix et pe1ab'e par t'trlr~mta meoa:el.s, DQll voua 
rons te \"ft.e:nvlt chic K cx.n!anable CP:• ~• 
Gr~oire. Lallleiiro pour 1>o:nma et damee. 2t rue • 
Paix, t6I. 11.70 02. Dlxrttlon 

THEATRE ROYAL OE LA ~ONNAIE LISTE OES SPECTA:LES DE MARS 1931 

La 0••• 
at.u.O• 

Al.'tt 110111 
Fait(•) 

Lau.U ·I' La C'la••• 111 _..,.,.., lii! Dff l•u 1 Souris lfl a.·~ jnj • p:1 1ao,o..,.c ':i •• , .• 

.11u4L • 

Vendredi • I ej Forta•lt 

111 1httllt 

ll!!l La los .. (211 19 
lta •·:··· 

1&1 l& c...... :iol 
S ::1r11 

l' ... ~.~ .. . ·11 ... ., ... 6 

1 • 1 1 

lli*U( .. ffmlld..,..., .-, t 1 t) t.o ; - t H~ U 

f44 Lu jjocts te ail La1 lloOfaU 
r1 f>t•,.. I fSlll 

La Ch .. .., 2'.11 la 1 1 
kur J t lO&•l l'an'M -

0 .. 1 .... , .. DOi lut 1-1 
CuatH 

1!!1;l 
ltt ••• -1 •'At.o .. r a.nu, 

Il ,.ir. ..... 
A•• •• .ec.c.ca w l• M._ Jt.. Boc:..rr ~~ M. J. Ul:U.."I: '2 M. f-..M A.Ki&i.AU; _, ..... M ~. 

llM 1, 110:.CS M fU.&>K.~liY ..... 
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14me ET ... TRÈS PROBABLEMENT 
TOUTE DERNIERE SEMAINE 

LE CHEMIN DU PARADIS 

Plus que 6 jours ! 

Sœur Madeleine et le joumaUste 

LA lament.able odyssée de la cumrute de Mt.llnea a ou 
a rtpereU!iSlon comique dan. une rédaction anversol.se. 

Un Journnll~1e, 1rè3 nnl!. en tut la victime, Comrr.e 11 
valt labOrleuscment pondu un article llUr cette rellg1euae 
lnanclért. on premédtta de lui raire une blague énorme. 

Un beau matin. le reporter reçut un coup de téléphone: 
- Ici. le directeur de la prl!on de Lou•-aln. Je voudrais 

l&rler au rtd1cteur qui a krtt. aoua telle alpature, un 
irtl<le rel1Uf à sœur 11.tadelelne ..• 

Notre homme est convoque. 
- Allol. .. C'est vous monsieur le rédacteur X ..• t Ici le 

!recteur de la prlson dr Louvain. Sœur Madeleine, émue 
es racontars que l'on colporte t. son sujet. 1.éslreralt voua 
ceorder une lntervlev.· Elle vous attend demal.n, dan.a 1& 
<llule, entre neur beures et midi ... 
Notre homme. tout fier. a·en •fla à travers la vil~. criant 

jen haut qu'U allait lntervte,.·er Sœur Madeldne. n ne ae 
~•Il p111S de Joie. Sa 1?al•t" était tellement expanalve, 
'11! ctl~bra cet événement pu une série de llbaUon.s noo-
µm.,. ·1s de3 cafés d'Anvcra 
SI bien que, le lendemain matin. 11 rat& son train, dut 

reudro un Pullman et arrtvn vers onze heures • Louvain, 
Q U tomba aur un dlrecttur Mrtutlque, qui lui rit au nez. 
otro homme s'en remit terriblement Irrité contre le myg.. 
llkattur anonyme dont Il avait été la victime. 
Oc. <1"'1;.. bita ontendu. o.u'll •'a(lt d'un confrère exag6-
~•nt rœ-~ M .. u lo J<rurnali<t• trop naI! r1'élucldera Ja­
~ .. ,,. doute, ce t.rop douloureux mJStère. 

0"AL0U)t 

Retournez les 111jeta bleu de 116-.na. les 

• E( 
toîences craquelf8. les fantaisies modernes et 
·•oyez si la marqU• ROY AI.rDUX a'r Ut>uve. 

es reliques 

Les drapeaux des réajmcnt.a dissous. qui dorment au 
u:. • de !'Armée. ne sont pu oubliés p::ir ceux qui ont 

l>!nbatlu rou• leurs pils. 
C'e.•• aln-1 que dimanche. à onu heu.-... t:ento. les anciens 
i.. l" et 21• de I.Jcne. ainsi que c<ux des 2e et 5" Cb&saeurs 
pt"4. Iront asslster à la remtae de la fourragtre aux cou­

'.U:s de 1·0:<1re de Uollold au drapeau da 21• de !4ne 
~ à celui du 5• Ch&sseurs. 
Une demi~"' fols les honneura m!Ulalres seront rendus 
œ.t deux glorieux em.blém<'S qul aymbollsent dewc ~­
en15 d~p~ru11 Et cet homma11e un pou tardU. cette très 
aut.e dl.aUnlltion accord .. - on dirait presque à titre po.,. 

A'OX cnttMA8 VICTORIA 
sr MONNAIE 

thume - t. deux unités disparues, rappellera aux aurTlvant.a 
qu1 Tiendront là comme en ~ltt1nage, un chapl~ de leur 
vie et une paae d'histoire: Dixmude. Car c'est en hommap 
à l'attitude du 21• de Llp>e et du &o Cbaaseura - a lora 
Incorporés au l" de Ligne et au 2• Chasseurs - au cours 
de• combat.a fit.l'ouche& d'octobre 1914 devant le c Verdun > 
belge. que le Rot a accordé celte clt.atlon et cette fourragére 
à ces drapeaux, rellqUes do deux rtg1ment.a moru. 

• 

POELES o g CINEY • NESTOR lltARTJN 

onderla Brunllobff · ,........,.. Sllrdt.. 
Compi.ant - Crédit sana totm&Jltés 

~6, Place Anneessena, 26 
ROBIE • DEVILLE 

Noble geste 

La Ctol.i: de Be!9fqtle, Semaine JlCTOU.ti<lle d# 1'/otrt-Dam.o 
d<! 61u1tne, t. Mon.., raconte, dans son éd1tort.al ou 22 16\'l'ler, 
ane belle hlst.Otre que nous aomrnes heureux de reproduira 1 

LA FLEUR DU CURE DE MESSINE 
Jt, i. 111C11tre tntre cllez une penonne qiu tient "" pelll 

com11icrce, pour percet1olr le montant de '°" al><mnelMn.I 
ac La Crou •· 

Tout de IUlte. Madame lui JlCTle de la Fleur du CVTt ck 
.Veutne. 

- Jt ,,.,,.. ure ,,..,.,,.. le.s pr.,.,.ltru ci lui ol!rtt 14 ,,,...,.,.., 
lu• dlt~lle. 

Elle ouvre le hro!r du comptoir, "" tire un b!Uet, cllach• 
une ert•etoppe, r11 dùsfmule et qracuusement la r -net 4 
M. le 1'1C4ire. re: ;:ft~ ~:"t. '~1::."~~~nl'~a~~~·~ ~În~:i f[~~··celll 
qui •• cccll} qu1 veut iu•on 1·1g11ore autant ou·ez.e l'tgnor1 

~m~.:~ ~~a~~~ f:"::~d,1,J~3ud<!.J! ~!;:On, .. ,,. 
llU renuttant '"' beau blllet neu/ tk cent /rafl.CI. C'eit po"' 
61 le cvre: C'ut ma fletlr. 

Et elle 4JOUl4 .' c Je VOU. lkm4nde de -.., pal olU.. mcm 
ncm. Je d~tre que œtle ol!rantk rem anon;mtt. Je ow 
dù 9"' ""' ftew /na pliu d:tOtt del,.. ~ l>ouqud . de M. i. 
cure " per10nne '"' COllll<llt UI main qui ra CIUIUU!. > 

Sam commentaires. 

Confêrence 

C'es; le lundi t mars, l 6 heures, s;ùle de l'Union Colo­
nb!e. 34, rue de Stasart. que N Marcel Pré;;ist, de l'Acn­
demie Franc-Ue. donnera une coor~rence sur: Le teunc 
hom'1U' mOdnne d~nt. la /fmf'M. 

Prix drs plll<"eS: 30, 15 et 10 rrancs. 
Location: La Nation Belge, &0, place de Brouckt ... ; U­

bnW1e O.wl~. 
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Le secret de la confession 
On prtt.te ILalkn. corpale::u et débonnal:e. entre en ooo­

'ftrs&t!on &\"te un rom.anckr, en chantn de fn. 
- Quel bfau méuu •·ous e~eroez. morulcur l'al>l>6. dlt 

le romancier. La ccnCes&on,cr.ielle •Ource d'observa!\o~P61-
chol<letquesl Quels péchés œs pén!tent3 doivent vow ra­
conter! 

- Pu tant que œla, cher mon.'1ellr. J)U !&nt que cela 
rilpond .le c p$dre >. Et la plupart. royei-voiu. ••SC6rt'llt 
enoorel .• 

Château de Tervueren 
HOtel-Re>taurant ouve~t toute l'ann~ 
-- Téléphone : Te.rvueren 3 -­
:>ALLES POUR BANQUETS, SALONS 

Samedi 14 Mars, mi-Carême 
à 9 h"Dtt:> 

Soirée dansante, parée, muquée, travestie 
-- ML .... U. 75 FR..Jl.."CS --

La t6te la plœ e!è!;an:e du senre 
ORCHESTRES JAZZ, COTI!.LONS 

RETENEZ VOS TABLES 

L'esprit de la caserne 
On caporal m..tructeur s'adresse a Wle nou~·cllc rccruo: 
- Tol, qul u l'air d'un crœ malin, dlt-tl en 1'adr=int à 

un bleu qui a l'au- complètement abouti, qu'est-ai que tu 
taJ.s quand ton caporal te cne: • Halte! • 

- &b btenl caporal. je m'anéte de marcher. 
- lcllOt, triple Idiot. quatrupà! crt~ln. « n·csi paa ça 

Quand ton elle! te crie: c lialte! •. tu rap;nocllcs ton pied 
qui est l k?TC de ton pied qui - en l'air et tu ruia llll:DO­
blle. 

LES MEILLEURS PRALINÉS 

Confüear MA THIS Confüeur 

25, •••nue Loul5e. - Toi.: l!~.GI 
15. r. du Trenttnborr, Tél.: lt.:?8.09 

Noua expédions en province et à l'étranger 

Bruxelles quJ cb3Jlte 
o.!c!~cnt, ce c'est, chez =s. qu-e bu~-parleural 

• Alma.-vous la muslque1 - on m a mu ~tl • n a~ 
Yra1 q,;o u~là fst e:i COC3le!'\"t ei 41u'll ~ do cadttS oO 
t=e detatme l!D peu. c es: al!m :r-e les Vle'.ix nrwc:llo:s ont 
eu la g?ttpr.U! de TOlr t.-o"~~. po.r c:= dllf::s'..om tGllQrQ, 

I• c:l!=na' exq-~ dtm:t des Ga!erns. .L6opo!d Ier, X. 
ClaM C:e Vlt.lcour\ VI manches à gliota. deJ!r OWI fan­
~. On 'l'CCl3 dJ-.: pe l eoc;>s de lallgo ~ c·~· c= 
un cœra.."lt d~ m~ ClU1 Y1tru jourr le rC!e d'u;li­
n.:.eur-LW< et pomper la pooss:è~ du PIW6. 

DeuiJ national 
Ce aua un vrai deu:J na~ qi:e la 

Fcnn.etJJJ~ ;e l5 autl 
de la Chapcllcne E. T.-\ YUA.'1S, ID3, boulcnrd ~olpb1 
MAX. qui. C:tp;t!a v'.Jl61. a.no. est ~ cbspcller d~ c Dandy 1 

A cette ccc:u:cm Tl!ll::.C A da pr.x an!queo d .. pct:t! dl !• 
O'cr.:ne f.1L'lt ta!! la rép;-.att= C:e ce:u pre:i!Ue mall<m 

Clu.:icus tew..re i:n::dcs CU.-.;ut'S - fr 100 -
O~ ~ fa«n ta:lr..r 1$0-
~ d!acmale t~ --- . 1~ 
~ b!ne ~' o;xm - 1&.-

Ma.ls... 1l ~ i:and r.c:po. Il ne rc:e ~ ~ Jo<ml 

Vie chère ... 

Le papa 4 oon Jiii. - Quo peNU-tut Cela ne peut 
rerl Je ne puis t'enycyer connamm.mt de I' 
Que ta!s-tu? 

Lt /lb. - Mals. papa, que ffWt·tu que Je fuoe de .. 
tu me donnes? 

Le ptre. - Mon ami. de mon t.e!Dll9. Je 'Piftla """ 
!rancs et seize 60UI. mou 

Le /Ill. - Avoc deux Françal.aea eoœ ICI - et. cl.la un 
papa. je ne te conseille paa d'aller dll'e ça l mamenl 

LE ORANO vrn OHAMPAONl~ 
Jean BERNARD·J\1ASSARD, Luxembo 

Nt ~ •ln prdtre d .. «1nna1 ... un ! 
Attenl de;...itnir• ooor flrunlla: 

\. FŒVEZ. 3, rue Q3chard ta»cnuc Loulle>. • nL: il 

Le jeu de la coquetterie et du hasard 
A N.ont.e..cario. tlM dame. à la roulclte. tient à la 

un billet de cmt rrano et p&ral~ hé!Jt.an\6 air !& r 
dont elle doit le Jou"J'. A cOt~ d'<'l!e, un momleur lui 
&>llle : 

- Jouez Le n~ro qui COJTrSpOnd Il votre Agt, m..i 
cela porte bonheur. 

- Vraiment? fait la dame. 
Et elle place aon b!lkt de œnt lranu sur le 23. La 

.ou.me. ~·- et la bllle a1mmoblllse sur le 36. 
- Ve»-ez. mad~ d!t ILlo.-s le r®r~. si voœ m'a 

kou~ .. . 

Restaurant Cordem11ns 
Sa cidJlnt, ui eat• 

4< to:it premur ordr& 
M. A ,V D R I!, Prc>prl~ta:re. 

ACCUS 

TL.JC>Cl~ 
PIL.ES 

\.nnonces et enseignes l1101lneuses 
De !.:l D'!"f'1 .,. Fltw'e: 

HE.VR/ a V. l3. - Pourqvof pat t::=::t au ros4.. 
..,.,. du Z1·:Z.J01 Alt. rtp. p;r w c 1-IUT.al. 

ce1.e =nec t Cil : =a SI Hmrl a V~ 13 a 
• ~.s ?e ::r ~- u dot: ~tre lllche ..:: p:&:e. 

T 1' 

De b txrnltrc lleurt. cette touchante ..w.he: 
LO!/LOIJ DQUtJ lltlf lu t1 parlU, Il tu """"" 
qi:e de terrlb.u chùJe& ""'' po.uctt. u-u ou. .n 
~fl:Jr.~1:· J:~ av;: f /i~c:J":~~l8"':J~çJ~i/'.J: 
t<>li4TctJ t• t'Olr ou ,.,,ltr.dtt la ti<J/.i. LOu a'J 
ll'Okt>!Je J'<ll qiu Je UIUJ dcmaruû. C'trl trt1 
lltTILTJZ. couœu. 

Fort b.cn. E' 11 le \)&Une OOUcou "'uou'e .. ~ 
~ que la mtnin~ll.e 1-..ll -tira Il• la lb~. 

ces; P-'\."'Sll"~e """ dlttlcu!t.b et nru grand trsnill • 
p!t:ncl:a!.-e cr.:e vcs eru'a.cts ae p..-tparuont aus 
du ,..._.., d~ ai ~ lt'\tt P<'rmetlez d• rc 
aux pr'..pa.-atlcns ~ 1 /Jal! 1 1 Pc!)'IM!lliqo"" d<: Q. 
i:lun. ~. ~ o. WomriMm. ·ru. •9 M..,.aoe. 
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(La ridadlOD de ottk rubrlQllO est eonDh A. Enadam..) 

Notes sur la mode 

Comme 1 Napoléon perçait sous Bonaparte •. le coqulD 
dt prlntemlll perce sous cette !ln ~ !Ver Dt'Jà. certaln!i 
)OW'll le aolttl tait songer aux proch~u.es toilette> d'entrée 
de 11atson. Sans aucun doute. c'est le eœ:ume t.aUlcur qui 
aun toutea les préférences, pour son cOté pratique ot sur­
tout poUJ l'allure Jeunt qu'U conserve à toute rernme SI le 
costume t.allleur correct el au.stère a se. partlsan.s, la pré­
lérenee lra cependant •ers les modèlea Oous. Ces derruen 
o!Jrent ~ varlétes de comb!JlalJOna de couturea, d'em­
pl~ement3. de revers etc l"aut.-U dire que le complément 
direct de ct aenre de v&tement est le cheml!ler? Toutes 
les femmes savent pai e~perlence que le chemisier complète 
heurcusemem un t.aUleur el lut donne. srace à "' rrateheur, 
plus d'êltgance encore n 1 1 quantlte de raçons d'inter· 
prew la blouse; avec devant Il petit.I ou larges pua. avec 
devant uni: le col peut èlJ'e largement echancre ou encor• 
1'aJ11s1er exactement aui.our du cou Oan.s c• dernier cas. 
U faut que le cou wfl plut6l mince. les mancllea ~ terml· 
n•n• le plus sou•·ent par des manchettes de ro:ine mascu­
Un• dll.05 les boutonnières desquell!'S des boutonS·Jumtlles 
dt rantalS!e ~ront pa~ La cravate s'U y a lieu. sera 
aMOrtle à la l)OChette déPRMBnl d'un• des poches du COS· 
turne Et pour couronner le toul. un renard bleu ~ra le 
bienvenu Cependant. si les possibll!th flnanct~res n·auto­
rlf<nt pas 1·1equl"11!on d'Un • vrai de \"t'ai •- unr p<'&u de 
bique habUement maqulllte par nos maitres lourreun. 
remplacera le prétentieux renard. au pied levé. 

Essai 
Examinez la collection de chap•aux mOdèles de S Natt\ll, 

modiste. vous deviendrez une cll•nte ftdèle 
IZI, nu de Brabant. 

La mode du front pur 

san.s être l'tt.rOIIad•. ean.s Joue.- 1.;,s contempteun du 
temps p~nl. on peut dire. Je pense, que la mode acWElle, 
a quel<;U• c.1105" oe deconcen11nL En 1'C$1>3ce cïune satson, 
elle a changê du tout au tout un en1emble ~ lignes auquel 
nous nous étions habitués. Or l'œll ··accouturr.e lentement. 
et se dtsaccoutume de mfme; à •·olr tant de changement$, 
tt Il rapides, nous roUà b~tanta. ln~rtalm. n'y 9'0}'ant 
soou.e. .. 

Mals ce n·eoi pas que la Ugne, c'est rexpr=IOo tout 
entière de la ptiys1onomle Cémlnlne que la mOde rat en tTallJ 
dt r.racs!ormer. Ces petits bonnets haut perch1&. dCCOU\TaJ1t 
laraement lea cheveux. extrent un in.nt pur: dèJà la raie 
au milieu. a la Vterge. ltcen1ue cette pareté. et l•a bouclea 
er!ant\nes renforcent l'tmpress!on d'innocence. 

Alors c'en e8t llnt du rerard provocant. de la bouche har­
die : l'air P!llUant. <mme. est devenu • pl'O'l'lnce • On en 
revient a la candeur 11\rftnale. 

Ne sera-œ qu'une api-rmee? OU b1-n. l'llablt lera-t.-11 le 
motne? Nul ne le aatt. 

Ma.ls un phllooophe de nos ami.a. qui est bien revenu des 
hommes ... et des rcmmu, a coutume de dire : • MHlez-,..,ua 
d.. rronl.I pure, des neproa d'ana• 11 de la polgn~ de 
lll&ln loyale " 

Alon. oetta U>Jr6lkwt our-..t ... lb blml •c• ~· 

pure~ ne veut dlre probablement rien de plus ni de molnl 
que l'etrrontme provocante d'hier. Oràce au ciel, on cbana­
molns al.stment de sentiment que de col!ture et de cœur 
que dt chemise ... 

Mala, rnaJçt tout. ce front pur? •.. MH!ez-voua. c'm plua 
prudent. 

L. Bernard, 101, chaussée d'lxelles 

upose ses e!ernJeres créattons en paletot.a d'hiver pour w ... 
sieurs et Jeunu Gena. 

Tricot, entreprise sans espoir ... 

Qui disali que nos conwnporaloes ~talent fl'lvol ... locon­
at.ani.es. vite :usasiees, amoureusea de l'éphémère et du 
rugit!! Incapables des longs et patients tn.vaui qui tai­
saient Jadis l'orgue1J de leurs grand'mores? f'our noua, noua 
avons toUjOUra soutenu que la lemme moderne ~toit un mo­
c!tle de soum~ton. dt patience et de doelllté. et a·u C$t une 
chose qUJ nous donne raJson. c'est b!tD la mode des OUYJ'&o­
îC• trtcotea. 

n n·es1 auJourd'bul, en et!et, pq une malaon dont lea 
tables ne soient encomLrtes de tricota multicolores : pull­
o•er. s1<ea1ers. Jumpers, U>US les denvé3, tous les wccéc:lan.:a 
dt l'honn~te. du prolèt.atre chandail, aont c en COW'$ • dara 
i,,utes les tamUlu bOuraeolaes. et t.elle Jeune fille qui rougi­
rait d'lndli!llltlon si on lui propœalt un remmaillage d• 
Ch11ussetia ou une couture • perlée • a·en~tUl.lt dt venir 
à bout du U"lcot c Wuom • le lllus coinpllqué. 

Or. s'U est. dans la vie, un moment oil il convient de m• 
roter la devJ.se du Taciturne : « D n'est pas Déct$Salrt d'u­
pérer pour entN!prcnclrc. nt de rcus.•lr pour persévérer •. 
c'est t>!en celui ou l'on commence un vétement Uico:ê. Cha­
cune sait. en monr.ant ses ma.llles, qu'une fols aon OUVJ'&le 
lin~ u aera trop petit, ou trop gr.u1<1, ou trop étroit, ou trop 
mtnce; et qu'en tout CIL$ U sera PaMe de mode. IJ n'est pu 
d'exemple que cette loi ail. été transgresoée, 11 n'est pu 
d'exemple non plus qu'une remme se aolt la~ découragtr 
ec qu'elle e.U nenoncé a un trlcol. quand dle en ... ait bien 
~nvt&. 

LAINE Bu anglais dlaussettes. cUeta, vareu­
tes. Sl)tela.ilt~ de gros • .,actes. cru. 
tloru sportives exclusives. 
\"ao Caldl, 46, rue du Mldl, Bnuellu 

Non, Pénélope n'est pas morte ... 

O'esl. une c.hœe bltn ~tonD&nta, quand on y penS6 : on ne 
cro1neratt plus un etre au monde pollJ' jo'J.tt btnévolement 
lea 0$natdco ou les Sis; plie. et dea centaines de martyTu 
a·ortrent quotldlenn~ment au culte du tricot. Rien ne les 
arrête, nl mèclOmpta. nl dtœptlona. 

L'ttabllllemect seul deo dlme.n&lons ut d~ une tpreuvL 
Qaelques cr .. tunes dont les !ortea e:udea sont alleea Ju.. 
qu·au maniement alae de la rtëlt de trols, ptU\'tnlo a la 
rigueur, et a la lonaue. a'en tlN!r - et encore. que d'ln· 
connues da.na les donnée$ dt ce probleme ardu : s;rœseur 
du m. diamètre dea 11rumes. 8&.stlclté lndMdu•~ du cn.­
ftll Ion penae, ma~ ool a l'Ace du capttalnell. Mai. pour 
celles qUJ n'ont pour l'arlthméttque qu'une e5tlme dtatan14, 
la 16c:be dment plua compllquée, Alon c'est l'empl.rl8ma pur 
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qUl tt&Je lour travall. Qu•lqueto!.s cela rtu.sslt : noua oon­
naLSP'lna une œlle témeraln: qul coupe dans l'ou~. uu 
re: >M 1.-s p:tces en eu de besoin. sans s'emba:Tl&er de 
c.a • " ' e cllmenslon. :.:a.la cela, n'est- pa.s? c'est l'anar. 
ch:. 1a ~volutlDD. .. 

Les Fameux 
paletots et lmpermt'abl .. 

RODEX 
de W. O. PEAXE 4' Co, St-ALBANI 

SOST EN VENTE cru:z 

FOWLER & LEDURE 
99, Rue Royale 

Le cbolx du dessin 

Vient le ch'>llt du dessin et aa ~loaUon : éPttUft de la 
1 marche • suhn l\\'eC expllot!on en caruau •; tpreuve 
des petit .. pelotl'e multleolares quJ s ·embroulUenL: tpreuv• 
de l'erreur à rttrvuverl QulL!ld les dlfllcullb aont surmon· 
tées, quand La dernlùe coututt d'~e est &rttt~. quand 
tout m fini ... 

Quand i.out ut tlnl? ... voua avtes commencé un tncot 
t6brê parce que les zébrures labalent fureur ' et l'on Dt 
porte plus que deJI t.lg"ZQ83. Patiemment, uns i;er~ COU· 
rage, vous dtrcutc. m:>Ule à ma.we l'lntermlnabl• ouvrarc. 
et vous recommence: comme Cl-<!es.w.s. ~ vollà que 1 .. ~· 
ugg ont tait pt.ace &ux cube$, ou aux POia ~mt~ ou aux 
ttlDturts a.:multea, que 103 ct>tes se portent Ion,,., .. quand 
1'0U.s lei. avaet. faite. courtes. et aln5! d• IUlte 

QulL!ld vottt lnOOt a éte detrlcot.é pla.<atun fo:.s, croye&· 
mol. n'alla p:u plus loin. le courage !emJnln a SC!ll lunlle. 
p:-enn votre beau d1a.nd&11 ei. t&ltea-en une c loqu~ • poua. 
s!<re 1 <l YOUS fus ga1>p:lleœsr •t !&t&lls!e; llnon, ".onnn.le 
a une oonne çand'men, olle en tricotera pour .. pellt.• 
entauti; quelquea IJ&ltt6 do chausisettea multlcok>rea qul font 
l'orKUo'J des jeun.-.. de dtux à cinq ~ et le ~t,,.•polr do 
lrur. mtru. 

MaJ& quand oo voua cl.li que Nn6lope n'est pu mortel ... 

L '11près·m1dJ 

L'Heuro du t.bél du porto! - A pment: !'Heure du cock· 
tall I le oom cba.oi:•. la note éh.'gant., àemeure. A vte la i.o!· 
lette d'ap~m!cli. la temrue o.uJo:.a.n! nul >e d!aus:c de 
ttpUle. ~ aiut apprécier ce ewr ll&blllé et rlU.• qul !Alt 
les onaemblea lœ plc:a c.'llc:S. i.. collect:on d"' ca.ln de rep­
tll,. ALPll'A corup:md des ~ries moomparablcs d• c ta· 
nmp • ..i <k • Caku:.ta • m.::. latl.$ les cola:15 en vocue.. 
Dtmandtt·I• • votre bottltt. a -tt m&roClllln rr ou A 
l'A!~ Al.PL'IA : 22. pt.ace de Brottekètt, B:uulleL 

Monsieur cbe1 lul 

A q...,lqu• d~ prea, la a:ode muc:ul1n• ~. eaa:ame 
toute, tli9 peu. Nulle t&n~ ne voua t.at perml6e. m ... 
~ n ta vrai qu'en =-llo:I voua POU\f'Z. ... na 
lncoovft1Jcnt.a. rem<ttn '*' blver le YeslOll de l'ann6t d'!r· 
Dlért. 

Q\lc!Quœ talllN1'1 -}~' b:en de l&ncer d .. nou• eauteo. 
qw_ •• p'us IOClttn~ c prennmt • dilllcllC'mcnt. commo par 
oxtmp!o, lb&blL et le llDO&iD; blto·!Onri, ou la cuio:ie. 
c.">ttt • aotn ami M&u:lc:. ~ WtJO'.!!• u:u'll iemb!e dll 
n=ie •TO!r ot:U;ét poc;r patronntr Je.. hou:& l:l!ernStb 
r.tlcz. l'eul<".n U'Ollft-t-0 cett• ~!Ulta!Se lncnmpall!!!e avec 
1a dl:D!U d• ch&= <!t ou de:nolsell~ 1 M&!s c:o !.<:nia· 
Una ~ ce r:mt <:u"aoc:taer l'l::ùla:ml!t dt la mode 
~ aetuen... 

" pan lea anTM-. lai .,.,,W"IMI, liai ~ t• 

enDOTel ... l. Il n'Y a qu'UD ~ dom&lDe oa noa ll>Od 
M~ta peuvent !altt preuve de QUWtu• lmagln&tlon, c' 
celui <lea rob<s de chambre, p7Jama.. ooln!-<lu·leu. •t 
Votre août pe=nnol •o matltro de IDil•tt•. monsieur, 
peu' a'aUlnner que d&D.l 1int1mlt6. 

Madame Tallien 
Cette lioDM tnmeUJe d• l'éJIO(lue Olttct-Olre auraH do 

btaucoup pour connaitre 1'11grtabl• chou que de por 
des baa de sole mlrcUI• qulnmto-quatre l1D. lts plus 1>ea1 
l>&6 du monde et Ica plus rtatatant.a. 

Du pyjama à la robe de chambre 
En ce moment. la cniod• VOi\le eat aux pyjamas 

parnés d'UDe robe d• chAmbtc ILW>rtle. Le panur.lon eiR. 
laine ou .90le lourde et aombre d• prtl~rence. La robt d 
chambre courte. arntét au itDOU el ~ aur une 
mante blouse russe de coull!llr clalrt. a•-ec ~poils e 
mooognunme de La couleur du pantalon. La blOÇ.R 
a col m<>ntant est ttts &ey&nte, elle voua donnera l'llP 
... nce d'Un co!ontl de la O&rdc lmpfrtale llla ft&lerl• 
Jeune.> et beaux, I• clntma nous 1 cpp ... nd i.ous ln JcursJ 
a, de plus, l'avant"ge d nolr un boUi.onnace COtDpljque q 
excrecra votre paU,nct eL voue penn~ura 11e coœta 
combien de temps \'OUS pouu•>; r~i..r au deau- d" 
.-c111 JuroD.$ ravo= Mau:teoanl, si •oua !)06Sédu le cou 
lApollon du &lv~~re. ou celw de na.mon Novarro. v 
pouvez >'OUS permettre une blou~ décoll~tte to rond. Ne 
pren~ pu en crêpe de Ohlnt, votre lemme voua la chl 
r&lt pour la porter avtc aon tailleur. 

Ce vèteme.it..là convlent au p<lllt•lr\tr. A la rtauour 
pouvt"Z le mettre l'a;:irb-mldl pour fnrdtr la Chambre 
Jour de grippe, ma:.s reis amibltra un peu °'Clli6. 

St '' l!Ol.r. tn rentrant Chez ·~ •oa& désire:z. \'OUS m•t 
à l'al5e, 11 vous taut un col!Mlu·leu Vous Je choblrn 
tpal&.ie 60le Wlle o\J brochee Il vous f~ coquet. on ve 
de laln.? a rota si \'DUS fta frileux. et en .oa douhlè 
lalne al •'Oua olter. • la tola coquet u lrtlt'.a. Le& cocle< 
les p;us tndlqutff aont cellts qul IODI a la rota r1cha 
sombra : ttull!o-mor..e, '1CUX bardeaux-rouge. \'trt-m1 
lmllanr.. une belle aole blcu·marlne • rc!!e'.a lder tau t:: 
blen. alnSl qu'Un violet profond et brillant. un \lelc:t un 
tp!scopal. mals aul:ln.t quo pœa!ble (vite& b pourpre 
Mllce qui - \'I1llmtnt un peu trop ';l))'&nlO. 

SI vous prtt.e:z. un. IO!e brochee. loa re<tra doivent 
•n aoJe Unie du ton AVtt une eole Wlle. 1 .. rerera 
UDll égalcmenl ma!a d'\ln tan dé11raM, un p.u plus 
que I• """ton lul·mtme. Avec un Ynton de velaura de 
le\ re\'tra dot.-ent ~1ro tl• m~me •tloura. 

La robe de eham l>re lon;ue 1t porte u.es peu 
!alle pour loa vtO'J>< 11:""'1Clln u pour qudqu,. 
QW aiment "" P."""'•Mr en cal~ elle: eu.t. 

Un beao parapluie 
df' 1--Utt •«'Pforii 1.ble 

a 'achète â la maison 
;a, ne de t.a lloausoc 16 c6:6 cl• a. Ltttur1 OnW. 

Un peu de fantaisie 

SI •-o;:.s =<es lts modes d'antan. IDO!l6!cur. ou llll1 
ment cr::• '!nia •Jn le db!r dG vow dl!!<'ttndu de 
con:omporalt:z au molna par le CO:UU!ne, on dcllora 
M&rdl·Grv. li n'} a Ill~ que chez •'OUS que \'OUS p· ' 
r.sti&lo.:re voe tr31' '-' persoonrb e.n matlêre d• 1 t 
encore taut·U ~ ap:>Jrur qu•lque dl!CC!ntreent tt n• 
\'OU) r<Dd."@ rùllcul• awa )'rl1' de TOU.. !am!lle, de -
<lon:t:s: que& •l de \'Ill Mtla. 

A Toua.. n:amltur, Cille la natutt a i:mt!tl~ d'une maje9'. 
tt:ewc ~.:ance ou d'UD a!:=ble embcmpamt, • 
chollt. ~ ea::selllc nl b roœ do mo~e ehtre l Balac. • 
voua t•• ~ d'lmo C&!vltle Z!!W:a:lte ou :n!me ca::: ' 
I• e&lJ!ldlon pn:Jtlgu& dC-cnt con:re la 
d ail' - c.r:.nt d~ 



lteM'ous P'ILtld et. mlncet Je Y01a 'fOll trts bl.D ~ 
d\ln costum"l! qui a1nsplreralt de la Ouene de ~ ' clol­
Dlall aJum et pantalon bou!!ant serre aux chfflllea. Vous 
PQuvez mélnnger les style:s et Porter avec le pantalon des 
valllan~ soldat.~ de /'lapcléon m. la petite ves~ du ZOll,._ 
vea. héros de la conquête de l'AtgU!e. 

vous pouvez enoore raire de vottt tenue d'lnlhleur un 
dra~u <cela ne veut pt.$ dire qu'U faut vous promener en 
ba.nnl~reri et vous Inspirer de •os opinions poUtlQue& Pour· 
quoi un socialiste ne pcrteralt-U PM. dans l'intimité, le pan­
talon de velours et la ceinture rouge dea t.en"3.Mlen, metne 
a'U a une douzaine de >-alet.l de pied daM aon antichambre 
oomme r.out SO<laltste qui ae -te. 

Toua voua est permta, voua dl&-Je, vous 6te:s chez vous. 
tout, meme le costume du Püe Adam, al 104 volalna d'en 
face ne protc.stent pu au nom de la d~nce outragée! ... 

Qetapage 

104, RU!: ROYALE 
du 'f Q,fÇ Cart~ Ce 11ùlte 

lntlltatlon• 
Faire · part mariage 

Les Journaux 1U116rlcalns racont.ent cette hl.stolrt, 
La danseuse allemnnde Mary Wi8mann effectue actuelle­

ln"..nt - et. paralt-U. a;ec rrand succta - une t.ourn~ aux 
E-..a\6-Unls. 

A l'OOC&Slon de la repréoent.Mlon Inaugurale qu'elle donna, 
le danseur américain Henry tut Interviewé sur aa collègue 
s crmanlque par un reporter qui avait précédemment sé­
journé en Europe. Henry fü le plua grand éloge de Mary 
Wlj:mann. qu'U quaU!!a non seul~nt de grande artiste, 
mais de r~ au cœur noble et à l'e~prlt éle<-é. Sur quoi 
le reporter a; ant observé que Mary Wlinlann - qui natu­
rellement &valt. ~\le aussi, subi J,œ !eux de l'interview -
~IAlt tr" loin oo a'etre exprlm~ sur aon cama.rade en ter· 
au c.UMt blenveùl.ul~ Henry eut cctloe prompte r~: 

- Eb b!en • c·ca. que nous noo.s aommes trompœ tous 
b deux!. .. 

Il est bien Po<>Slble que l'anecdote soit autbenUque: ..,u. 
lem•·nt on racontait la meme U y a vingt ans à propos de 
Idaux musk::ena Ul113trCS : Vlnoent d'l.Dl11 el Ma.ssen~ 

E vltez les regrets 

Avant d"aclleter, BlJoux. Montres. Orfèvrer1e et Art.lcles 
DOur cadeau:<. voyez m03 6:.la~ et mes prix. Au Bl,Jou 
Moderne, W. rue de Brabant. Bruxelles-Nord. Am!t tram 
i'ue Regier_ Achat vleU or. Réparatlo111. 

lBénéCice Cloeteus 

Où le pen a passé pa...,ra bien le llla... W bb>ff!œ$ 
~ean Cloetena aont tradltlonnm à la Monnaie; Jean les 
bonnut pendant un demt-alecle; aujourd'hul. o'est à ""n 
tu. ~'rançols que cet honneur échoit : le spectacle du 
h2 mus.. • La TOICB •. avoc le concours de M Ansseau, 
"1 .e ballet • La S&iao:a •. ec..-a domié au llentftc• du 
pympat.hlquc contrOleur g~~ral qui préside actuellement 
laux destinées des Ceullles do location. 

n 1 aura loulb. nul contro'.eur a:éntral n'étant plu. sym. 
Dathtque que Pn.nçols C!oeten... 

Bu STE développé , 
reconslllué 
raffermi u 

deux mols par les PilulM 8al6glne• 
seul rcmcdc réellement ~ f c, ·• • • •~!o 
lu ment lnoftensif. Prix • 20 francs d3m 
toutes les p~arm3cltS Oemacuc1 r.ouct 
gr3lui1e Phnrmaole •ondlole 
53, boui. Maurice Lcll'onniu, Bruxcllet 

Pianos de grandea marquea 
NEUFS et d'OCCASION 

G. PIERARD, PIANOS 
42, rue du Luxembourg, Bruxelle! 
Seule maL<oo oUrant des !a<:Ultés de p&lement 
au gré du ellent et trente ana de garantie. 

Humour américain 
Sur une plage de Floride. un b31goeur voulait aller Urer 

aa ooupe au large. Mal&, avant de a'~lotgner du bord. U 
ln~rpclla un n;,-gre et lui demanda 1'11 n'y avait paa de cro­
codiles dam les ~ea. 

- No, 51.r 1 répondit le noir en riant de toutes Me deni.. 
PM de crooodlll'sl 

- 'Ill! en ea ror? 
- Silr, s:r 1 Crocodlle6 Iris mallna : eux flcher le e&mp 

<levant gros re((wns! ... 

La beaut6 de la peau! 

Visage congC$tl.onne, nn rouge ou brillant, voilà de quoi 
voua désoler. Le QLISSEROZ-CREM'E LU-TESSI (Crème 
llqulde egypt.tenne> pour re~sen·er les pores et act1·1er la c!r­
culatlon. Démonstration, 19, rue de Savoie, Salnt-OUlea, 
Inatttut Darquenne. 

Fable·express et syndicaliste 
Au page dëdalgné par la blonoo pr!Dcesse. 
J'ai tait don, pour qu'll r!e eL que aa douleur ce.= 
- Des œuvres de Cooper - qu'il tttuse, pena1! ... 

- c Ne Vew<-tu pas qu'on coopère 
A guérir c.on amour en t'offrant du Cooper? • 

Moralltd (ll aanglote) : 
- c No.n. monsieur, Je n'ai pas le Co ... oper . .. hAU!! • 

Fra~:& Coupé. 

LES MEILLEURS PRALINtS 

Confiiear MA THIS Confiseur 
15. da Treureolerr.· Tël.- IUS.09 
u . ... nue Louise. Ttl.1 12.99.~ 

Nous expédions en provtnce et à l'étrallller 

Les recettes de !'Oncle Louis 
Crème au beurre 

Mettez un d~tre et demi de lait et un deml·b&ton Cl• 
vanille. couvrir et laluez chauJfU'. 

Mêla.Dgez 1.26 grammes de sucre en poudre et cinq Jaunea 
d'œu!s trala dans une cauerole. Ajoutez SUl' le feu doux 
le lait en remuant. Q\l&lld la crtme sua liée, Otaz du !e.t 
pour laiAer Cédlr, puis Incorporez. en fouettant vtYemeni:. 
150 gramme& de bon beurre !rais divisé en petit.es partlea. 
Fouettez la cràme pour qu'elle aott bien lisse. 

BI elle tournait, ajoutes aussitôt un peu de beurre fondu. 

Pour faire une cuisine succulente 

remplaçona le beurre par le crème !rnlche.. qui. ao111le, donM 
une Incomparable saveur aux Potages, l~e& vlandee et 
dCMerts. Cho:.s<.-. toujoun la c:ttmt fraiche de la Laiterie 
• La Concord a, parce que c'est la m•illeure et la mOlll.l 
ehere. 
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Ethel aime le cinéma 
On app!'f'nd que Charloi - le grand Charlie Cbapl!n 

dont Ethel au1t tous les filins et qUl l'amu.<e tanll - ~ 
mal3de. Ethel tst soni;tu.«i. Et le soir, elle Vient t. pf'!ne de 
~nnl™'r aa prt~re que: 

- Ols, maman. est-ce que J'lral au Clel quand Je mourra.!? 
- Mal$ urtalnoment, ma cberle, parce qu• 'ou.s $<'l"tZ 

tou)-Oun;, Je !'~père, une bonne peute nue qui fait bien a 
prière et qut ne f!Llt pas en?'14!er sa maman. 

- Et vous. maman, Irez· vous au ciel? 
- Je le pense, ma chérie. 
- Et papa? 
- Pap:. aussi. &.\SUZément. 
- Miss Mary? 
- OUI, oui .•• a=t miss :Mary. 
Où \·eut clone en \-Cnlr Ethel? voici ..• 
- E~ Charlot. s'il meurt. Il Ira eu ciel lui aus.;I? 
- Oh 1 dit ma.'D&D g3.lement, je suppooe que Charlot Ira 

l <!el oout droit. 
Ethel bat des malr.s: 
- Eli bien! ... Je cro!.s qu'il YA en f alre d-. fous r1r9. le 

""n ot~nt .. 

Un &en~ de tab!e ou l cati ne poS>f. 
~ 

VïcroRIA 
C:l11NA 

O *""""\.°"Al'\\A 

Examen médical 
On brave ou\'rltr, employé par a:ne compa.,iie de clmnlns 

de fer, \'lrnt d"ltre tnl$ a la retrau.e, et l!l'lon l'usaic -
souml.s l l'e.a1:>en rlu médecin de la compagnie. ~\'enu de 
llO T'-<lt•, lt'S copa.ins l'tnntent a bolre un verre en lbonneur 
~ .. :!On cep:lrt: 

• Ob non 1 fa!Ml. le doaeur m'a b!en dllendu d• prcn· 
Gre d~ ap(-:1t:ts. n a dit que J

0

'1'.""1s une tension atrlcnnc 
tr:;ip forte; alora vous romprene"l', Je n·ai PG> envie, un 'bel<u 
,iour de m'emoler c!aus les a:n! » 

Fermez vos boites 

Ferme& •-os boites en ea..-ton ondulé au moyen d•s rou· 
!eaux de p1p1er aomme l.lnprlmé c EMMO • du fabricant 
Edprd van Hoecke, 130, rue Royale-8alt1tc.Marlt, 

Philosophie un tantinet loufoque 

L&l5onS la po.rolo l œ le.::teur: 
c LA !c:nme. nous écnt-!L a wioJoura Imité t'l>Omllle A 
lb~ qu'U est, le «:u • ta!b!e • ne ~ ronlt1l..o .liJà plui 
d':llk~tu ts coc:e m&$C'l1!lr.e; les !Ul~ c!'Er~ re:::pl~t 
des loncUOna rtsc'\l!es Jad!s :ia .euh rnàlu. Il n'y n pes 
-=iilcn:~t d<S !.:mus dtpatés, des &\"Oatu, des cha:.if· 
!emes., dea Pollc' ... ttt- dts a•'b;rtœs... rollà cr.: aus Etata­
t.:n:.s <tvule:::mcnn, en rte:>t dfil~ mltt - JW'(lon. 
œaltt - de Je ne aats cr:•! ;la!dln .• =e fe=I Devant 
cotie tm&nd1>3tloll. qi:e Cah l~. ce ~ ce 
chl!!oo, tttte andotillld n P:".'llOO'". L '?'.omme Pl"Oll'V' et \Il 
r.:mme d~ - de ts plette que le ml.le " ~ ei la 
dfpmoe cbns lei J)!tt=r.es. t. nm:11u: de Belu:ê, ou cb!2 
la mocllstt> ou a \Il 8o'.lne hnan:lle " tl':'tllei. 

•SI D..:IO:tnc m enalt •t qu'au l.leu de rmn:btr un homme, 
O lma;:lnalt do chrtthtr ane !rmm~. U ne la Lrv.JVttall 
1>"111-ftre plu&. c·ei: que le um;is • pt.a.! tc'm i.n peu 10n 
hat'.tude) e:. q-~ le mœun cnt ~t. ce qui est bien dom­
macc poar ca1a1ns tn m«> ;iu mol,, Mons!~ Wlbo?>. 

• Al:".re ~t: U. m:t•ure ts=alne na!t lactl~. e'es\­
'~~ q1U1 la ~ mo:s 'lt1l l'WTmt ao. na!SIW:re,. dlo 
oe contn:te Cie la t. Ce ~ .: t::tt. QUi ne K' ~ Point 
~ des irra:ids ~ lnt=:laccux, ttl q-..e b tn• 

"""61r.e eml:!lltal~ dans ta ~ .. du lolo. c.brrrh~ -. 
111t oC n le L"WTc cbt% a ma.car.~ :ia =:itT.1, ;ia:: :.s 

dans une bouteffi• ; mals. m ce dernier eu, a faut 
<unnel en caout.cbouc 0111.re b doux rl•M-

• Mot aussi. ~ fus ~l.vê à la btNtetU•. et .le m')· fü 
encore, quelque!o~ surtout quand cl:t contient du ' 
scl:lledam. 

a o·~ peu lmPorte l'altmmtatlon pmnlttt : ap 
avoir été ladh"Ott, 11\omme devt•nt carnhore. pnillnl 
caramelU•"Ore et, parfol.s, budaéttvore ... 

• Q11'y faire? 
• Rient , 

Les meilleures 

Cabrlques de meubles du pay1 ont leur dépôt aur rran 
mai:wns St.assnrt., 48-48, rue dt St.Ms&rt <pone d8 N 
mur>. Bruxelles. Grand choir et pr11.11t1e. - Prtx de 
brique. - FacWtê3 dt paiement aur demanda. 

A l'ouest rien de nouveau 

S'tnsplran• du titi'<' du roman ctltbrt de ~t, 
cercle de pharmacie de l'U. L. B fera rcpr~n~r, 
11 mars, en Li. aall• o.tercclls. u. ~ M•=U.. !.'<•Il 
u. rcn1~: • Aloês.. ri•n c!e nou1e11u a. 

C"est un spec!Jlcle es:udiantln. mals U eat acce"11blt 
tous. Point n'est besoin d'étre Ln.scrlt Il l'tlnh =u.~ 
a..s:.Ster BW< trlbulat.lona d'un Joyeux compt>re. aux en 
chat.. d'ur.e troupe de girls dùment 1ty?~ &n outre, 
pèl"~ de famllle le plus soucieux de ,. dtgnJt6 peu~ 
crulnte y nmener sa tendre mollll ~t aa 1111-. roui!SaAnte; 
bénéltce de le repré.lentatlon ttant ~suné au "8.n&Ulrlu 
Unl<enii.alre de Leyiln, U pas.$<'ra une llOlrc!e aa:réable 
fera œu,-re de bien. 

Location: Vlnc!C\'OI l 

THE EXCELSIOR WINE C", cooct'lllonualrH 

W, & J, GRAHAM & Go, à OPORT 
Git \ "os " '' Dl O()t'llO 

BROXELLES 89, Marché &Ull Her~ 

Une cliente exigeante 

C-.:..na un grand hô~I d'o.t•nde arrive un Jour une lm 
santc •t tapagruse ttraugtre qUI 1·cxprlmc dans un !na 
(Zls lmaîé. slnoo cormt. L'b0tel1tr, Ira ~ar-;ona, t<IW' • 
pl'tQl<nt autour d"rlle. 

Arrt•êe clans aa chambtt, elle~ ~p!~ vers le llt, 1 
~. le d.~ 1"'11t A fait lne?nlcl'1ab!o et rdl15e do ..es! 
à l'!:Ol.cl Il oo ne lai chanp pu aon lit. Et comme le 1 
aocou.."U, .aye d'L.,...,J;(T l1:S cbœc's: 

- J.!.ia, !dons!eur, - clll~• - Je aula b.abltu6e a CO<ICh 
aur trlls mat.,!o:a ! 

L 'bl$1C~~ ne d!: pu d le ct:ant les lu1 a tournla 

La comptabilité moderne I' c Efllclent > 

llmplJCle roe ter!! -.:.. .... s. '° p e. «ooc:nla Bn>CD11ni crar 
PIO. Ste Aine ORA. 155. r • .u-tatlcm, Brux. T. :;~ 

Humour walloa 
- D'.mz.m'on paquot d'l«lbat: e'ut po m~ 
- Volû, ml etani. 
- Dtnez-m' del llDOUfle: c·esi. po m'pire. 
- Vo:i, m1 t!tul!. 
- Dlnr:·:n· me tchlque cl! rolle: c'est Po m' pfra. 
- \'olà.. ::n! ttant. t:s:-cr bln wt ,;ou q'!ll v'tàt? 
-Ad. 
- Bln. 1 :au b!n dts allalr~ •osa ~: 

moufüle 1 tcb~ Q-•• t:>U-1 CO. doaT 
- Çn :r;.! !-!: co? B!L_ l rem. .. 
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Le docteur Z6de eet un chlruf'llen d1I talent. mali àà 

Demténment. U f&l.9&1t ' un d• - cllenta uœ opüa. 
lonsuo et douloureuse. 

'- V°"' devt2. cliHI. en ~t.nt - m.trumeni., me 
pour un bOUcbtr? 

- oi.1._ 110D pas! rémlt Je p&ttent. les llow:hua tumt 
t d 'kon:btr ••• 

ne question de nez 
R«emment. dans un aaJœ. Bernard Shaw parlait de ao11 
y&ge en Gri'ce. One dam• que la clustque évocation des 

es de !'Acropole lnttteas&lt méd,locrement, lnteJTomplt 
mail.l'e pour lui poser une question: 

- Muter Shaw. est-<:e que toutes ~ femme8 de ce P&Y' 
t ™ll&nent le nez grec:? 
- Bien ent.endu, reponclit 1·~valn. 
- Pourquoi bien entendu? rtJ>ondlt la dame 6'.onnét. 
St Bernard Sbaw de rêpllquer 1.tts lh1euaement · 
- Voyons, cb~re madame. VOU& ne pouvez pu croire que 

Grecques Cont \'enlr leW'5 nez de l'etranger? 

MODELE!> PU~HCTIONN'!> A J.;> Ir. 

CUISINl(ll~ AU GAZ 
Otl!~'<QU CQEATlO~ 

GQAhO&& MAQO\Jé& BHG'! 

prore..ew- d1Jnlverslt~ est un homme tort rupectable, 
IOll coun n'est pas pnlc1aément ce qu·ou peut appeler 

chan. D a rEnèralem•nt tm peu d'audlreun. aUMI les 
ea qui arnvent en retud ~ tont.-lla pa.rtJcullèrement 

uer. 
'autre Jour. une charmante Jeune fille amve en retard. 

en retard. qu'elle se gll..-.e dans la salle Juste un quart 
eun avant la fin du coura. Le protes&eur eo tourne ven 
et avec un aunable sourire 
Me:Cl d'ttre venue, !>tadcmollellel 

ne be~ voiture passe... Elle resplendit., merveilleuse. 
te un• pensent Ill$ Initiés. qul est lustree avec: Io ta­

• Lu.•t.er •· le plus extraordlnaltt dea produlloa l 
. Aacnce géntt&Je: 96, quai au FOln. Bruxellee. 

rrand artlat.e. Henr1 itrau.. fera • rentrl!t aa U\-­
Mollt:re, I.e mercredi Il mau; une solrtt do lflla &U 
lt de I' c Œuvre d'aalst&nee aux Mala.du nerveux •· 
donnM t. cette occ:Won. 

lou•n. le c Due de B'\CC&n. •. de Geof1e Garnir qui 
la aalo<ln d•mlere, te. be&\12 IO!n du Joll lh~trt ...,.._ 

et renllS • la pa~e par M Scbau•e!l - et qui es1 
l!on. cette annl!t enc<h. d'Wle belle lh1e de reprfllen-

• prix d• places va de 1 t. 40 tranea. Location au lh~ 
Mol16re CWI.: U.OUO), ~ avenua Mon~Jo19. tt (tè1.: 
.6$). 

Dana k domaine du 

CHAUFFAGE AU MAZOUT 

LE BRULEUR S.I.A.M. 
qui eat en ~Lé du progrès, par IOn automatlclt~ comp~èC.. 
son silence, son rendement ln~ (r6&J&ge par tout ou 
nen>. 

ÀU L@or(ltOlrt du Lacttol, 4 Parlf, """ c/laudU:r• 4 -
peur <U 26 m2 dtatt eqwpû '"' moven d'un bnllnr X. t.rtf 
oruvant, 4 rt11/4//• progru$t/ et ntcuatta>&t un moteur ü 
4 HP JoncttOnMnl pruqua "'"" C1Ttt. Le bn2 eur X " "' 
rempUtU, u r a qulqtu> moù, par un OnUnr SJ.A.M~ 
'1lencleuz, (lit~ par un mote><r de l/J HP. fon.cllonMnt 
14 moitie d" Um11$. 

lUsW14U. econonue de 20 p. c. "" te combuftib~. plu. 
""" l!conomle lnorme de courent ~ue. 

Documentallon, Ritéttnooa, Devis """" ~nt 

Brûleur S.l.A.M., 23, place du Châtelain, Brunllet 
fet H.91.32 1Ad"1lir" .. :'llUonl. 44.tî tt ISerYlce dea Veniü) 

~ ~N=i:.;a::~~'tè~~~~rcri~à&l 
& ANVERS; A. Frffdm&n, 130, avenue de France, Ao...-.. R Tél6pbone: 37.154. 

LIEGE: H. Orban 12 rue du Jardin BOta.nlque, Ll61~ ! GRANO-DUCH!;: OE LUXEMBOURG: Socié~ Ano­
,.. nyme c Soaeco •· 3 .t 5, pt Jœeph u. • Luxembourr. 

Sportif 
John est un ~ des arm6ea de terre.. dlx-bult amiffa 

de l!UVlœ 1 Il e.t en FTanœ depu!a le début de la campa­
gne et U a toujours e:.é dévoue ci. poncrueL C'esL un IOl­
dat modèle, ses chels en sont enchantés. Nul ne Lient un 
mess avec auuint de 10ln que lui, car John. depula le 
dèbuL dea bo:s.illtés, est attllch' au G. Q. G. en quall\41 
d• culsl.lller. E• ce Jour-là, Il nei.toyalt .ses C&SSerolea avec 
ronvictlon et rravité. 

Soudain la po~ s·ou•Tlt et Sam. autre IOmm1. M préclo 
pite en hurlant et gea:lcul&nt: 

- John 1 bOn vieux John! La su erre est nnse. 
- Ab 7 ~ qui est ee quJ a 1a.sn6? 

Les phares 
de votre voltur~ amUlcalne. t.rarWormés aux Et.abU­
·ment.a G. POi.art, vaudront ceux de. meilleures muquea. 

U, nu dt HoUaniù. - UL 17.4$.14 

Mot d'enfant 
- Maman, dlnporte donc quelques bolll>onal 
- l'Ourquol donc. mon chéri? 
- Pour al Je voulal$ pleurer do.na la rua.., 

Propreté et devoir maternel 
Cela tait deux. ILlnal que nous le prouve l'blltolrl tu). 

vante qui nous ut racontée pu un de nM amis. mtdecln en 
p:ov1.11ce. 

n est appelt une toi$ prù d'Un• bonne ~lie. mlre 
d'Une nombreuse tam!Ur. qui a ta·.: une cbute el. ne peut 
ptua remuu le p:ed.. Au moment oli D<X.-e ami le docteur 
•"apprttc a la dkhauaer. tlla a ww petite ll&ll1.&Uœ. 1'11• 
elle ae dklde: 

- Ap~a t.OUt., doct.eur, voua ana bit'D œ Cil» t'• .,.. 
des pleda de ~ de familial 
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Un progrès considérable 
en 

Chauffage au Mazout 
Le nouveau brûleur entièrement automatique 

11 CUENOD ,, modèle 1931 
est le seul qui réalise: 

a) L'allumage automaUque progre .. I/; 
b ) Le rfglaae automatique de la !lamme; 
o) L'tndtrég/abtutt; 
dJ La combu.stton rigoureusement compl6l" de l'l'i:lle, gnns 

trau d'odeur, de rumee ou de mie. 

cl~;o~t~~i '{,t~,•jfi_;_ CUE.'iOD • est un d,. pl111 sUc· 

ETABLISSEMENTS E. DEMEYER 
54, RUE 'lU PRÉVOT • IXELLES 

• .:t..EPHON E 44.52.77 

C'est vous, mon Colonel 

Quelqu,. officiera llOllt réunl.s pour l'al)trltlf, L'Un d'eux 
a posê une de>lnette: Oire ce qUl est plus .,.~ qu'une ote. 

Arrive I.e commando.nt X .... gentil garçon. pas tr~ aut> 
UI. oonnu comme tel, mal$ se croyant tri!$ malin. 

n se f&\t J;>Olll'r la question, cherche et ... ne trouve paa. 
On lul crl1' alors la réponse ; Sept o!M, •oyons! 
X .. comprend: c C'est toi • ma~. voyant rire toua -

camarades. Il pc1l.'<' que llllstolre doit QUllnd meme éue 
c bt~ bo:lne • et .80! promet de la repl9.,..,., 

Le l.end.o.:main. rapport chez I.e colonel 
Lu at[alrrs de s.:rv!ce upeditts, X ... va a·eu aller; mala 

Il est <1slble qu'il 'oodrall re6t6. 
n ge d~e i dire : 
- Mœ ColoDd. j'en a: enloelldu bler DM blftl bonne 
Malh~ent. Je n·ose.rais 111$ •OUI la raœnt.u. 

- Racoot.e-1& !OUI de m!me. lui dlt le colonel 
L'autre. alora. pose t lmldement lll ques:Jan : Oire qui es: 

plu& .,.te qu '1ne o!.a. 
- Ma toi Je n'en ~oi.. qu'Un. dlt le colo..,et Ce doit tin 

t.o&. 
- Vou.t n) tiu pu, mon Colonel. dit l'autre en rougl&­

aant et. n'ooai:t P<LS le tutoyer, U lui làrhe cett,. réponae : 
C'eat 1·0111. mon Colonel! 

X . n'a JallUL!a oo."llpr'.a pourquoi le oolo,.,...1. au lieu dt 
rire a•'t!C lUl l'ara.lt t... à la l>OIUI 

La cuisine italienne est appréciée des gourmets 
Foukts a la lrr«><h• l emJ)Ol1t'r 

RESTAO'RAsr !TAU~ E CJAPPJ 
A LA \ 11.U: DE flOllL'iCE • 
C8&1an au premier) U, &CE GREIBY (; ..., t. P'rl;den). 

On s'amuse au Palais 

~ anocat. ~lt!ltt ""'' la C.-te d'Azur. plaidait. l'au\tt 
,lou.r, dennt i.. Trtbunal de eommucc de N .. , prts!<l• par 
un pllann:icien. 

- Lei DOia f&:l&l:ltc pax notre &<httWtt, a'tcrle 1'&'0-
cal, lollll absolumèlt llCIUI~:.: ce oont do vrai"4 notes 
d '&J)Othlcaltt 1 

Et Ir prCldc::i: de ttpo:idre: 
- Le Tnlxina! œi d= ca::: ;>tunt pour en coruial~ 
On autre ,loo:t U Pld3.lt con:r• un c~ ~ 
- Mon ad>-en:i;.--e. c!!t-U. eu ooa:l)leteme:it dbué de 

bom;e tœ. Paz IQD eu:np!e. Il = clëoontn ç-..e la lê;:ecde 
d Allah CS: J1Cbe de TUU.. ~~ ma;slc;in. «!.te 
ltc'e::d•? AJ:ah. ~t .,,,. la banne :a1 n cmtalt pu aur '""'°' ~ oc :~ &JX ~ mi. aœpi. c:.iltnbtl:lCA. 

Dans une marmite. U m boullllr uo• bonn. meour< de 
rot avec deux ou trots culllcitts d'honnMt" el. auan 
mixture rut à point, li con.ta toUI let ~uples au festin 
t:deles arrlwrent les prem1en et 1e ruaaal~rent. pu1.1 ~ 
le toor des chriltens. Qt1And lea Juifs ae p~téren 
matmlte, helM! ~tall vide .. 

Mals le prèsldent du tribunal, qul tl&lt, lut aUMI. 
c8.t'l'$0&lt en :!Ollriant aa belle barbo> rr !.16e. 

Mal8 l' prestaent du tr1bunal, qui ttalt, lui • usai. lira 
ont eu la mellleutt p~rt lia ont emportt la OJA.rmltoa. 

Les plus belles du monde 
Le.! plus be~ volturu du monde, tellee que IN 

Studebaker, Pacltard, r!erce-Arrow et tutU quanti 
équlpêeo oie la !ameuoe batterl• Wlllanl, la batt.erte 
nn n~ ae aépare plus. une Iola qu'on a pu l 'appttcter. 

Ai· gén..: Wlllard, 117, QU31 au l"oln, Brwtdlca. Tel u 

U o généreux donateur 

c .. ~ nn notalrt de petlt.t ville qul DOUi la rac:ont.t n 
un Jour. entrer dans IOt1 cabinet, un homm• d'a 
modeste, qul déclara vouloir taire IOn testament.. 

- ~ bien. mollSl•ur. A qu\ d~voua ~er 
biens? 

- A l'O?PheUnat municipal. 
- Oh, mab c'm p!lrl•lt l Toutn mea t~llcltatlona 

beau ge&e. Et en qùol conalatent vœ blena? 
- VolcL dit l'homme: et rouvrant l& porte. Il nt 

aile enfants de dix à d<u • ana. 
Le noUllre n'en est p~ encore rev•ou. 

Autour du tapis vert 

Ofort<S Feyd"3u, <omme ~Jomln CO~Wlt. 
dans la vte un tteard dtubUsè. li avait trop fait 
aut.nal Rlt'n ne l'~yalt plu.o. Uno eeulo fmOtton luJ 
Io Jeu. li pesult us nulta 1111 baccnt11. Un IOlr, alora qu 
aalt le banquln. la veine lut vint, Incroyable, tan 
neu!. neuf, neuf: ~ pontco furrnt nrtto}h •• Ft 
leur llt alon une propœ!Uon. Ce qut 1·1n1frraaall. ce n' 
pu !• gain. c'etalt le J<u · li propOea donc au.. deca 
leur lftter l'a:gent qu li leur 11\'alt pené. afin quita 
IClll tt)OUa con1.n! lu!. Ils &eerpt~ttnl. r~I 
per.c, Tlduent à ltur iour le p:auvre Feydeau Clll1 a·m 
trlslement. &U1S le IOU. n a\-a.t U011ve l.e moyen de 
cont.~ ?:ll-:neel 

Les joies de la famllle 

H&rry w .. Jeun• Amtt1d.ln, rspo'.r d5 • !a.mlllli. 
nonc:.e q'l"ll n œ nw1tr li ac:st f~ arec Mlr:Z1. 

- Ahl ~Uci. n~ d'lln air •nthousl.ute la ~de 
ah! M!zzl! ... i.:.w elle louche! 

- ~ pula elle est krrlblcment dblrac-. dit 
... sœuns. 

- E: l'on dit quelle e&I déardonn~. ajOut• t.an~ 
- E'.le na pas un 5<lU nllWlt, mcné:it l'ooole 
- Mol dl1 J.a tt«1nde l5ŒU1 d fi&tTY, ~ lui ttp!'Ocllt 

toUt ~ ae !ardu outra~t. 
Le pau= HA."?Y arrl\'C mt n t. le !!Ure entendre : 
- Toul œ cr.se \'OUS tœdres. clii.11. llllLla Ml:::! a un • 

taie W.pp.-llc!able 
- Leq>~tl d?...e? ln~~ d'Une ""·li• roll< let 
- c - qu ·e!Je n a .- de tam.Ulilo. t&ls. Batl'7 d 

oaDldJde... 
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Concerts Defauw 
Le ctnqu.làne concert d'~ &Il!'& lieu dalla la 

sraode ~ d'orcbe3tre du Palala d• Beeux-AN le dl· 
man~ l6 ma.ra 193l, l U .beta• CM11e A), et IW>dl 
14 ~ l :ao h. 30 ~ B>. l"eltlval Rèllpllbl (avec le 
CODCOW'll du maitre), IOUI la dlreCtloo de M. Dé&lré 
I>eteuw. 

Au prOÇ&ll>llM: L • Sympbœs. tanlalt.lqu• • d• Berlloz; 
1. 1 Toccata 1, pour piano ee. on:bean de ~i>llhl (piano 
80lo: l'au1$1rl ; a. c ta Oiseaux; 4. 1 ta Plnl de Rome • 
<ces deus œu""'6 cllrlg6ea per k malin>. 

L& location est ou•erte. d8 à pr61ent. l la Malaan hz­
ll&Dd 1Au•8r1D5 <~ de ooace&V), :io. rue du 
'n'eureober'I- Tél. 17.97.80. 

Fable express 

Un grand eel;lleur aodall, Sir John cantertllrf 
Ne riait qu'après boire et plus sombre que Dante 
A jeQn prdalt un air de gravi~ ptdaote. .. 

llortùlU: 
OU!; mala quand \'• bu. rlll 

L'homme aonae. en 1énéral. bien plua l eon enveloppe 
qu'l .on àme. C'est cependant ce qu'il y a de 

ellleur en luJ.. L'Ame d 'une volt.ure automobile, qui est 
moteur, a belolD de soins spéciaux ~ en particulier Wll! 

brlllœtlml parfaite avee une bonne tullle, telle qu·~ 
'bulle c.arot. Quand oa a ut.lllM l'huile CUtrol. on abe.D­

lllle lee bullee ordinaires. L'huile Castro! Mt d'ailleurs re­
dtt par les l«lln1clens du moteur du monde entier. 

eut 1éntra1 pour l'huile Castro! en ~lstque: P. Capou. 
172, avenue Jean Dubrucq. Bnutellea, 

Du Carn/ou.r. l'IUUUMn\ bebdomadlllre pe.rla!en de 
Treich et ~ Olvet, ce joll moL parWon. 

Merttedi e b. JO du .olr. Anale de la rue Mont.martre et 
boulevard. L'autobus R. a'&rrite. ~ nra la plai. 

- Oompletl cr1e le condaewur. 
Mala un pet.li. c IP'OUillai 1 d'une ~ d'll.DDMa 

• • li marelle. 
- J auJa pu croe. mol, falt.-D. 
- J~ cl.la qu'J'al ~ pour penoruiel NPODd le ocmduo-

en e rtl)OUMallt. 
n le 11.vrocbo lui csù: 
- T'aa rien de la veine, toi, mnn •!eux. d 'pouvolr relu· 

du ollenta per le& teinps qui cour-e.ntl 

IN CEAUX 
POUR VERNIR, BLANCHIR 

aant fabrlljuéa par 
a. ll&OSSEIUCS 
T~ 81 DE VU.VOltDE 

Ân nue cle Schaerbeek, ZO 

Le quai.rie.ne concert d'•boru>emen~ aura l1llu ao oaru.er­
tolre Royal de Bruxelles le mucredl 18 mars, 6. 8 b. 30. 

choral• • Claude OebUSliY •. 11roupe choral C•mlnln, ln­
retcra, IOU$ la direction de Uon Ouller, du œuvru en 
~ audlUOD de : ~- Cara...imJ. Sol<olotr, Aa­

et.c.. avec le concours du Quatuor dt Harpes c Cor­
•. de Mme Marthe On>oo, a.: Cbarlee SdwTès. p;a.­

prof e-.urs du con.en._ de Bzuxellea, e~ de 
Cbarlel Bens. orpnl6œ. 

Carla â la Mailoll L&llYelJtll, JO, Ne TrlW'Cllberl. 
lUUO, 

CHAUFFAGE 
CENTRAL 

SANS CHARBON et SANS HUILE 
!lll\lPLE ···········-···-··· 
~OU.'IOMJ~IJE ·--­
AtJTO!IUTlQUE --

SECUJtlTE ··-·-·-• 

"'"l'i"11'""ttT'"l'î!fl""'"i'"iiW'mmn1·11H nll! !1J))..))fü!.l.!))j.))...)fü!n!.l!! ... m!nlllnl J !Ili 
LUX 0 R mr@î1\füiii1ïi(i(iiiifüii(i(ifüfüijffi!(iffillifüfüiID 
BRULEUR au GAZ de ville pour toutes OIAUDIERES 
PORTS REDUCTION no PR.Dt DO OAZ PAR LE8 Olee 

LUltOll. M. ...... Gaacberd. n.oa.u . 'llnuidlee Ulord) 
133 cb&iwee d'JJ:elle&. Bruxellea, 38, cha~ de ~ 
Alost; M. Meir. Anvers; ?8, rue des Pierra, Brugee; 18. 
rue des Rlnax, Eca11S$1Jlna 

Un jeu bien Innocent 

L& nouvelle trappe de 10 tranca • l'e~e de nœ trola 
:ol.5 a provoqué l'humeur c:&lcmbourl6re d'un cooo dt 
1énlo. l!:t voici le rébus qu'U propœe: 

Pollvoz,.vous me trouver ~ ces t.rola W.... Uo1I mllWlo 
tr• lraoç&la, de quoi frapper une pJbcet 

Réponse: 
Cbtron. la pièce eA ronde <ché rond). 
Polncatt: SI cbé rond cbé point e&rT4. et ennn. .• 
Briand: on conçoit.. 
InutUe d'lnslst.er: l'ensemble n'est pas brlllantl Mala cela 

vau~ évidemment mieux que dt fabriquer de la f&llUt 
monnaie ... 

LES CAFES AMADO DU GUATEMALA 
tee pl111 tlM. t02, cbauMée de Watuloo. - Tél S7.838CI. 

Une lmpertJnence de Rochefort 
Rochefort v!Qtalt un Jour la collection d• W>leaax d'an 

tln&ncJer qlll avait m quelquee malheura Judlcla.lns avanl 
de ~allaer une corume coll.Sidëtoblo. 

On superbe COurbet était eotouri d'un cadre magnlflque, 
"érltable œuvre d 'an. dont le ooUccitonneur était part!cu· 
llèremcnt rter. 

- J'adore mon Courbet, dlt-U au celèbre pan:phlétaln, 
mata j'&dD\lre aUMI le cadre. Sav~·\'OUa of1 U a é~ !a.IU 

- Ma Col non, repnt Rocheton.. Mala vous a11eg me I.e 
dire ... 

- Eh blenl dans une Malaon Cct.ralo, l<IU\ IÜllplemen&. 
Alora RDdlefon, ans m&Dl!tstn If! lllOlndre ~e:neni1 
- L'a>.,._'fOUa acbeU1 ou bien ~ un œdea>1, ou wa 

llOUVeDlf? 

Flirt anglo.saxon 

C.t.ee cb&rmante Jeune Wlit .. à aon premier b&l ch,. 
le paatcur Son danseur l'ent.r&lne dans une aa.IM -
llOmb::e •~ écartff. ei., là. dsnande · 

- Me pennett.ez-vous de •ou.a =btuler? 
Pa& de rfpoose Le Jeune bomJmo répè:. qaatn .,_ la 
~ En ftlD. A la fin, lmpal.len~ 1 

- Vou.. 6Us eourde? !Awrop.Wl. 
Mala elle. du tac IUl tac : 
- voua ttet~t .• 
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T.S.F. 
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Auteurs préférés 
LM AIWn&ru1a, qui sont fort t.mateun de ltatlltlque, 

publient, cb1ffres en 1,n1ns le- préUrence.s du r:ut.-"e ...,,._ 
tlll!te. Ces pr~fèrenees vont.. pour le th~àtre, à Ooetbo t t 
à Schiller. pour l 'opéra à Verdi, Mozart et Wacner, pour 
l'opérette à Otrenbaeh et Leh&r. 

On pourrait plus m&l choisir. 

Jean m'a.borde, l'air eoueleux. 
- Un ennui? lut dJ.s.Je. 
- Je i.e erols. Ma nib se marte. J• doi. lui t,·-e an,. 

deau et aon rutur appan.ement t.et d~J~ encombri. 
- 'EncombrO Mais alors, oUn.luJ un Meuble PHILIPS 

Standard. Au ~ln. U Lient aur une coMOle. c·eot nei.. 
<>'tst élep.nt. ~ n'oublions pas. c'est an pur Instrument de 
musique. ~s postes PlilLIPS ne ~t paa dana 
l'antenne. 

Froideur 

On se demande souvent pourquoi lee confétenel•rs radlo­
pbonlques parlent avec une graV1t.é. une froideur Calaant le 
Juste dœespolr du public. On prét.end que c'est IA>Ut atm· 
plement parce que la plu~ des postes d'ém!MIOD rngent 
la c leeture • dea call5Ules et !nterdl.sent J1mprovl.satJon. 
cette mt!ISUte - tres sair:e d'un côté, puisqu'elle permet 
d'tvli.er les lncan&des - est néfaste • la lan"lale, la laml· 
llarlté, la epontant!té ... en an mot tout ce qui tait le Ytrl· 
tsblr charme d'un dJscour5. 

La mesure du champ 

La dlal.rtbu.uoo da loogueurs d'ODde entre les cWrûmta 
atatlon.s europ6ennes "" an probltme tm d•Ucat dont lei 
DOD·lnl::ts De peuvent ooupçonner la dUrlCUlté et l'lmpor­
IADU. 

L'UDJon LDternal.lonale de Radlophonlt a d6cldt d'ttudltt 
praUqutment ce probltme d'une m.anlère approlond.le et de 
lalr• • la meeure du champ • des statJona. A cet etret, 1& 
stat!On·labon\tolte va etTe modernùée et ees moytns 1&­
ron1 augment.l'i. 

&\liron que rette llatloD-laboratolre, temple de la Tocb­
nlqu• ee 1.rouve • Bruxellea? Elle M dltli~• par M. Ray-
11\Pnd ~ 

0UA,.,.0 VOUS AUl'tl.'l TOUT USAYt. 

Radio· Liaembourg 

•• SABA 
su" 111tsuu ALTl"JltNAT" 

OU CONTINU 

" 

POUR L.E GROS 
154-15&. AVCffU& lltOGISlllt 

BRUX EL.LU 

Now t.Ve>n> d~Ji annona! la consmulloo d'an• IOd~ 
rf.:1 txplo::.tra procilt.lr.emtnt an poate t p-ande pul5S&nœ 
1~ • Luxembou.-s On pe:me bien qut - mmaiam ne 
IUD:lt pu d~ à l'~ euluslt d .. Luv:nbourlt«.& 
D panut, rn r!trt que ce ~ !rn.11. de la publle!tt ln~r· 
caUonaJr.. L ~ n ts: sans dou~ pu msm-abe, °' la pu­
blld:.: radlopbonlquo es; dlJa mtudlte ac:uello:nent daN 
Pl-eun ;.ra ew'C'piotm. ootammmt ni AU=- en 
Atnr1è&. flD Ani!ie_,. 9' c Belllq..._ 

Ua vieux cllch6 

n 1 a de palslblœ ..,,.nllsia trançal.s qui aant 
en mol. ai>tts PllUieun toun, POUT t.•oir entendu 
T. 8. P l'assa.s!nat d'une ..U,IUe rentl~ 

ne ~t. On a ttoubl• leur repoe et abtml leur 
llr. na ont peuwtre cru que e'ttalt arrtv6 On ne 
de lew répéter cependant que e·~talt un radJo.draim 
on rit d'eux ••. un peu, a•ec: u"" l~a~ plUL 

On t. tort. Ils ont rat.on 81 le thtàtre radlcpt lUlqut 
peut eervtr qu'à Mtourbtr lM vl~m.,. rom~ . .,_. <' ;y.i 

bien peuvre théâtre. Or, on a Ju.'ltement t.bu..t dHIUll 
micro - en France surtout - de ce a•ntt rrand-gutgn 
v1eux cliché sana tnterêt. bl•n Ill<', bien pauvre, qui mért 
plus que Jamals d'être d~ftnltlvemrnt abandoon6. 

Fr. 1.450 
Monobloc - Secteur Complet 

SA.'i'S CU>RE J M c s . ~xs "i.1ts""' . . . en1or 
ANS PA.R.A SITES 4 500 fr t'R SECTEllt 1 , 

J.M.C. RADIO, 316, rae de Mérode, Bruxelles' 

Soyons poly~lottes-1 

Beaucoup d'audlieura reprochen~ • l'I N. R d'avoir 
dt.paraltr" des programme~ ~ coun de 111.ngues ttrani• 
qui êta.lent si utiles a. d• nombrrw8 penonn'~ •t qu• 
dto-Belglque émetta.lt Jadis rqulll'rrm-nt Eaptrona 
nottt tnstltut nous permettra bt•nt« # nouveau d 
pttndr• 1 anglals. l'alltmand .. et m~me 1·eopfn.oto-

Statistiques 

Void des cb1tlres étoquenu, datru1t d• déccmllro 
prOUVt.DI la (&9t'UI' doDI JoUlt la radlophoala. 

1A Onmde-Bret&ID< compte 3.41UIO t.lldll<'W'I. I' 
magne 3.509 509. la SUed• 482.000, i., Danemark 439,840J 
Tchkoolonqute 30U45 ! 

Le ""'°rd du minimum est détenu par la Yougœla\1.e 
ne réunlt que 42478 ..,..,.n11atn. 

RAOIO-HOUSE 5, RUE DU CIRQUE(.~v~1J' 
Le SOPEB-OrtVOX eompl•t 2. "° Cran< OOD<· 

aanee toute U:UTOll' '1 L•m l>• de tr te 

Petites nouvelles 

l.n.ocn>U les peUtes OOU\ellts que n>lci IUT 1~'1& 
Y01 aolrtts radlc,pbonlq~. .., U lllAD. la B B. C. ret: 
=urt. un dl!cOUll ~ "' Prtnce de O&llel pronono:c:. 
Buene»-~ - Radio L. L. «Mt a "'1J'tlZ du tu m..n 
)Oumal pa.r~ - Radlo-&IUmS, noo.nclle .u.uoo w:=. 
trera prochll.lnanont .n 11<rtl« el tranW•:n. aur 403 
lt Il man Ra4Jo.Bnltn radlocltl!Ulttll • Tannha r t 
..,. vldlles cban!oDI Ufccoiaes ecroot • lbonneu: cl 
mlcrol)hond c:e l'l N R le 7 mAf"!. La nou•·•llr 11.atlon 
R.Mllo-Parla t•ra prochainement d•JI eeaaJ& avec une 
~de eo l<W. 

Ysaye et la T. S. F. 

ol'iot" a rtmUI ~t 01.;!onal ~ Radlodltfll-'k>n. 
Yaaye a pn. da:u sa chamt:e. entendre la rtpéllUoD 
rel• de .on ~ lyr1qu• Il r111 encbn~ <'• t'c;ecullDI 
sa\JUalt au....t M *"' œu=. 
c c- m:ewc qu• l• ne penuJa, dll-11 Al!lll ~ •'ILll me 

v.. darf>.dan au ua...n. J ·ai W> ~t ~ - &lOttt 
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t.et.e. en wallon tcujoQJ'I. une ~ macblne ., trola 
act.M : y,,, Io lumitr<I • 

c &D wallon LOUJours. Ce que l'a.! 'fOlllU c'Mt magnl!ler 
DO!tt bille lani\le. montrer ce dont elle .a capable et, 
Il pcirdo lied raire ce que Mistral ~ le& !Wbrea ont ré&­
ll.9é pour le provençal 

RADIOFOTOS 
LE JEO DE LAMPES QUE VOUS CHERCHZZ 

Vente en gros : 9, rue Ste-Anne- Bruxelles 

La question de l'orgue 
Installen.-~n ou non des orgues dans le gT&nd atudlo 

de la Ma.lson de la Radio qu'édUle la B. B C. l Londrea? 
Cette qucatlon. qui semble lutlle, préoccu!M! énormément et 
les gouverneurs de la B. B. C et le directeur des servicto 
mus!cau.• et les architectes. On craint en &!fet que la voix 
pulssani.e de l'Ot'i\le ne traverse la murs du studio et n• 
Vienne so m~ler de f&ÇQn indu;crèt.e aux programmœ w­
cués dans les atudlos vol.sms. car U ne faut PM oublier que 
c·œt de la ~{&!son de la Radio que partiront les progrom· 
n>es simultané& de Londres. du Nation&! et de Mldl.a.Dd. 

Aprca dél!bt'ratlon. on a décidé d·att.endre le resultat 
d 'expériences qui 3el'ont l&it..s loraque U>Ut.es les clairons 
eeront ~tabllt$. Mal$ les mgenieurs i.rav~llent lerme à trou· 
ver l'lllolant M'OUStlque qui permettra d'a.rrétc: au pa.s.sage 
les ondes d~!crlll.ntes de l'orgue ... 

Propagande llnancière et radiophonique 

c·at en AU5U'alle que oecl se pe.ue. mals tous lœ pays 
du monde en ltront cen.alnement leur proru ... 

Donc. l'Auotn.Uc ayant beoo!n d'artent. comme tam d·au­
trœ paya en ce\t.e apr~erre, avait dktdé de l&noer un 
emprunt dans le publle. M&lS ni.res ttaleot les citoyens qui 
venaient verser leur argent aux iUlcbets des bureaux de 
pœtœ ou des blUlques. Voyant l'~ec. le gouvernement diL 
clda dix Jour• avant la clôture des 1SOwscrlpUona, de !aire 
donner ln rildlo. 

Aus.lt.6t tout.es les stations reconnues ou clandestlneo 
lancércnt d~ appels et ceci avec <\'autant plus d'&rdeur • t 
de dt•lr de r~USW' qu'un COurt&ie leur était résezv! llW' 
klUte somm• sou.scrlt.e à leurs buuaux. 

Ce fut un suocea lormldable. pulSQue 874.000 llv. at.. lurfnt 
SOUSCZ1tea aux stations mêmes •t qu·en cinq Jours l'emprunt 
fut dtux Iola couvr.rt. 

On \'Olt dooc COQlblen ll i;eratt clangettUX de ~ la 
T S F aux m&lnS d'interèl.$ pr\v... dit avec rai.son la 
• Parole Libre • qui raconte cette blstolre. 

Lu Grands Vins Cbampapia& 

ST MARTIN'. 
1'1mpoocont 

AUX VRAlS CONNAISSEURS 

AOENOE GENERALE: 

G. ATTOUT 
Tél.: 1115 NAMUR 

DEPOTS PERMANENTS: Bruxell<s, An-., 
Ll~e. Namur. Ostende 

EXPEDIT10S4' IMMEDIATES 
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L'HOTEL METROPOLE O. la Diplomatie 

De la Polltlqae 

Des Arta et 
de l'lndustrle 

LE CENTRE LE PLUS ACTIF OU PAYS 

Le lleu de rendez vous des personnahtés les plus marquante. 

JEUX DE PATIENCE ET JEUX D'ESPRIT 

du11; ~-'ni •xact .. snont puiw- dalla otre numtro 

Probt~me n. 60: Mot carr~. 
1 s·appJ!..""Ue • œru.lnea ~t~ a.un.vs: 2 nom mJ'l!>o­

locique. 3. ~ de bordage; '- Ville cfe la pt.'1lnsu'• hlbt-
11que, 1 J;J&rtJe d'une &IUOalOb!le; 11. au r~..n: emmle. 

\.• ~ ... . ~ ~ -
~: \ ~ R ec.ommandaUoo Importante 
·;;~;ltçpelana que"" ~par.ses m1seo oous en~ f<Tm~ 

·- la mention • COSCOURS • <lolwl'.11 ~ p&l'l'Cljr .. 
....,41 4<4At.,,.idJ. kllll pe1De de c!llqualUlcatian. 

L"emplol drtl LAA~ O! RASOIR <ot ane ~.Ion d1 
OGll!l&llc<. Je •ous recoumu:_ m ...mes il b&lbe 

• UNIVERSALE • 
qat n'mlt Ja!nAI& ~ ~ - c!<J.SU.e °' C'Ollll« mi.. 
f....&âPte:it am ta1bcs ~ plas !or.a. e am FooW< ae=b!<S. 
,..{":,~ ~u!~ ~ ~ PoUr OO~ POrt 

a. " · &. KEGE'Wj,LJ>, Vmle ~ ..-

Vers 
,, 

luisants 
A PGTù, on pro)IOH d'ornn ~ 

.S.. 119antl d'un J>0'''"°" l11mJM1<Z. 
CJ.n Journaux.) 

C'est an original projet: 
Lt flic transforml tn vtflleu~e/ 
Qaoi qu'on en dise, ma fol, c'est 
Une ûUe as.stz lumineuse/ 

P!as d'an agent, certes. dira r 
« C'est idiot! li faut qu'on ba!!Ctlla 
Ce proret qui ncus donnera 
Un air" falot ... C'est ridlcuu/ • 

Et ce sera d'un t!ffet bœ11f: 
Les partisans d11 l'éclairage 
RAêlameront le . pompon neaf, 
Sur l'air des .. lampions - c'tsJ l'usage -

La nait, dans lts recoins ombreux 
Du boalevard dt la Chaptllt, 
Devant lts couples d'amoartax 
Le sergot tiendra ..• la chandt!U I 

Le brave cogne J on le verra 
Briller d quelques kilomètre$, 
Et - quel bonheur/ - quanJ il voudra, 
Plein la lamp• il pourra s'en meure! •.. 

Aprh tout. Cl fam1wc pro/et, 
N"est-ce ptll unt ballvant> 
Lts ,ournaux Il-court dit su1et, 
Souvent nous content d" . lanttrnu t 

• Retour dts cho~es d'id-bas! •, 
St d!ra le ~rgenl dt ville, 
" Au lieu dt pmer d tabac, 
C'est nous qus rectt•ront des ... pllat • 

• Qu 'on nous mtl!t alors an quinqULt 
A ~trole - c'est plus logique -
Et nous pourrons mitul, '" t//tt. 
Faut observer ..• l't~ena unique! rli 

Merccl ANTOIN E!. 

Ostende - Helvetia Hôlel ~pb.. ~ 
La p.cs bo-l_i, o111:a:Jon - l"M:ll .. , e . 1 ec Kunul 

• _,,. · ....-nt t.~onn~ •- to:is ton!orta 
Prh ,..........._ - 0Ynr1•re l 1"64uea 

Excelaia Palace Hôtel 
~ ml'f·,..-4 et o·=lla:I Platt d'U- Td. : Md 
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T. S . F ÉCL~IRAGE 
ra bri ation 

DAOioTEC.'tMi9UE 
Les merveilleuses lampes DARIO équipaient les appareils d'émission et de réception de 

COSTES et BELLONTE 
au cours de leur magnifique raid transatlantique 

CAT.\LOGt"F. GL'\ERALt 

LA RADIOTECHNIQUE, 77, rue Rempart-des-Moines, BRUXELLES 
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'm:::if f ~~ AU 

COL ISEUM 
(PARAMOUNT) 

Venez rire avec 

MAURICE 
CHEVALIER 

dan a 

PAR~MOUHr EN PARADf 

. r 
! 
' 

l Boucot 
' Marguerite 

Saint-Granier 

avec! 

Moreno \ 

et 

Toutes les VEDETTES 
C'EST l 'l" Fll.ll " P:UL\ll!O'C"ST • 

Le llldllnF "P<"dacà de 81'1lltdl .. 

PERMANENT 

de 

1 

ll- ENFANTS AD~l 
..... 0 

En C6ted'azurie 
Nloe, lhrier. 

~ d' Amr: 8eCllan terrell.re du Para4la. dl6&Jt i. baD 
ro: Leop.>ld. qw ay counaL>&&Jt en para.dis. C<):.o d'Azur: 
ll"1S du eo1ell ausaL Bi c'esi. pourquoi, ail.$ dout.e, l.CKù. la 
moode Ici e&l. dans •• la lune 
Tou~ 1 a l'air uns dUIU>deMOU.1. Alnal, dana cetuo par­

celle de la RllpublJque - QUI en111obo au demeunuu. une 
prillclpau~ - l'actuallt<l esi .•• al!% m0111U'chl••I 

L& pramière, la plus ~lébre, et detlillUvement locale, ed 
cellr de S. M. Carnaval. Le aire de carton m r••MU. clll­
Quo.nu-trolsle!m du no.m. eoua 1 .. eepl'cu d'un g~t 11~ 
cublate-tutUr!Ste, •L eon rqne a donn~ Utu eux reJoula­
a&nce.o llab!tuellee, t.Oll.lows lee mmu, ma11 •n somme 
touJoura aouvelle.5... pour qui 1 prend pàrt pour la pre­
m1•re lots OD a "'vu.. la toun dt cono. eu band.,.. de 
• aen~mea-ra.deura • qw tnruformtllt l'a\enue de la 
VlcU>tre ea ro)·auau de Pan Les 111mpbta d• en Jeux 
dlOllJ'll&quea sont. ans case, de prudea mJaaea QUI l)OlaUni 
dea pe1J!$ cr1S qual'd 011 !tut p~ °' Qlfflla appell•nt 
au.sol. de l'aulJ'e ~ de la M.ancba. un.. lne. Mala. au 
lond. OD n·= ~ L•e6 aut qu elleo Dt tolellt PJ.& W>U)o.Jn 
le.a memea. r:t DOll$ lea n!t.rou•eroos. &aDl doute, encort hn 
prochain. toujours au.sel prudea 1exter1euromenu maa un 
peu mo1DS Jeunea <lnttrlouremenu. En au ... ndant. l• Roi de 
la Folle e&t mon. IUT lt bllcbtr, brtUe comm•.. Andrt. 

l\4&lS d'autn11 rots noua rtlieDt, dea vrai& Ctull·IA, d,. 
touveralru en tlt.re. 

C'esL le roi dt 8utde qW. pour Cllangtr. a quint la Cour 
pour lu court& et ~ eon i.empe a Joutr dt la raquette. 
Ce sr&nd et svelte vieillard a d-. mu!ICl"6 et du r•n•ua da 
Jeun• nomme et 11 •~Dt. a'U vow p:i>lt. d• 1•i11et le Tou:nol 
de BauU•u. Joli tleuron. o ·....i.tt pao. a a Jouter a lllle 
courODDe. 

Ce to11t encore le roi et la reine "' Dan.mut qu1 ~ 
~ paasloonent pour lt ,acJlUnr u v1IJe de Cannoa QUI 
m ~otr ltur unlOn. alon prtncl~re ~1 qudque tr•nte 
ans. les a la:t c1t.o;en d bo~eur de la <1\e A cette ooca­
Slon. lt Roi a pas>t en reYUe I• 22' œto.lllon de cia-ura 
alp!ns, dont o ~ sergent bononJre1. 

n , ava11 la dl'S gtnerat!Jt. des <t>:Onels, da comm.&ll­
<!Ant&. aux manches p!qutts d tt0Uta d'or ou aou~~ de 
go.looa d'an;ent. Eh bl•n' en dtp!t dt ~r pade. on put 
lea «Oil' M t!Jcr d&D6 uo tl;tdc prde-t-voua. devant l• • 
f.Ultllt ChrlS!laD de Oan•ruark ~rttnt-rol. aana douw-, 
obJectenz.voua, ou. à voc.n cholll, ro1....,..en1 • .oit. mais 
JUC•Dt t.out dt même El nooo:atr•I l"nnu. apn., ·011 
cate. c ~ ua hlenucblt qui 1 .• Ill t31DPI Mau quano on 
•ous disait que tout. ICI. eat aena d~""-

a puis. noca nom ru des relnea •nco.-. Rel.MS d• 
BMutt-. m1A ~ope t'D ttte l?c'lne> de Ja 1«::ie: Mlatm­
euett. qu1 a i-w dam un trou·rrou ~de~ 
b~.~Sorel. 

Tltr.sl A l)!'O;lOll df Cœlle 6o.-e1 pumelttt·mol dt OOUI 
co::itu la plq<>3.nte uen:JUe qui IUl adT!nt a la denut.'11 
aaœ.in. ~ i:eu:11 tou. entre puai~ :os• a-ses U&r· 
qu!IC !!!a, dt~t blotUe dam UD ~ bouqud 
de no~ a oœe.,. .. 1a œn..u d'l:om>Lcri 

ett:;e 8ol1!l. doac. j)U\lép:lll\e au Townol c_'11fl daJlJ 
lm!l r'.d.Q.-!A p~ d~ r<Jomm. \'OUS, c:.t· 
mtne!) Quaild en. pa5011 de~ le ~ dea jOUnlal!s:eS. 
un de nœ plu. IP!."1t!W> ~ a ••&!)Ça. ec. pk'.n de 
rK~ lul dlt: • vouin.""'.I." mlldame. Je Y"'1> P!1e. ZM 
donner «ot~ DOm. C'f!at pour la r- o 

C«:lle ""'111t •• .., lndulamce et sllsaa l l'o:elllo d• 
Jeuoe hmllmt • 

c Je ltl!s Ck:lle Sorell • 
Alo."' l'a:J'.re, d'Un atr laussemenl mi<nu: 
c A Tee llD o ou bien S.A U. m"'1ame 1 • 
MAia U 11"-lst& PM c1Ava11:a.~. car un "-•rd ~· 

YeCaù Jut rappeler, a l'lmant. que BU> 11n JOCll' tut ch&ci. --·-·--·--::=j 
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Film parlementaire 
L'heureux retour 

Le Premltr Mln!Sttt étant aU6 prendre un repos de deux 
aine& à pdne, à la Riviera, on a'$ préc1p1U! en muse 

la J3tt du MJdl pour lui taire accueil comme a'U renuau 
~s l"ldl~ apres une absence d'un lustre. 

A o61C de. proches de M. J11$par, on voyait, sur lo quai 
tTilln de Parts, des collégucs ministres, des toncl!on· 

des aénateurs, des députes, des Joumall.stu, des pho­
pbcs et des opérateurs de clnêma. 

Peu Bernier n'eut paa manquê de revêtir son unltonne 
maleur de Sa!nt.-O!Ues p0ur aa.uer l'hôte illustre au 

e turtl! sur son tertl;oire faubourien. 
Quand, ltate e\ juvélllle, I• Premier sauta du marche­

• on lui trouva mine resplendls:lante, teint basané et 
i.s repœèa, bref, la marque épanouie de l'homme det ... 
e. 

La chaleur de l'accueU dut natter la vnnlf.é de l'homm• 
t qui, ln petto, se disait que l'on a vait dlantrtmcnt 

ln dt lui au gouvernement M. Vandervelde avait le 
!t de laite lts mêmes renexions quand, il y a quelques 
J.s. on le reçut avec tant d·c!JUSU>n à son retour d·Ex· 

rient. 
E\ maintenant une !Qute petite épine dans ce voluml· 

x bouquet de blen\lrnue. Sur la toi des repOrt.crs, les 
putes, avisant M. J aspar dans les couloirs, s'tmaatniuent 
uver un homme radleu:i, o.vantageux, heureux de vivre. 

r. Io mln.lstre o.valt, sur le front, la barre du souci; U 
mblalt nerveux agacé, l'œU et l'Ul>rlt en betaWc. 
- Qui me dmlt donc qu U était rentré guéri? s'écrlalt 

drolUer. 
- Mala U l'est. mon cbH coll~•. puisque cet aspect 

•-oua eu.one, c est son ai: oormal 1 
Ln parent.hl'$e enso.elUéo est, hélul tenu~ et U fait 

dansereusement gr\S à l'hor1%on mlnlstërlel. 

L'oublié 
n 1 a des noms qui reviennent sam cesse quand on lait 
défait des mlnlstbes. 

Loui.$ l'lerard, Fern.and &n-csse, De Scbryytt, le ~-
rrontlsie \'an Dleren. le cttoym Jacquemotie ..• 

Abl bigre, que d'antlclpateursl 
NOJ~ U a·a,11 des présents candidats, de œux qui se metr 
nt toujours en ligne et qul n'arrivent jamais au poteau. 
On nous reproche d'avoir oublié dll.llS ce peloton de mal· 
a.occu.' le sénateur Cyrlllc van Overbcrgh. Il Jt exact 
·t. propœ do chaque crise on prononce 'SOn nom. Mals 
1 a quelque chose comme trente ans qu'on le déslJDalt 
Jà comme le c comlng-man • de la droite! Qu'eal.<e donc 
l a pu am~er pour que l'homme budlt et de bonne Mu-
lon n'ait Jamais vu utlll.ser aea facultés au gou•erne­
nt? 
dmet!Qna que ce soit la malchance, sans plu&. L'occasion 

e l'on dut saluer, parce qu'on ne la reverra plus, semble 
d6là trk loin. n esi dea hommes comme M. carton 

Wlart qui wnblent destinés à n·être plus ministres. 
CyrUle Van OvHberiOh ne le llt'r" Jamais. 

Pour ~!. C&n.on de Wlart, cel& se comprend. n a dit un 
qu .. la llama.ndlsal!on ~ l'UDlnn!té de Oand êtatt 

crUne contre 1'<$1>r1L. et la !lamlngant.S ne le lUl par· 
nont lamals. Mals M Van O...,rbezP>_ luL a p~ 

t et habUemcot saut/> dans le courant: depuis l'armls-
e. U ut dmO-<:brêtfon et Oamlngnnt, c·est-ll-<Slre qu11 

mis à la mode du parti catholique. Qu'eStrœ qu'U lut 
t de pl111? 

Surmenage 
polémiques de p.- ont tait resso:tlr que J:unat.s. 

'PUia que l" Parlement e• "'· nos depu~ n'ont autant 
•all'c qi:e pendant !a ..,.,Ion prt'..,.ntc . 

. ~Ult qui sont les ftdèlos cacla•·<s de leur mandat, car les 
ltt1s .•• 

uol qu'U en soit, toutes lni aéancu êtant prolon11ées 
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Cure d'Hiver 
Cure S aline • Le Zoute • THE GOLF HOTE 

Tb.t l"HON• • ea 
h M•ftde:a: M• prh1.. 

Jusqu'à 8 beures et. au delà, on a aJoutt à l'horaire d®2 
it!ancea supplémentaltts du mot.ln. 

Et voici que l'on annonce des Béance$ aupplœ enta!JU du 
tendredL 

C'eat Je IX>n moyen pour detacher les depu;é.s des cb.arles 
et deii aoucls de tout le monde et d'en taire des pOlltlclens 
p:v!e{;Slo:mels. • La Charte n'a pe.s voulu ça! • dûalt-on 
en IS30. 

Ma!s i moins d'emprunttr t.111' 1e mOJS d'ao11t, on ne >'Olt 
pu comment les travo.ux p3J'lcmenta1res, retardéS ptndant 
pluslrun seni:tmes par la crLse minlsténe!le de novembre 
deru:cr, pourraient absorber le programme de ce qui reste 
a raire. 

0 a déjà été proJJO$ê, pour rcmedler à c" état de cboaet. 
qui aboutit régullèremcnt en nn de session au vote à la 
bOUSCulade, de mod111cr la date d~ la rentrée du "-ri~ 
ment. C.el!e de la tradiUon - le deW1ieme mardi de no­
vembre - marque le delal extrême ftxé par la -onsmu­
ucn pour les rètmlons de p!eln droit du Parlement.. 14.ia_ 
t. mOJns que le gouvemement ne cl6rure la aesslon. 1ee 
Cbambres ont pma!:ement .e dro~t ~ dk!arer que la ats. 
i'On est su..<pendue, de parar en V!IC&nees et de ttntrer 
quand il leur p?alt, en octobre, par exemple. 

On y songe serteuseinent.. Ou, du moins, l'on prêvolt que, 
l<s budge~ étant dé:>O&e4 en temp.s voulu, l•s sections et 
commlMions de la Chambre pourrnlent tra.valller pendant 
tou~ le mols d'octobre, en sorte qu'à la rentrée de novem· 
bre la be6ogne parlementau-e at· trouverait toute préparée. 

La conquête des Gaules 
A molna de la surpr..,. d un•· d~.-.ion, Jea él., · :ona 

pour le re::ouvellement de la Chambre et d•J ~nat n'au­
ront lieu que dans deux ans. le tro1$1ème d.mancbe de 
man 1$33. 

El. c~dam. on commence a eo p3J'!er. 
w plia pre=s sont les lront.ISU>s qui prétendent avoir 

I• vent des Flandres daru leur voila 
Voire. 
A en Juaer par les excoinmunlcatlons maJeurea qu 'Ils 

commencent à prononcer tes Ull.I contre les autres, u. PDW' 
nient bien aYOtr le ao" du parti d• M. Jacquemotte. 
~ on ne peut leur talre le l'l'J)rocbe dignon:r les cal· 

culs et l'arithmétique d• la paUtu;u•. Ils ont d~Ji Jocé, 
••...: Rix.ta. de la fameuse formule de l'appann:cment qui 
lrur a perm.s de recc.eWlr, en r.andre, C:e ~r lea 
\'Olx d'apj)C)l!!t <!e candlda:a p!u.• ou main$ • ,.UftlCS •· 
l"e la a-t-<m pu vu préatnter une l!st<! dan! le BrabAnt 
"'1lon. pour y nml&5Rl' ea •'OIX des P'lamand9 d!utmJn6t 
a•na le pass de l'he:tes, aJl.n de Jl"OSlir leur cb1lrtt éll!<'t.o­
ral ttrabançœ:i? 

Aux dem:crea nouvelles, JJa &W'1Uelll. - a moins que, d 'Ici 
là. la rentrte au bereaU catholique soit dtJt choee faite -
dkld~ <le présenter dea ca.ndld.>U d:ma le paya tout ent!tr. 
En Wctonle aus&r Part~ 

Et cous qui nous Unq'.nlo:is, a"Jr la ro: <!e l~.i.'"I Lmpuc&· 
tl<lm anUbCJiea, q::e, peur e1:1x. la Bdglqœ n'ex~ p!us 
et qu. la W&Jo::!t reo:atl.. a S<;us feux. la iure 10CC8Dlta 
des a.née:cs atlas PocnPlllq'Jes? 

SI, ~t. lit P6TS "a.tloc u; po'J.r eux nne terre ftnn. 
~re. U n"I a pu d• r&:-on s-r qu'llo Dt s'~nt alm1 
aux su!rtaca de P'!amando tta~:.s en Pranœ et qul •'7 
trotlttllt bien 1 

DIAblel apréa la lam~ eonqutte de Bruxen.., •!en· 
dJ'IJt la oonquétc du paya "aJlon 111., pour llnlr, la oonquétc 
c: t3 Oallle&. 

u œ d~ de r.cn. L'Bollla de s.-.ue. 

Dancing SAINT ·SAUV EUR 
le plua beau du monde 

YOUa n'hb1t•"'91 , 
=-~=== 

notules musicales 
On ref)t't$e11U c Manon o, ft , dar.1 la 1«11t dt rtglt 

t• l>tt• d11 ''""'" 110"1me adrun • cc dtr111cr "' 
Gdnt01IUt0l101U; 

- Ef)®IC ~· Orac. llU• ... 
- C-an dfgot.ant/ /ait 14 ""'°""•· Vot14 qi.t'U coruti• 

ion /11.t la PomJ!Oa:ie, 4 C't'lleurc, - et dan1 une -
encore/ 

"f 

w mime a.sM 1 4 un concert claulque: 
- Quand C'tlt que :tl .ndtuohn ut ~u 4 B • .aellt11 
- 7 ... 
- M~ OIU, Jll<IJqi<'ll 4 /ait llU 01'0UllU'C IÙ C Jt 

Blau ol ... 

'" On 11nt qu 14 langag• m111lâll ut par/011 d'u,.. lm 
vrt.et• /voire dune ma.proprelt) de ~ Ucv,,_lan 
At1Ul. on. dtt oommunemtnt, prtr,anl ra.cctUOU'• pour 4• 

1em1Jle, un • ptnon • pour un • C01"114t 4 plllOM •, .~ 
tll aum Impropre que dt d.r• c un pl.Iton • pour • 11 
!Deom,mce •. A1'$1t <ù~'ta•t-tl l !rt /~mtnt tnlCJd 1 

un 1nstnmunt:.ru d·uucrttr, J)dT uem-p,e, ""' '° oart• 
llUUt: 

X •. 
Plll.00 aolo de la Re1U d'Ana;leUrt't 

??? 

Il ui /orte~nt qutstoon, d la M'1flnal-, de remplaur 
a:rouom dt ta claS>e Ill JIOf, t:aM te prem1tr !Kit de • C 
!Mn 1, par <ùa llommu tU la leote tU 1165. 

"' Scnaa1114 a eompo'4 l• • Pr..#1/U tù rrzt414 • · 
11. """' a eompc,.. k • PotJM u rE•~ .. 
On ""r.or.ce qae Il. 6~ ITc~e 4 lln • I' 

" ' 
lA "'"'" d11 Thtlltrc dt la M01'r..me •.ent <k l'tnrl 

1U ~ riiecu 1nurwanù1: •ne plaTe quo 11.i ttrtt 
ta oum tù t'anctt n elle/ d'orche.iirc Cll4rtu llanJt~ 
ar..:r maru .oi..rant..q114ltc d'u!l OIT IOU!airt qui alft1 
"""' D411d4l, tondu q-.z"tU• 1..att i... r6lt• IU c mtrt 
bl• • au tltt4tu, "' 1'31. 

' ' ' 
S.!;Gr.t """ trodt11o11 tU p;iu 

~.«1 qt.te dotut#O Mlle P;arter.d;ck, ellanlBH 4 

t14JtJ ta ~ dll c .ltOlllO!I Vaol"t o, "" B:ao, ltd 1'0; 
teror.t plll$ • "°"""'' •· ma" c /cst:!Xlh • 

" ' 
Oa c rcl;rl d1< Blllo, o la haul~.;r tù 

007ei n WTre qae ro" pru a aO<Td pow "~ l>cUCllO!I lk 

raie. ...... 11c,.. üqtitl r~ ~ 11 "°" P 
Mm1u1-.r.cbhcll=tnio n'a 114' hbtU 4 rtc::1111cUtr 

oou:.on de llnicnt de chnnlu de """ d~s gta•t1 de ror 
JUst-:, pnf!u pcr cu dcruer1 n momrnt ow Ill trcr.,­
ù /1"'"4 parla.NI Tr-.a ,,., Z.,.,. doo. 
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Pourquoi la Ford 
est-elle 

. ,, . 
s1 econom1que 

• et St puissante? 
DatU l'admirable eogln mtcaotque qu'est i. Pord, 

c:baque orgaoe, chaque caracttrlstlque. jouan1 aoo 

rôle sans délaillaoce. assure la perfection de I' ensao­

ble. C'est 16 1out le secret de la durabilité exceptlo°' 

nelle de cette voiture quJ défie lusure, et c' esr ce qul 

ap\Jque qu'elle est d'un usage tellement konomlqut 

malgré sa grande pul5$!nce. Nous slgnalotU ci conut 

quelques-unes des caracttrl5tiques les plus frappantes 

de la oouvelle Ford Allez les examiner ei vous tes 

faite expliquer chez tou1 Ois1ributeur Ford Vou~ ne 

petdrtl plU votre temps. f!n tout au. tcnvei "0US 

pour recevo&r franco l'élitgant caralogu~ -.l\.,;,1 • 

UNCOLè ~ JRDSON 

FORD MOTOR COMPANY (Belglum) S A.. 

Hoboken-lu-A.Ji vu• 

DBMANDBZ NOS CONDmONS DB PATBMBNT 

P ... amtn 'JPI Jfi -
,.n«r ofr 11 te au.i-• 

.. d.,.billU. 

,,, ..... ......... .... 
... q•• fqaUl>ri ~ ....... ~-

90& 10Ska.61"hcott,.­
I0•1'•tloo4•euitace ala1-
iJ ,,, "'"' ry.,.. 4'•<1•. 

ÎMltt lu rtpon- l 
forf1<t. ainar rani o9<ltl, 
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œ .-0111 .-ou1tt ..ott cre 
m~rvc:.Ucu J ftlm oarlaro 
rranu11 ; 

Il 
Il 
vous 
N'AUREZ 
PAS PERDU 
VOTRE SOIRÉE 

PHONOS • DISQUES 
TOUTES MARQut:B. - DERNIERES NOU\TBA 

SPELTENS Frèrea 
9&, RUE OU MWI t5 - BRUXJ:LU:S CSOUR 

Dan& quelq1:<t1 Joun. Mme Loue Ldlm&nn 11era 

hôte. Elle triomphera comme d• coutume partout ou 
cbante. comme rllo le m l'an pllSW Ici mfme. !.& aa 
concert n·es~ paa MM': •ute pour accucllllr lA'u& lea 
rateurs de l'llhaue cMtatrlce, peut-ttre. Ma li J'ai un p 
li m·a semblé opportun de remettre aur I• plateau tou 
Qutlque> cll.slu= de Lotte L6unann lt de me procu 
dMUC'Je la !'>le de l'ttouttt. 

!Upertolre ~tonnant que ttJul dt cette artiste. n 
HaEndel t. Joh&.'lll Strauss, s-r Goull()d, 6cb 
autreS. Prt-noa. t~lo dùq~ parmi tOUa ceux qu·e 
tn~i.sttts: dana le lA.r(;o <0000.'l 188~1>, ai au1J 
et al noble de Ugne. 011 deè0u•1rtnr. una Lol!<! u 
combien rt!1Tfren1e de la partciulte de Richard T&u!XT 
le /Jeron 'Tztgnne tODLO:'i 12J0191 ou bien d.~ 1a ., 
de Twandot 100<:0:: U39011. M&ts q•J'ellc aout~ 
acrob&tlq'Je d, T~raft/'.ot, I~ cnne du 1A1JO ou 
prftc acx maembles de J. St..-a= l'kl:.t de RI vv!x. 
l.Wmllnn n" connait pu la d.tlflcullé. 

On zs!! ~Jà qu'c!lc est parmi les quelqu<t1 ....,... 
mua qui n• perdem, dan& leur puœsc ""' le 
qu'wl m1Dlmum de clu:.rme - Je veux dll'o qu ell• 
eallnemmmt l)Mnoemt<tue. 

'?t 
El. 'l'olcl une •aile qui se t.k'c a:i l1rmamW 

pblqUe. c- de ;i.1. ~"é o A.--tor quo Je prl~ N 
•tnu à la ?otlXl:lale. M o A:1:or est ~acore d~butam 
I~ mlaopbonc. li n'en •.U. Je c:roU. qu'11 aon <!rus! 
tro~ ~e;lztrcmmL Il • Ille • la C.ncaiUI d< J 
(COLUMIHA Ol'JIOI dllOO VO.< c:.reuante, MIM ' 
d!:e n1 &!!.::.Ule. St cou.s r.me: compm ne lut cat pU 
1avora!lle. Dèa Que le d!SqUp "" m : • toumer. le 
cpue UT-és!.s:lll' :DOL Q'Je Lt 0 Anor le Ill~ de 
donne d a'Jtres bellts p:aquu.. Les mt!ocanes h:I fil 
ia:it sr6-

'" Une trts bonne ildtuon do rou~rture d$ la Ch<lui» 
DOll.t - lournle par la malson PARLOl'HO:>E. Ld 
ullola connallKnt mAlllltnllllt I& Ch4ut1e·S....,,.. 
crpu.la lon&WmPI d~ià l• phono OOll.t en ava1t d\'tW d 
po:lallt$ ~ J'lr..r la d.Œe?h!Jca. les motUs C 
abm:J!a>t ~ 1 Ollft'ftUtt portlcuUêren:~DI ll'B pli:s <k 
pour e:x. Elle comr.U:u-, d'al!:.."'Dn. une P3.-0 ar.«>lllt 
mm!que d Opémtc, iout & h:t cancUtl>U~ue Ibo 
'1alnot.e a>-:»a PA&LOPH0.~1:1. 

'" 
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O'on aux œuvrea de Ey&Jer que POLYDOR a eml)l'Ullt~ 
tes mat.trtaux d'un trea bon pot.-pourrt d'operette$ (27225). 
Confe&0na notre Ignorance: Je ne connais rien d'Eysler. 
Mala Je ne a\11$ paa appelé à Juger aon œuvre. tt n'est ques­
tion que d'un disque POLYDOR qui eM bien co111poaé, bien 
enreglàr6 et d'un agrément ce:-tatn. Comme le veut la regle 
chez: cet ~ieur, l'orchestre eat de tout prealler ordre. 
M. Alola Mellc!l.ar le condull. 

"' O'tJlleun, une beureUAe emulatlon pousse lea dlreeteurs 
d'enreatatrement.s à s'1Wurer lea servlœs des plu.s Illustres 
phaJnnaes lnatrumentale.s. Le '°mps n'est plus ou Il sulflsatt 
que le phooocrapbe m du bruti pour contenter sa clten­
IE'le. Voici le London Sympbony, dlngé per M. Albert 
Coater - qui nou.s a déjà donno de magrut1quea plaques -
da.na M4/ulo <Bl923 VOLX DE SON MAlTREJ. V.. pages 
de Ll.szt fur le Fau.si de Lenau aont connues des mu.s1c1ena. 
Elles 901\t par~es de celle lnlmlt&ble couleur symphonique 
dont te fougueux LlSll. Ull&lt d'ordlna!re. 

'" Mon confrère Robert Goflln, h!.$torlogrnphe du Jazz, - ne 
pc~pare-t.-11 paa un ouvrage aur ce auJet7 - va me fourn!r 
quelques u,nes pert.lnente.s. n voua per!Ha m1eux que mol. 

• Comment est-Il pœstble qu'un orchestre bel,;e dont toUS 

1ea membres sont des amateurs, ait pu fixer l'attention de 
l'importante firme anglluse qui s'est donn~ pour mlASlon de 
n'en~latrer quo des jazz à la r~put.aUon liOlldc? 

• Polier la question c'est la résoudre, è. condition do pren­
dre li\ peine d'écouter re1Jg1cusem11t le disque. • Dlxle 
lllolody • et c Aut.umn WLods » convaincront les plua dltfl­
cllea quo les aO'lll~eura belg.s ont ttallsé deux tw.-trot4 qui 

' pau\'ent tenir la comparal.so11 avee 1 Loterprél&UOo dt<i mell­
leura orchestres 1U11éncatn.s. 

• Mouvement, couleur IOCAle, cythme, chaleur et l'ara­
bcllQue alnueuse d'Un &m1n11cment dù à la plume de Peter 
Pac&:iy font de ce dlaque une primeur doot le public belge 
doit prolll.er. » 

A quel propos, demaudera-t-on. cea elo11es? A propos du 
disque Of' 31& <COLUMBIA> qui est, en eJl'et. l'œuvre du 
ButrouWe Clul> Am&U:11111 dance orc~tra. Amau:uni. re­
~un la QuaillicaUon. Et quand 0t1 aura enter.du Duie 
M~od11 et l'étranae Aulumn Windi, on comprc11dra Jea ral­
aona qui ont po~ COL'l/M.Bf A à enreglst= ces petites 
pltcca. 

'?? 
Olivier Metn. le père de la valse, Metm des bala de 

l'OP•-'l'L U '1 a bntitempa, sous Napol~n le Trolalèlne. 
VlWJtr1ea. a!Jtz->"OUS dire. Erreur. t.coa:.ez plut.et la Vogue, 
Jouet par l'orchestre Locatelli pour ODEON <~382181 . Cette 
valae n'a rteo perdu de aoo charme. Ce dlaquc ctt fort h eu· 
~ment complété par Trol1 hturt~ du matm, qui tut déjà 
acoommodé à la sauce américaine. 

t" 
LA VOIX DE SON MAITRE nous propose chaque mola 

un chois nombreux de fox-trots et d~ d ·une tqulpe de 
Jau.banda bien étoftèe. 1 lu OnllllUJ.I R4111b~" et le 1''e1D 

ov/tllr llOnt parmi lea meUle= • b:lndes ». R«bt rcbes 
abllcs, technique rure, effets ln:>tUl1du.s. on trou>tl'9 tout 

air Io B 6935, Oui o/ the blue, so beaù m11 htart /or 
J/Oll et aur le B 4820, Hct Llp1, Ev'r11 morn'. .. 

L'Ecout.eur. 

Toul lea 11.Uques mentionne. cl-dessus et d·a~ tes 
ouveaut.- dt toute marque, -'"' que ln ~ern :e,.. mod•!es 
app&rells, sont en ve11te chtz SCBOTr FRERE~. 30. rue 
~lnWC3n La plus &nol=ne mr.lll<lr de mu,lquc du ll'LH· 

él 11.21.22 Cabines d'audition. CREDIT SVR DEMANDE 

Lubin 

~ 
~RFUH - PouDRE - LonoN 

AJAX 
38, rue du Lombard 
- BRllXELLES -

=--- Votr~ Chauffage Central ....,_,... 
snn un • C:?AXVt ., a rl;IJ o.uto:r.atlQU•, parce 
qu'il i; i:tot!t &vee v.>U de c!::lr~on une do:.ioo rb~l•ur 
d~ ~:O partou t.. En':.r,!!t l pro~re et sJnple. OrttU: 
toua renSl!ll!!'~ents et de>la, 31, :><e:>ue E. l'l••k7. 
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111 HOTEL CARLTON 
1 ~ ~ ~ 

!· 15, R.. Henri M•IU, 9-15 BRUXELLES·Boum 

Dcnuer c:oalo'1. ~•• co.,.. cN•oc d 11 
'"'-· Lit, <1< • CJui.,htt 1 P<""""' • 

1 
porOr 0<: .>O ln CA••""' f ,,.,...,,.u 
• /HF l.ir <k 40 ,,.., - Richie/- -
,tjowr. - Rbi.ct10• • •x CO•IMl'f,..l.J. 

CONTE DU VENDREDI 

Band ts américains 
ou 

Le cahaboose 
Pourquoi al·Je quitté Salt-Lake City? O'eat bien elmpl•: 

J'tn anJ.s mure de Salt-Lù:e City, de ses Mormons, de son 
Lac. 

Un llchu !sel Aus,,l •Tal que je m'appelle Joe Wery, - dit 
Wear/ (f&tlgUI!), - œ lac co:i~ent tant de ~I qu'un C:Orl)t. 

bum&l.n ne peut qu')' llot!er! In>p<>SSlh!e de 1'y noyer A son 
•!oc comme dans n"\mpo.-u quelle bonnMe rau A Utro de 
oompensauon. la nature. q:ll !ait lts ch~ mieux que nDUS 
le croyons habaucllement.. a doté les nveralr.s d'UDe mu:u­
tude de m~t:qu<&. Ces .ales bê:.U vDUS dt•ortralent Ml un 
nrJ1 de l-ps, 61 \OIU ne preni°" la Ace J)r<UUtlOO d'&l>­
aorbtt Io plw. de gm PDSSlb!t, car les mou.ot!ql!es n'aunent 
pu le sanr alcooli!ê.. 

J'en ava:s donc usn de SAJt-Lal<e City. A la vtrlt~. Sslt­
Lù:e 01ty ne 1tmb!Jllt pu vouloir me supporter tr~ Jona· 
~mi» encore. Je n·u.,.a pourtant pas fait çand mnl oa. 
rnant honorablement ma. •1• au • gambUDJ • en 11énfral 
et au • Aboouns-crap .. en partlculler. me.s revtnua a'aus· 
m'ntaltnt du produit de que!QueJJ pctltes ~ attCll· 
dairu ~ tout a fait 1nsigru!Ullltes ma:S qui ne sont !ltt· 1 
claèmtnt pu coOUts du ~t-attomey. EY!drmment, ~ 
tute5. le allfrUù et la policemen ne peU\'tnt &\olr lea 
mtmea Id~ ou apela.:m que i.. rt"Ke d<a mortela, alncln la 
m n'anratt p!m rttn d'acrhb:.,. 

S:.. quelquefois. une ballt de mon H&mmulesa a"é;aralt 
d&m la t)U d 'ml eontra<!1cteur. ~ .-oua u:u~ qu• e'ttalt 
'fT&llllWt pa: huard. Et pu!!. ce !alsanl, J'•tlt:1t:a!s. dans 
la m~ m~ de mes m~ I~ cbem&cr ~ la .rur· 
ptpalatûm. ~ le CTOlnez·TOU.11 on r..e m•m s::t &uam 

"" 1 

LOCATION 
AVEC OU SANS CHAUFFEUR 

o·AUTOS DE MARQUE 

A PARTIR DE 125 FR. PAR JOUR 

HOUDART 2t ll'UC Dl llO•OUU•. &1 
SJIUZCLLLL Tt&,. 37 t• .. : 

A l'tpoque de mon départ, Je menais une vie de bon 
toyen confortablement ren". n faut voU!I dire qu'à la d 
ll1ere élection municipale, )'aval& ath•" une al!altt de 7 
volX mormones en fa•·cur <le l'Am~rlcan·pllrty, oppose a 
Salnf.S.<lcs-De:mlers-Joura. Uno volX nchet(oe 6 dollars m' 
rapportait 10; c 'était, n'eat.-ce poa, une honnete ln\N4ctlo 
Tout cet argent fut d'nUlrure dépen.'16 dt.na les baJ1I 
l'Utah en comparnte de Jolll!ll Monnon•a, car j':il touJ 
tsvorls6 et protégé lu lndtatrle9 loc.trs. 

Bref, )'étals plu~ nLnJlé, !onqu un aolr, au • Nin~ 
Bar • alors que j'en étel1tnA!a les lumltns à coupe 
brownloi. une balle ae founoya dans la peau t;annce 
\'leux Ben White. Ce n'tta1t Jl'L5 de ma laute., ma.a 
celle du wblsty de l'tndroll, un Ignoble •blsk)-. bon tau\ 
plll5 à curer les ésoiita de Cblcaao. Ben Will~. au.'181, a 
aa part de re!)>ODMbW". FICUrcz-vou.s q;Je noua d.llCU 
tout en Jouant aux dés. IA \1cuX pl~rr me racon:.a 
ment U tut. pendant quinze nm, • L. aolde des chds 
mGllS pour attaquer et mnçonnrr lea èmlifantl oon­
mons. Ceux-ci. pénctralrot dans la plaine du L&e Sal6 
le làmeUX C Emig;ra>lOll-<Ali.ON 1 il qwi.tc mU.~ et.l 
Salt-La~e Olty • .Ben Wb1te et aa bande rn m.a.ssacraten~ 
phl$ poo$lble, lu dépouUlattnt et tnvoyalent au Tem 
le fruit de leur r.éle religieux. 

Mon Olell! peraonnoll~ment, Je n·y trouvat& rl~n à r 
U fallal~ bien a&Uttr lea Onan< .. de l"!tat. MAia ce que 
ne pou,·ats admettre - d• 1A ma dt.pute avec Sm Whlt.<t 
c'~ta.!L 11mp0t sur le •·blaky. &n WhUe aecepum la 
.i 'Uri cœur !égu, ttant exont:i! de ioutes tua m rk 
pense de ses bons et loyaux aerv1ce. Alnl! le ~ ll'J 
• meUleur compte que noas. Telle fut I& cause de noue « 
rellt. Or. Je ne ~ '1'&lme11t b!.tn dlscu~r que ~ ... I' 
rttè: Je VOU plus clair en mol-mœie. Je lb docc tcl&tr. 
lampes ~ COUP" de platolet et J'antique c:arca=c dt 
WlUte ec trouva mal•ncootn=t aur la inJeci 
d'une balle. 

Ce lut, daDI Je bar, une Jolie empolsnade. Je ne a&lS 

quJ se passa ensuite - trentMl"WC •bal<yg ne me perml: 
pu de m·~ renctre compto - ma:a tou.)ours e.t-11 que 
me rneJllal le lendemain au • callaboale • ou, en bon 
(&!.st au \tolonl 

Ce n'e&t pas très es~!Qll•, un • eallaboœe •· Rl<.n 
dc gro.~ barrel de fer. Pu do aroom. pou de tl!U· 
En ce temps-hl. lea prl.ICn.s amtrlca!na n'olfru~n~ pu 
confort. qut 1"' honore au)Ourd'hu!. 

Comme Il me tallait doJeuoer - on a aea hab.uide. 
Je Pf'.J wi pot de srë:; rempli d eau (de 1 e&'l. a U vous 
quelle astuul> - et Je r~ contre les ~. œ 
lit un px!n in!um.L Le &bb11r arriva. Ce wrl1:, au 
nom de Pa! SUWn.n. en mal Irlandais qu '!l el&U, oe 
.saollhlt )2AUlS. ~ t!lam de bons • pals •• ou. al 
•ouls, c1 e:xeellt.n:& ~ Phll!cun fols. J tua 1· 
de le ram;ssser c!.ans b rue et ~ le Ir&~ ,lusc;u l la p: 
OO u logal\ uee M-i, .a rem:m numt.-o t.-o:s et 
f1'l't'~, ans dccr.e parce qu'elle bunlt t.out autant que 

Pat &rm'& donc ~ Jura que ma t.!te P6Yrnlt le vau 
Je c."l&I plu.a !on. quo lui. D e.alt lnccllr.cvab!e qU'il c'1 
ru sroom. 111 eollMt~. ni t.l'J,pbone, ni balifloire dam 
clwr.bra d'un ét.ablWcm.-ot publie appartwant au gou 
n=•ct qui ae pr1t.tnd • lhe bost Ill Ibo C"orld • I 

Je vons een.1lle que J~ no me r~cbe ra.s 1DUvcn1, mals a 
mol, cm oe doll Jam&lS depa.atz Ill meaure. Je du& con 
cre Pal, car U me pli» dl! d~rr clAns eoo ourrau. 
(>OIWa b i;mtllkSse Jmqu'A me rutllU<r mon l...,,,_ 
Avam de le ttlDell.rt dans ma ttlntutt, ~ lll'Un.i aur le 
no:i. ,. t'aide de b Ide dt mon CUlU, uno marque, la 
t!tme. Je m:s un p•çcc mttbod:qu~: cbaqut fa!s que JI 
'oya!s un c!e -~ bminrab!ts e<=1tndoct ..:n aux • & 
H!UlttI:4 G:o-...Dds •· c at4-dlre -A ce q1:e ks 1:x11er .. • 
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365 
plaisirs 
de plus an! 

Nous avons demandé à des millions d'hommes de vouloir bien 
es~ayer la crème à raser Palmolive. 87 % d'entre eu.'!: ne se servent 
plus, depuis, d'autre produit pour se raser. C'est un assez joli 
résultal Nous vous olironsaujourd'hui(à nos risques, bien entendui!) 
le ml-me essai. Si un confort aupplémentnire, 365 fois par an, • 
aussi économiquement • vous tente, faites œt essai. 

La crème à raser Palmolive répond à ce que 1.000 personnes. 
consultées dans nn reierendum, nou.s ont demandé. Seule, elle réu­

nit les 5 avantages reconnus es~entiels pour une 
crème à raser. C'est pourquoi la crème à ra5el' 
Palmolive est la plus vendue dans le monde entier. 

Le ._, tobo 

12fr. 

Un essai à nos seuls risques 
Achetez un tube de crème à raser Palmolive. 
Employez-en la moitié. A ce moment-lit, ai vous 
n'êtes pas satisfait de cet e55ai, renvoyez le 
tube à moitié vide à la S. A. Belge Co!gate­
Palmolive-Peet, 9, rue des Petits-Carmes, à 
Bruxelles. Comme nowi n'aimons pas garder 
l'argent des clients mécontents, nous vous rem­
bourscron11, sans formalité, le prix du tube entier. 

La crème à raser 
PALMOLI VE 

fauurance contre le fèu du rasoil-

5 avantages exclusifs 
"I Produit 25o fois son volume de mousse. 
t Adoucit la barbe en une minute (Utt -limilre sqffit), 
3 Tient 10 minutes sans •~cher eur la peau. 
4 Maintient le poil droit sous l'attaque du rasoir. 
5 Supprime totalement le feu du rasoir. 
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1 SPLENDID · 1 
~ A•c:len PATHt·NOl\.D g .. = 1 Etablisseme1ts V ANDEN NESTE soc • .t1. i 
1 

15?, lnl. .U. lu, - tél. IUS.84 -Brmlles·llord 

1 
1~1 ~ . ~ 
i ~ 
li = s = i TROISIEME SEMAINE ~ i de l ' immense succès ~ 
E ~ ~ 

1 MARY PICKFORD i 
3 = 1 M i 

~ DOUGLAS 1 
I FAIRBANKS 1 
:=ÎÎ_:_ DA.">:S U: ~~~;m~:-,~ SOSORE i .. =-

DES c ARTISTES ASSOCIES • : 

i LA MÉGÈRE 1 
1APPRIVOISÉE 1 = = €' da~ l'r!U- d, "~ltESPEARE g 

1 PATHÉ - JOURNAL ~ 
!i Ac·u.~!! ~ SONOIU"~ ' PAll.LA-1'-rES ; 

~=- En """':U."'! • l" ahnr• 1t. 2 h- 30 Dtrnrtre à t h. 10 -~-= 
_ Le Dl.lruncbe I" "'1ln à 1 b. Dern! 'l'e à 9 h. 35 

œ E s f NFANTS ADM I S § 

t ~ 

- rets PRO...IH J'\Wfl.ST -

lmt le panrdi$ - je 11ndlquall aur le canon dt mon 
nr ou de mon fa!:l, à dtfaut de ll\ res de comptabUlt6.. 

Cela œe ~lna beaucoup de donner le numtro trdzo 
' "eux Ben White. Enll.n ! on ne p<.-ut ir.i..s tOUJoura tu.r n 
que ses ennernlS ! Aprh le d~Jeuoer, Pal, entre deux far 
dables gins, m'a::surn quo j'Ctol• dans de Mies d!'1l(IS 111 
que la prison en manquât. et que lea •1C\U Monnon• n• 
pardonncmltnt pas d'a,Olr refroidi prématurément un 
lcurs plus fldtles serviteurs. 

Pat et mol diocutimea eur rt1A ttuauoo Mu • 
turrnt decisi!s. n est vrai que fat tllu, Jadll, troU 
<:e droit à l'Unt•tnlté de San-Franc!sco ou.nt d'OD 
chllSSé pour cau.oe d'lvrotitl4':1e. taux et ~nllltl•e d' 
natl Pat const"ntlt à me rendre la l:berté à la =le ron 
t!on que Je ne rél)ttnab JamaL\ c• que Ben White ma 
rt!n!le sur la façon dont les Mormons ~bllrtnt !cura 
n3nces. J 'en prL' l'el\Slll!t'ment formel. 

Le shérltf me tlt don d'un boite de Clll'touchtt, do d 
gourdes de whisky - Gutro cbœe que l'tnfàme mixture 
c Ntne-Mlle Bar •I - puis Il m'aCC!otnl)alJll& Juaqu·11 
potenœ. dressée, une fols pour toutes, l l'entrée de la 
eon. Pat, gracleusmicnt. arura lpéc1altmmt mon at=t 
sur la nocMtê de CC!t obJct et, ·~ un cord al ahAk 
U me saaha1ta bon \'Q)'aSC fl !>"-' de retourl 

Voilà pourqual je quittai Salt-Lake Cttyl 
-c Etpul>?J 
- c Et. pws, mon ami. "" <fOJn-VOWJ pa.s qu•11 m Ut 

de commander un~ nouvelle bou~IUe dt u dellctenx .,.h 
Il r a exactement douze minuta tren~.pr ao..-ondt'll 
mon vene s'impatiente 111 ... 

Petite correspondance 
Ja,cqi.n. - En•'O) • • .u;.n.n mal3 la:. .,, .... < "' 

Bi.tll entendu. t"OUS p.,u\ • ftrt .........uê dv no..n. ..._..6 

E c. CGr;r1e. - vous 11•-u ralsoc. brlpdlrr C'e:t 
qu~ qui ecrn..it 6UJ' d• 1 or. Et 11 bu•alt ausal, dit VI 
Hugo te c Falerne dana l'or 1; c'tlAlt un pULtrd cr.ri 
lt con!ort. 

Snowden s'agite ... 
1A ·.archoo btl"' l)Amll 1= t.. . Dli..'b d 0 

lra"1Ulll.ite; les 11!\1 .:oruicnt ltur d. .,. • ~ ~.:a auua t 
mmt wi nocvc:>u iwtJ poUUque ~tl'lU•. datlM 
~nur !:. pilule IOUI une lllllee dorure. 
&>o~m lw-rn~me, qut avait aa;u!S. a la aulto ~ 

lncanades de La Ha~. Wl<' popula.rlt~ da-"lS le 'f 

ce volt rnal.Dtë'114nL forttmrnt attacjue peur •VOU' œt, 
un rl>œm db<oan, <mettre dt.S aui;i:tattons d' · 
pourtent d':lctuall~ 
Apr~ &VOU" proné la dodrtnes tra\"&llllrta. 8 

qu on peut ne..,. alma. m:u quJ et n~ un 
lntelllltnt, a d(I •\'O'~CT que le teUl ~ rd.dAll 
de ~et:3<5 com~ ~ ~trents bu.c:Jet.S. 

o.ns i.. - orc!.-e c:nc:fd. ~ llnluath~ i !:'!' PO-:> Qt::n.QUES J0'1RS !!~.~-:' 

La Mégère Apprivoisée 
U 1 " ~'"" a::s d~ par DOlre ~c =soc:A'.!Ga 

ê nale. le Toari"I Club de Btlc!q'Je, qui a resol:l ~ 
Ë de J ac;:;ra,-.œ au~lk par lll!to d'accords 
~ a.ec l csrclln:te ODmP"f"le be!;e. la C&lslc Patr 
jlj qui com;>cr.ent not:>mment ~ ara:it.ases aul\1U1ta· 
!j !• Le droit pour l a.uure d• faire aro•'.nr tout dû! 
;'! pu le Tour.ni: Clab de &-.l1lqu•: 

- E"" \'<:RSION INT'SORALZ -

e ntière m e nt pa rl a nt anglais 
S 2 Le c&U!!Dnn<'lnem Jnl!.11:1 dca U'!pt1QUt'J, 

--- An~ L\ll'ORJ.\"T - - - Ë 3 L~ce t1mdue A lOOle l'EuzW<, &l1lll qu'ai 

~ i;;tt~J:' ~,;;~ /: =:elr &~~~ 5 Cérle et Ir MlU'OC et Tunls1c: 
Ill~ de cr !-'!Il ~vent =~ ~ ~ '' Un te.! ~ prûnt'S modtrë; 
~~ l!CJ!t ~ œ.-ie poa~ 80.! pa: têl~ ~ Il" uar rt<!acUa.'I clt dix Pol!< œnt anm><lle:mc! sa: 
tdte w;:t'i."1ad~ .. ~l<ip.~~ ~%.iu:r: 5 prime i.c>talt.. 
°"'nt rom: de - <llmi.s Q'Jl b1 '" 1.12.."'!mt !a.:: E Tom lf'S ~cm,, eont twmls nopkltmr=t et 

~ b cbma!Kle ;;; enp.~nt en a·w=: pnsonuel:m:tnt a .M. 
~ ; 1 V<;uUct, IW!lttur""'°""11. 11-13. rue c1e r.u.o.:1.a tloll. 
.'~:ll!lll=:::i!lll=!ll:l!=n=!lllll==DU"'111"'111"'1""1n"'u:i"'~"':i:"'uw=11-.'""r.i-11-~-r."",m-lllll!ll=-m:u-1-1uu=w-11-'R f: u:: s Tt:~one. :~ 12 :a. 
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~ 
E BOIS SACRÉ 
Petite e hr<oolqa e des llettn a 

édaillon: Constant lSurnlaux 

'OMl471l B11rn1a..: - '"' -•ualn ln}lnl,,..,nt, dOulou· 
Ill _,._ C:ela, ÇA N IX>lt tU tlilU, i0r&QU'01' Cl IU 

J>GQU dt .... : car li 1'0Q G ltll pe&.t CIJ' 1mp(W$1~. 11n 
con • 'oun"" da bord • qau "" uom114 JlCll. POiir unir 
pomt ca tordre i. col ci .. .,,..,t1on, u n'JI ca rien et. tel 
~ '°"'°"" """" °" ,,, IOUJ<Jllll r~llOltû ... SON d011le 

ca cca...., de eetu 1em1bl11U que Butll.GUZ pork, 111r 

cp..Wu m"""", une tete ~11 .. ane ClllZ 11e= mob..t.r, 
um.ta114' IGUJGnU.. a~ ncrtn.tts LOl&10"1' pci.p~ntu, une 
l\enltUff el /IM, el aont on d11Cllt q1l'e1«1 ut d'un ara. 

, Il kt rnJmaoue el "' Ulllt n'étaûont da Chei no1U1 
Ce10 ~' Oien dt.re; el ee.a, au 1111 p.u.t, 1mp0ru J)ell, 

"" ne '°"' JJC)lfll da r- da pro/li vua /01ll V'"'" et 
e Oil daf.U ... 

Gif ta Mn11bU1t• de Bwnlcu.:t CS son lmpotta""9 ""'' 
·mi:, Mr c ell elle qua oommall(!e, IU 14 premldre ttone 
ùrnlhe, '""' '°" <Lu~rl/ Et C<ll -ure ut ol>on­
- cr0p aOonaa1" J)Rl-t1rc, prtc.aemen: parC<S que 

ut aen110.•. Un rO)On de "'·'"' mchl ""' J>Glùe 
•ana cc OOcw ol>icur qu•ut une c.aiu, ta cla.>H ,.;. 

nio~ /aa.t ua 'coon "u.:i- ou.11u aaacroa des gulttnnt& 
eru7 - /'0111 Un c11opuro ... L'l.lw J,p a Oallu le 

Co1cllot, ou le f>h• "1411111• ci 1ele 10n 1Urn1er Il<! 
14 /er~tre - Pon1 pcn/ rccllcpi1re1 81<rn.m;: ne t'at· 
pc.t 48 reucnt1r, et, ru.en.tant, n'a: rU cc.u• qu'il M u 
o J'Qr 14 JkU7M, Amsi ci-Wl tignd 111.lO ooiumu, parmi 

on fH!UI ol4ner de Olen Oellel cllotu. Atn.u a-t·U 
14 c B•tlse 1, rom.a" .colatrt, oa pcue, en 1111 rco­

CI ~ pro/01'<11 a<>«nù, do p.l<.li~ •ùl\(IWtlU 
... .ol.11181 IW-11 - l<*IC'l.r• porc:e qu'll n•aocJt 

d."&r• thr..u, - rc.commcnoe, °" pr&Qut, 1a c Bttue », 
Ublf<lnt c Cr4n« tondut », qw n'ut qu'une res:uc4e, 
1 

ci., B11r1"a-.: ll'4 poe /Ali li"' 1Ut romani ICQ.4.T.._ Il 
t o""' "" uore de OMn't, c Lu Broncard~tt• 1, "" 
pcuMtiq>:e qu~ pcr 11is1e1nu, /cil sor.otr ci LluJ.ameL 
4 dOnne e1.core du rom4n1 reau$Cu•, œm.me • Une 

e Vie». JUa,M:md '(:mte cze ~pu...urne. ,.ur.mmne gru. 
ire u:lldù d'un ""'ltoire Qld ool d4n• te 1!14r.cge 
_, une C.cclle pneumoi..qu., dOmaint 4e .-o.s­

• 4 lem.pi. l.A Vl!lttitairt, un beau mat.n, ciar'.c:n.t "" 
Il quiilo '4 Germo1ne pvur •1'11iro uM Mar~: 

ie, ruptrGtlon ù l'4m& El P"'4, te ~Ire t'en ua. 
net cs 14 IOOne ou u Tupire ft tenir• IU UU-mt1ne "'"" 

• El cc/a "' 1<n /CKI °""" Z..,re, pro/olldétMnl /lu• 
•ncore Que oe ne sou "°'"" pa<:-clre, """" ·auquel 

..u.s: ue..t "' p.u.t, do ton Cltllvre U/4 long, el d'une 
14 klatante. I;. EW. 

Destrée et la Société des gens de lettres 

aal~ que, da.na le couraxn du mols dcmler, Julea De... 
rut reçu, à Paris, a la S<x:lét6 des Gens de lettrca qui 
Yal• décern~ la m~daWe Paul Hetv1eu. E!cquemm-

tu:~ par M. O&AtOn RAIOcot, pr~d<J>t. •• par l'am­
our de Belclque, JU:ee Dellréo leur a rtpondu par ur. 
~ charman~ que peu de penonnes ont entende 
znol.lla encore Ollt lu, puco qll'U 't&l~ lnlprovl.M. Heu· 

Banque Européenne 
l'OUft 1.11 

COMMERCE ET L'INDUSTRIE 
s. A. 

45, m d• M1rdM·an-Poulcb. 45 
- T •lephon• , l l 81 24 -

Location de Coffres-forts 
T OUTES OPERATIONS OE 

BANQUE e t d e BOURSE 

Bureaux et ooNrea ouve ri. de 9 à 19 h . 

PALAIS de la MUSIQUE 
lllllllttUIHltlHUUHHtHUlllUitHllHllllHOllllllflHlUHHllllUlttt•HIMthnrm111H11u11unr 

2, Rue Antoine Danaaert, 2 
T tLà'HON• 12.41 .11 

LOTTE LEHMA N N 
l'tncomparable cantarlce 

enregistre exclusiveme:it 
aur d isques <1 ODEON » ........................ 
Venez écouler quelque$·111U 

des no:nbreux enregislrementa 

qui forment 

un répertoire extrêmement r>arié ........................ 
Les meilleures marques de disques 

et de phonos 

ODEON 
VOIX DE SON MAITRE 

COLUMBIA 
Demandez à entendre les nouveautéa ......................... 
SEPT CABINES o'AUDITION 
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Briquettes Il Union Il Faites essai ~ _ • 50 kilos · fr. 14 SO 3 

1
- TETES 0! MOINEl\tl'X El' BRAISE'ITE8 !ô 

SUPERI'EURE:S POUR CUISINIERE j 
Bcr1111non. I&. b du Triomphe Tél 33 20 43 • 33 83 70 ;; 
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~ s(JL l.JîoUU1~rt 
La •o.tart la pla1 écoaomJCfDt t~c:ô 'ë~~~:i; ~~:~ 
• ._,. 4--...... Clll.îifA•D WALCICL/f 6 DELA H A Y' 

•• --..•e-• ou ..... .., ...... •• a11 u•cl." t:• 

IOUaemtnt, la &oc1t~ d• Otna 4- lectno • .. a11 
prendre la stenosraphle el elle repr1ldlill la morcuu 
IOD bul.et.ln. 

ReprodUlllon>la ~ noll'e IOur, c·- du meWrur o..tn. 
Musuur•, 

If pen$e qu'u .,, pr .. qu1 ,..~/lu de "°"' UJ)Mr1l41' 
rem.e1c1eme11u. Ce1 renkrcie1114nts, tl(l1l.S tu dcaant1 , 
tu Hntez.. Il• sont oou1uonncu1u e11 mo •. Je 11• trou.W 
kt paro:.u h.ettreiuu ou1 conV1'HCUa.ient pour lu UP'•'' 
ma.u uou.s comprcneo: tOMJ combien 11 u,:i.1 touche 
grana llOnne~r qu1 la SOC•et< dei Geiu de wllT<I mt 1 

';!'lo~~·::;~, rig:u:t~l~=~,,;:' ~~,~~~~,:~d', "::, 
,,,-u:: "' Ale"4l•« Paul Htrncu. C'e.it ei1dem"""' 
Ch.ou importan:t d 1• "'"" rtw pa1/a te,,..nt 
compte. /titi<$ p<ul·fLTc doU·I• """' •~d QU<r qou 
grar.ct.e custrr..cuon ut "" pca lr08'bs-a11tc. Mail et.~ 
1m J)tU CU 'llm1tte a rnoaameme et da~ r,mpruno11 

~;:~:::c:r;,~n aC:c~~::_ 'ii~,!~e·~ ~:e,:;:~fi,':·•!!. 1 

ra1se de trouver ce qui cunv1cnt. 
Au Palou. on dit. c Oui, 11 110 plaide Jl<U mol; ""'" 

m.age qu·11 s'occupe de po;uaquc/ • 
lm po.auquc, rm dal: c Il a une certaine lmportoncc 

Portement oe1gt: Il dr/ena IOUPi:nt du adtu czire 
mo1..t al ecru, u 1'C.CC&.1Jid a·arc; e< n"tit peu trt-• J.fu&. 
C'ut un /aJUa<Nlf. • ~ '"dnnment. celle preoco.pat1011 
iuiuature et a'Art IM '"'' perdre '"' ~ t1.c mon Cf' 
po.1tt11ue. 

Sn utterAIWt, mt• coritrtru dutnt: c °"'· "" Par 
U a du lalnt; quand IJ P"'"· Ct'4 p.cut ACC.r ~"" enta 
miporu:nct: u pa1lf Jl'&U&U qu"14 ttnL. • A1on. ou 
<ù eu elOgu cuntrca1e101ru cuuiu<mnu de cntlqlU', I• 
ia:.r rn'}t rttro&n .. t>r moa.-mtmt. 

I.<! hamrtf.c dt "' po<allque m'ont llmtni "" m111Wtrc 
.Scttncea et at:J A.r». Je me .uu.1 cU(lftt ae it!Gl~ r 
ta111ei Ch-Ose.s qut m:e~a1e11t ch~u: tout cela n'e•t poi 
gout dl! tout " 1M111k. Il eu dl/jleue U.'aé<umu.cr du t 
.an1 trou1.i-c-r dt1 epmt) parnu tt• rwu~· 04011, GUJO~ra.· 
VOll• me c caugoruez • aatAntagt. L'homm.1 110.1t1q1U1 
et J'o.rrice·p.an. \'ou.s rne •o.c:rr~ cu.va.:11~ cc a w p , 
me /GJre eu tort Jt. tlQ" parai.i.re de mou'-' tn 1'1lD "' 
net= .lfo:a. ~pendant, œ.a 11·u1 paJ po;•r me tùp' 

nu /cll ce q~1 11 po11i:a11 /Air< pour dtm.nuer le 
ctw. mor.a~ ldal3 mu prtocc11patton.1 ù rt/annotcur, 
mot ut grw tt prtlrnl(ttU, - « beloln d"411er aa 
dU 1n1orumt'1. a e.ucvcr de mettre du mlh.Z da1tl l• 
lit m·a 14/T.U>J tait ulW.iU 1 llTt. 

ccf~ !:.:1~~1~"'ti1~..1e ~~"!'if' ,t:t! '!,~~;.._~~ !n"': • 
mau i1' .u /ugrt' oon&1d.f1ct.t "'" cra)fon w .wn " 
comme ChO&e p;tu 1mpor14ntr. Da,.. ma ~.e. C'eJI If 

r~·.:,mJ:~ ~tc~'a·!~,;,':"f: ::, "et:' .~::tci~r;:'~ 
m·a I0111<r'4rl poi..-ae. Je m'e<all !JCCVpé d• Jlfcnlru 
ue1•• : on ne Pftd alllr ~n llahe "'"'' 1·11n dur 4 FUJI 
Venue, et on ne ?"I ~ alûr '°"' ei~dier , ,.., art 
v~ 1 o"" tC>111 rappc.n If trtJ grand l' ' " ""' qlU! 
cons.acre m. peuUrt. q1u. pOtit w..ot. C'J! la ptu grar:4t 
et• .,\ :.•e Qea~: llOgtr 1-auut. St ~ me iuu uutr 
1<,,.,n Pasture. C'UI parc<" 1111• ttl l "111uutdl .ont IU!U 
parau1 ti anti d PQ#I c AOW P'll•dre cc çr..e nou 
.u ,...,. 0:a11 ®"' "' pa e. tu wnt au.< d:.!pCJ« • 

f:.~·,';;ü~c::~ c;;oi;,~c;f~;'Jt ':~~ ~ ,! ~":~" 
)i!u;;.,~':1~"':;&,~~~e:~';IJ";cm~c'":.;.• ~ t 
trtau. L~r uutancl Ica poum cz rnencuqutr po:.r o1.n'( 
Q1U: ccricwu drou1. no.a" comme feu touJ'"''' cdm 
atmc p<l#wnntmenl cctt~ .tangue /1ançat1e. non '""' 
I< me IVJ <l/Of~ - on nr rnw 1 pcs :t-'1<1®" - d• 1 
et a.e la. porUr corrtc::.tauat. mou wr&Ç1U' k llaard 
l~u m'4 AMCU C1I 111,...:tre. fal "°""' donllt1' 
llOil c au ctmJrnu w ld•ru qvt l'upr.r.lOlttù en 
frC~ Cl qui tmUtnl .:OaltltJ .. u p<:rCc!uJ dt la 
ratt:Te /rAroça=. 

J en "°""' w;r ~- CC:r• Ktù/GC!llm d'ct«r *"' 
Umie llt tar.g=c et dt Uttttctarc Jra~U.• .: f« 
raro11 eoi:r::• !la& k • k l"U 11::9< J "' rœ u 

~:'~~~ '~ ~ ·" ~~',;;]~~ c~=~f 1~1 
qu·~ /-t rrcumertt '"'" Aaic!tm.! de langiu /ra 
fit llt:nc:urc trallfllll<, C'al-4-cltre q1>< tau• ca.: qirj 

~~ ~ tr~.: t,!.!;t.'.~~Q::m':.'~ ~::r.;~i,,,!'I. ~,;;~ 
e~. nau anoru w:r p,.. l#Tp<: Mn 
iwr..tr le htUrAIUrc /rançauc. mal.s u JIQI nigl 
r!lor" r!• dt/trl$t dt la ùir~ /ro.nr;o.;.u ~I peu 
f:'e Clltz "°"' .ocz Oii Cana.:11. ..oit u Su~ P"' 

f/J "':".:. ~~~ ~.~";"!,'f."~ ",!'ft!rCllC 
l:t'Om /Clll lkpU_. Il~ a"' •"tll sxu rall ra n, 
rota rC!lla bltr., """" la i~ ~~t~:r# t.U<.Jll 
r«re /ratn"t:t:e 11 bit• r""I" me fm>d!lll'V. ri ~ 
bien rœl!. rr.e '"'°"""'tr• "" "''"'"· dm d4tolr mo ~,.. dan.1 !a. m.L.."VT• tU """ Jon:u# UJcrul.; "' 
lie la ta"-9U Jra•ÇO~ .. 



POURQUOI PAS P 

es o"rlglnes polonaises de Nietzsche 
n ouvrare lnutulé 1 caract~t polontiù dt Nlet.i1c111 et 
,. phllGSOphte, appelé à faire beaucoup de brull parmi 
dlsclplel 11 les admirateur& du 10llta111> de SI.la-Maria 
t dt paraitre i Vanovle. 1.:auteur. M Bernard Su.rlltt, 
prélftld !Un révéler de nouvtau en rappe!ant lea ort· 

polonaises de l'auteur de ZaralMllstra. C~lul-cL 
eun, accordai~ une toi abso:ue i la tn.d.ltlon de 
e, selon laquelle lea Nlet.zacbe descendaient d'un cer· 

• Oraf Ntetzlcy •, émlsre en Prusse pour dea motifs 
eux. Nlet.zsche racontait qu'entant U n'était paa mé-
ment fier de utte ortalne. et qu·u était persuadé 

• c'était aeulement apm a·etre mêlés aux peup!ea ala­
que ln Allemands pouvaient pretendre à faire P6rtle 
nation.a •ttltable=nt bien douées •· 

tard U lui arnva partot., &u cours de ses YOYaaes. 
pria pour un Polonal&. A meaure que N!el.z.Sehe voyait 

p~tser en lul les grand~ 1111?1•• de sa phUosophte, U 
olpa dea disciplines qui avalent pesè sur aa Jeunesse 

sentit de plua e1t plus la force obscure et pul'5aante de 
té a'afflnner en lul En te déraaeant des envoùte­

t.a ..-qnérten.s. en répudiant l'ensetgnement du maitre 
Bayreutb, Nietzsche roms-1t avoc tout un pasû dt 

ture rennanJque, et u !!nit par écrin: • Je au11 encort 
na1a au point de donner pOur Chopin r.out le reate de 

musique. A ce qui est allemand. I• o.e peux prendre 
une •ertalne part, et rien de plua • Ainsi s'exprunalt 
pbUosophe dont les Allemand.a ont tau la tMortclen 
leur ldéBI d• puissance. 
ut cela. à ,n.J dlre. était connu depuis l~mps. 

personne n'avait pu tnco~ prouver que les a1eux 
de Ntctucbe CU.sseot plua réela que les Mroo ec&n· 

, .. dont Gobineau .., nattait de descendre Or. lt U'l­

de W Berna.rd Szarl.ltt •Pi>ON une p~oo trê1 i... 

UIJlllllllllllllJllJlllll VACAJ\'CES DE PAQUES 111111111111111111111111 1 Les Lacs Italiens - Milan - Venise ! ~ 112 Joura• 
~ OEP ART: 1" uru 

~ Prix forfaitaire : 2,515 francs français 
~ DE LA g~;~~~~~ ~g~l~~URISME ;; 
~ummum.w tt. 8ouJeva.rd. Adolphe l\b.x, Bruxelles .. , 11111011.,j 

téressante sur la personne de ce • Oral Nietzlcy • l(!fen· 
daire dans la famille du pai;teur Nletzcb<. ll p<>urralt &tre 
ideotil!é avec un noble polonais du nom de Oothard Nlcld, 
qul quitta en 1632 la voïvodie de Ploclt, pour ttnl,rer en 
Prusse. Les armo1nes de cette lamtlle. une crollt et une b&n­
o.iére d ·eallse. te retrouvèrent sur une bague que la eœur 
du pbLlosopbe, Mme Porster-N1etzscbe, conserv&Jt avea 
aom comme un pr~eux SOU\'tnlt de tamu.:.e. 

La pan.le la plus cuneu~ de retude dt M. Siarlltt est 
son analyse des ~lementa polona!$, qu11 décèle dana la 
phUosophle de Nietische. Oertaint.t conceptions, oommo 
ceUe de la morale des malt.tes et des esclaves, ne seraient 
que l'expre.,.ton de l'lndlYlduallame 11 caract.er!Stlque de 
la race polonaise. • La Polotine. écnvalt déJa Emmanuel 
Kant, est un peys oo tou.a les cltoycna veulent ttre des 
setgneura. • 

Alrw ~ette • morale answc:rauque • serait le dernier 
ecbo de l'tndMduallsme, qul donna à la politique polonaise 
le liôerum veto, cette lnst!tulloo 11 funeste aux destinée. 
du pays, mai. par laquelle s exprlmeralt Justement uno 
• volonté de pu1SSance • poussée l l'excù Rien en tout eu. 
ne Jure d•••nt•K• avec l'instinct pa.ssl! d<: <liselpllne qUI ut 
le proprt du Pruss1tn 

• Tout u Qui constitue les trw.114 dl.SUllcU!s de 1·lm& 
po!onaise •·eat exprune cllet Ntetucbe, conclut M SzarlJtt, 
de façon Il parfa!Le qu'on a peine l croire que le philo­
sophe soit nt dans la matson d'un pasteur allemancl • 

Une audition parfaite 

Il 

grâce au célèbre 
récepteur 

SICER R R f~ EAU 
Modèle 1931 

SICER 
Nouveau modèle 19311 Sensationnel I 

On seul rtataae. un seul apparec roncuonnant 
sur tout voltage alteroat.U ou continu 
PURETE • • SELEC'l'tVlTE - • PtllSSA.NCE 

Cal&locue '"'''"' ...,. deaw>ck 

RADIO 
&ALON D'EXPOSITION 

35, avenue de la Toison-d'Or, Bruxelles i ,. 



POURQUOI PAS P 

BONNE PROMaiADE • 

BON DINER • 

à T ERYUEREN 1111u111murnnmm11nm1111111111m1mm11mrnnri11n111 CURE 0 AIR· • 
CURE O~ REPOS • 
WEEK-Et.O • 
PENSION· • • • 

Hotel "LA VIONETTE" Restaurant 
BONNE HUMEUR 111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 10 mhntte1 de ltruxellee 

c La lorgnette médicale » ( 1) 
~ docteur Frans Thoel•n •~t de publier le tom. J ~ 

de• 1 Lora:nt!tt.e ~œ:e •. annta~eusement ooDJlut dana 
Je motJde du lbermome1tt et du blstoul1. et aussi cbea lea 
nomlll'e1a amb que 1t dOC'.<"W' Tbœlrn s- taua. PllJ' • 
fl'anc~. • CO'.trtob:te et 100 esprit &Jt:ruiste, daOI le 
monde ertra-medlœl 

Le docteur Frar.s Thoe!en braque • IW'lAtUe un ~ pu. 
tout; nous pouvons alnsl voir ncureT t. la tabl• dea m&· 
tl~n!I. a la lettre P; P<L>teur, Pot;1n et Oobrlelle Petit. 
Oette lunette est lllml lotte qu'ele ae dô:ourne d'ell~méme 
de ~ou~ ce qui n'eAt pas ogré•blt à regarder. elle ne se nxe 
1ué" que l!U1' les gena dont ll y a du bien à dire. Le champ 
Ybuel ainsi rétrècl dedent petit; mals. comme la mal.Ion dt 
Socrate qui était petlt• auut, U ect plein d'IJJl.l.L 

Ah! le docteur Tboelen lt• aime bien, ses ami. : Il tcrt· 
rait - livres rien qt:e pour tain coruia.lt:tt eu srand public 
t.urs mérite. et leun taltnl&I 

El, quand OO 6 Plll'OOOJ'U O<lte plerle et Wou quelque& 
tnstanl5 a•ce ces g-:r.s J}mpca\hlijues. on ae sent d'abord tt 
IUttOUt plein de sympathie .. pour le docteur Tboden 0 

li l llUJ>t'\llltrle Htnrl Kwnps, •1. rut .ls:eftl)Vtld, llNHl.ln. 

Livres nouveaux 
LA VlE DE SCrlUMANN, pa.r AUred CoUIDt !O&lll· 

maro édit. ParisJ. 
Bchwnano est le type du mta1clon romanUQue n 6tall 

doux. l!mlde, î'<>lontiers 1actturne, ma:s U Y!vau Plll' l'ln:.t­
r1cur I• plu.s a:<rent roman. Rien ne lui a m&Jl<lut : le doute, 
1 amour mall:eunux. la m&ladl<o, la !olie. Et le pnie pu 
suraolt. Vas nn:t a06, U tlldlle douloureusement mtre la 
poéow et la mu.slque. Entre 1 lngt<lnq et trente ana. c·es! ao 
l)Qallan contrartée pour Cl""1 \\/teck, ce sont ces lon"'"9 
WP<'raUons qui le tutnt. o'nt la bain~ du vieux Wloelt qui 
le fait ae tordre de dtseapolr, oomme 11 quelque main I• &al· 
a1 ..... 1t AUX chl""""' et le courbait JU"IU'à terre. Et l!nrtn. 
c·n1 la lutte contre 1" matn:!le, contre la lente deatructlon 
do 1 Or;anl5.'lle, oonttt la lùllc ni>abi>Wnte. La 11e de 
&cbumann ce rtsumt dans le ~ d't.ii;o:sse qu'U J~Lte lors­
qut, ft!ncu pu la aoulrra~. U a11te d,,,,. le Rbtn 
Db<nncae ~ d·ar\l!te plus ~nslble. Il nt •en pounlt ren­
c:ocit= Fon do celte oonYktion n ~ Qu'unr b!ogn.­
phle n'existe que par l'amour. Altrtd ColllnC a uouvd 'let 
aocent.& aue SC!?anwui ln>-mbne eélt aimés pour dtpelndn 
cette de.stinee patll~.JQue ~ mu.slcalt. Aln.sl QUe cans I•• 
nt•l'Xl1ea du m.utre court à 1ravora ces page; un frtl1'4-
meot pasalonnt ciw .-a !nlt, apm lrur lectu:.. oompreu· 
drt' la portff de l'enlamouon que R~rt proltra. alora 
qu'il a1tend1>U 11& blen ... llllte Clan: • Jt •ouclrala cllant.er 
Il. en lll&AJ'U', comme un rœat&t>ol • -- . --::;,.-:;,,.-------=---='-====== 

L'flO:IDO: CHIC SE Ol! TL"OL 1 
par IC!l 

Liniie Impeccable 
l.. OR ~'or; 

BLANCHISSERIE 
LEMMENS 

1lt :;; !\"~~,:,, ·: ... 
~ \ l lJ allo IM 1"11 A '.'ll f' 

PriH et r~ à domiàle 
da.as l'1nlo111ératioo 

La Grande Blanchisserie Lemmens 
- U, 1 >&, lt a ...... t ttceek- mtL'XLLLES -
~ - Ulll ~: 11 S&.1J 

où nos lecteur• font 
La d6rtllff du territo11t 

llu.ucoup da ol107tu p~lslblft Not tm ... par leo 
ÜYN de lr&v&WI miU"'I,_ el la otn llffle du Ca!l ·~ C 
meroe a repril l O\ll o. droUa. 

Mou <'tler • Jtow-quol Put • , 
Qu') ... 1-u crornc1w1 au •uJ•' es.. oroJ~ du I OU•tnl 

pour l• défcJJ.N av &-e-r"touet 
t>'apr ... lf'I Jouru\.I• t;\lOUd.Ltoa. ta trooUtr• D ... , paa 

l1INe 1AI dtleuM .,.,..pm>d.l'al< la - a. W... MltDllQ 
celte d• UU• l•\&l' l• tor\. C1• rr.a.n~~u. ~&m"' n Aa 
comme w lt>H si W1f l!i'D" ltntntt••· • ocp.c tieT _. 06 
1trw. allant d• Vvdun • Aa~ en .....-.nt pu .-.-w 
W>• lor\l!tcalloD ' 01.4<1. 

TD"' ce.u .• d 'apr .. de• CUll"*"''"'* ' ' '· o"a l.J"Alt 
MWW\. QI.&• d"amener la tUlll• 9'. ... t\tYUUl.ICta •W' 
ttrrt.f.Olrt. O'•L»rt• d'autt ... &• MW t>ut -.c cl• • ••PP 
Clf'e ""1lllal.t paroe qui wlo11 Qtl"lalne à\llllW"tll ov .Skit 
uJer, lN laJlSJal• aohtnt dom1r1~r le mond•. 

Le pubUc .. anxteu.a. •oudrall ••ulf_ 6t •wto,n . .. All 
4'ut COClbt'J'V• qo•• u,,.. arcl'ltol~lqu.e fd.Jt..ou•. "'°wq\&Cit 
d,.~ 200 m.uuw.. .,, H.1 mJI Ion• • la tronu•r• I • 
unpca."'1..Mlt-t? u,. u~g""" o"'11"W n "'°"'''tn.a 

t:D mal.ICA mill L&lrf, le mlN r e-1 dt b!Mtt f &4fl leo 
fk mt>l,~.r: U ID") a pr&a de dout.e qu"ib M troaapenl ' "'' 
Iola, ~- P "' an-• molao doalnu< fi"'* ltur pi.ttt. 
noua ~'"--- ...,.. - tau.icull, Io ..- • 
ph 

L1 quesllon ofgre au Congo. 
Lei oolono ooollnu.ol de • pLaJ...tA qut i. Cioa vtrue 

au ~0,.10 lklUUot11H 11ntlltclplina d• 11>d11•nH pu 
.,.. d'bumanlu.rt.>a. El pW., U 7 • &r., 41mp61.tl 

k a CbW t PVW"Q~ .... , • • 

Ot'Ta.r.:. ia r n•U-• 0t la uu.1aUOL l• f:OkJea eu M 
""'" UOQpb .. ·-UoD _., cN!ID&!ro dl<lllto .. -I.e °""" ....... _ pu _, .... crlM 

atc"J6. Il _,,,"-• bloo qu'UA au>n c>trll i. rnu.o, l• '""" 
cW- l e1Pnt u rib&ll!OD dM DOIJ"t OD a W'OQlu allu wl 
•tu d&M oe 11.ltc~• d• t1U.., OD • pio:idu t&l)\ dt iclJ t 
l>Ot.11 es.. d .. U.lM6. Qu·u tallaa a.01-u&.Q~tt • d" ttru • 
cnera prLmtU!• e\ '*' cnai.1"•* "°'Otl~. oc a te.l~omuu 
i.ti t'rHlii'"t du 8la.n.c: •t mit la 1Jt1d1 1u r Je cou • l"&.U• .. .., 
P":L-.w\1.11 C't tourbe. «11.l• l &n.aleoflt NI • la PÇlf"W .. ,,. • 
Ckn\ QU'OD DOUi 1 .UW1.t4t 

l>JI • C:.flnAn'1• ~n.imcnt at Dt..- d.lrl. .. -œii.a • œu 
I~ d'Ul>.t ataatro;>rbt> C&t l'ôa a· .. a.~d pulrt 
de cuaUocA. o. nuUom. Oo ruutc..-O a 1 • uiort'.t -t..a ~ tc::cmcm"".knau eoct UO'P eaunUM 
q1:'\l ool; - 4'J Wl..... Il -<!< do Cl1n QUO la 
pan 4el coloaa. mit• aJ:UMiit. D'"Oat pu ~. n,gtfte.. PQ'll' 
U\r lH ctpaDaN Cii &RLra UPkiU.aUOll.I. !\Q~ Cl"OfOAI 
q\t··~ IMu ••~S. i.. ~ LI 1 a\ll"IJ• ~ .. 
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LES ÉTABLISSEMENTS ~ 
JO:TTIER & C0 S. A. ~ 

~ 
Rue Philippe de Champagne, 23, BRUXELLES ~ 

Téléphone 12.64.01 ~ 
~ 

vous présentent deux trousseaux avec une BAISSE TRÈS SÉRIEUSE et = 
une augmentation de facilités de paiement sensible ~ 

Malgré cela
1
, nou~ p0o~v_o11ns certifier avoir del la mahrchad~dis~ irréproct hable 1 

comme par e passe. a1 eurs, nous envoyons a marc an 1se a vue e sans ê! 
frais, même en province. N'est-ce pas une preuve de QUALITÉ? §â 

Notre trousseau D
0 2 Notre trousseau n° 4 ~ 

RECEPTION: 100 rrane&. RECI:PTTON. 70 francs. !I 
SOLDE: 17 X 85 !rancs. SOLDE: 17 X 70 rrnncs. ==i 
S draps de Ut 200><300. Io~ de Oourlra.I. ourleta 3 draps drasus 200 x 275: F.â:~ 

à Jour ~ ~.:;~~s ~~~~~oox2n; a 
a drai"1~! Ut 200" 100. toU. del Flandru. ouri.ta 1 nappe th• rant.1tsle; :=:: 
8 drap1 de lit 200 x300. wU. des F!Andres, pre- 8 SOl'\•ettu as..'-Orties; § 

mtere quaJJu; 8 essults (·ponJtt enra: :a 
Wt~ 70 , 'IO. toue dea Fl&nd."<$; 8 g:ands ,,..u,.. gaufrés: ~ e niam• tPonge· -

li fran 1 ~Ula ~poo11c 70 • 100, fOrl.• quallW; G e .. u1r .. cuis!M -tnr.; == 
1 D~].IJl< CUlsme; :=il 

8 l:liSU!es cuisine 75 >< 75. pur Al; 10 met.rc• cretoru1e U.ne pour Ungerte; ~ 
e 111all1' 6pon:e: l dessus de lavabo à fleura: 3 

1 <Wss~ de table de o uJt 6. rl<!u.NI 
1 nap~ blanche. damll.$&4 fleur!, mixte 160>< 200: l' mouchoir homme: ~ 
e lll!rvlette.. blaocbu &MOrtles 65x86; 12 "'°•<h~•r. dame: 3 

5 •è~' cretonne ccule'.11' pour tablier; :=! 
12 DlOUcbolr> dam:, batlau de ru. double jour; l couvcr1ur. coton 125x 175, ~ 
12 lllOU;hol!$ homme, batJ.S!e de !U, &jOUIU. 3 IOl'Cr,)'\$ dtm~-bJa:>CS 65 X 70, § 
C"ND ........ ~ 100 fl"l:lta 6. la i*epllon t t dlx«pt CONDITIO:-!S: 70 francs~ la rtcepUoo •t dlx-«pt ~ 
p~emeot& de 8$ francs Il"' mols. intemenLS de 70 trancs pa.r mol.t.. 1 

Le trousseau N• 4 est fourni dans une magnifique valise ~ 
Demandez notre catalogue, trousseaux dames et messieura ;s 

a Si voua voulez avoir dea meubles, fauteuila, tapis, glaces, ma- :=; 
telaa, couvertures, couvre-lits, phonos et disques, adrenez-voua ::= 
à nous, noua vous ferons de grandes facilités de paiement et == 

vous aurez de la bonne marchandise § 

VOUS ACHÈTEREZ EN CONFIANCE 1 
3 

i Pro/eftion ................................. - ... ·-·-··-·-·--·---···--·--- -·---·-·--·- ~ 

Rue ---·-··-- -------· n• --- , c:iUc __ - ~ 
§51 

diclort tOU$Crirc ou lrouuaou n• --·----. pa:;oblc -·-------:JI 
~;;;._;;.;;~l=~ii-· : 

BULLETIN DE SOUSCRIPTION 
Je •ouuitni: Nom ..... ·---·-.......... .. . . ...... --·--·---· .... Prinom ._ .. ___ - .. ·----·-



POUBQUOI !'Al' 

Pa.l:R~. Hdl.y -Le cinéma chez aol 

Fruit de vingt-sept ann~es 
cl' expérience, ce cbel-d' œu· 
vre de conception et de réa· 
lisation eat euentiellement 
uo petit t:ioématographe 

• ~H con1tru1t avec la préci11on el 
} i!oP le 6na de 1ea frère• plu1 

' 

grand i , dont il o'a pu lei ·= défauts d'encombrement, de 
comphcalloo, de manœuvre 

Rul11é pour être au booan confié à du en· 
fanll, il eat construit eo conséquence : &impie, 
robuate et •ana danget - L'appareil etl livré 
complet, prêt à fonctionner : 7 50 franca. 

.En onrl• c1i .. tor11 lu pliototraplt•• 
n f rond1 m ofoalM 

CONCESSIONNAIRE 1 BELGE CJNtMA 

E:ll Te:!~ partout et tbes 

Al..LUMAGE-LUMIERE, a. a. 
23-25, rue Lambert Critkx, Bruxelle:. 

dutn. A.ln.Il. la tut dt ttpi f'rUlç.e &\I mttre C&1'N wr tM hab\ 
tQUon.1 rurslee noua par11t c:omttle tout • tal\, uaa•r ... 
mime que ln tUf'e aur 1" autrn D&umlftlt.a qrloold ~H 1 
commerçant$, ni let tnduatrt!la. o·oot buioln de oonauuc:t. 
auuJ •a.sua a1 l"on Uezu tompto de.a t>Entncn thllublu . 
no\1.1 panlt donc 6quttab: , Q.Ut la 6\Uh&ce b.t.tte 10H mot 
1.UU çe,npuauveruttnt au.a t>6a~1'1i:u. f\.lne.I, ottl4 ''mt•. ao 
dovona consuutro de& mat u lnt pour l<>ior le cat6 QU• o.o 
ne pouvon• vend.ri. 

Qu&n\. à t•orcsonnaoce du 18 Jun 19'.!0. reJe.UH • Ja m&.1 
d'œUVR, QOUI cro:roo.a CIOY01t \'OUI dire QU'U nol" HL mac 
r1t11MDl.Jlt lmpaa.tble ci. nO\LI ,. coniormtr. Nnu1t fllt.Uiion 
QU* la bue '°°UQIXt.lQUI dl da..un~ratlOD '1e. bommt.1 f 
plorb aux trat'&UX a1r100ln ut &UJ. envtrona <!• un tranc 
-.1.&1.n *" Cl• UD !re.nc Cl• n.t10D pu JOLlt de tnV&U C.U• q 
f'D ot niOm~nc. 90nt Oblll" de paru cbra.nuzt . •• uout-=a 
c1aua des cond.Sttona ~o~reu&e• . .'\ plu• rorw ra\6Qn pou• etra1 
li lm.J>C*.lbl~ crappllQutr l"artJdo 12 <1• t•ordonQ&.llc. 

Quant aux dl.tl)OIH.IC'iu' rrlauvcs awi c:-ampa <le• U•~atllt 
noua ...umons que celltt QJ.t l .ont aopllovm aua a.iu1p11ne1 
Lrtela ne deY-nitcnt pu ttreo lrt cnOatt'I que ttlln du nLML\I .., 
coite, IH 0011dluon• inant c.om. à hue. cutrt:rtnt••· A 0rt 
O<:CulOO OOUI QrQ)On• pouvott t.Ure qUt> U!I tnaPl.)f t.!On• n' 
pu touJoun tenu c:omptt de eu clrconatnnoc:A. Nou1 10tnu1 
coo.acte.uts <1e l'tnurtc. QUf üou• a\ona dr traiter connnat> 
ment. ooe trava!Utun. niai.a noua d .. von. oou,011 r:onctH 
oœ Lnt4tàta &l'tt noa obll1aU0111; 11 te• obltruloa• IOl\C. a 
droasua de DOi moyt>m. QUI raire• 

Qu.a.nt • la o:allkl'CDUvP et • la d!.KIJ)llne ~JU1 • 
La maln.cl'ceutre •:... tD ~tn~n.J. c:nt.J.iocnr et c:a m&bt 

'olonu ED œrutn1 œ. me:ne c'Ht 1 Jct!be!PllL• c.uact.U1 
Nou• fvrou,on1 du dlrtlculth t Cala 1·&.tcutt-r llt"• tkbh 
~nnablt# parer QtJtt nou,, n• Po!:al<!oc.t D&• 1ee mo1ena '"'' 
a.tot.1 pour Catre tHL~"'-ttr ICA cn.:1.remtntt~ C"'Ht PoUrqvo1 no 
1u1ae:nm.a Qu'un •J.>Chll plua ('tflc:u:~· '1• t"Auti>rltt nou.e 
nccordb. Que. vnr cxcimplo, l"admlna..tr-..Uoo <1onn1 1ult• leu 
dlatt au.x r6clam.AtlOQ.f Jun1!16ta t.!c• colon. Nou• dlt0na 
m~dJat• eer paur te Nolt l'lnuutdl•t wu.I ô0tût1te 

Na.la DOUi ~rctto:a <le dnQlr coo.:ttuu qta t 1ctln·n 
EOU•rrne-rntnt tr.ud 91\u()t. • 1.11rat>er tu dlarto qu.1 
11\ll nos e:zplNtatlotsa Ql.f& vtlllc: au.a: cS~;rfHmtni.. et • 1 
allta.nct cSont DOW aton.t bta: ID 

Q'.l&Cs. au crtdlt dont u MC. Q'2ntio:a. C1&La i.e. Clr~U! 
aoua d•10oo.a retenu oOU• oPlnJOO Ju.aQu à ~ Q1U DO"'• 
natatona '• mOdalltfl « la coœpOllJttoa ou tll(m.ht 
dl!l'lr1C.t 

e-lo~ HptrOC.• Q\~ •0\1.1 P'J!Urt11 entrer aa.n.. ~ • '-• 
q•je. moo cher • Pourquot Pa.If •· •oua noua cSon.n.,.. r a o 
dt • ottl DUbUdt4 

Qu'i.J tatue t raiter bunulotmtnl le· Soin, CKf1l.Ot1nr o 
doul& llalJ qu'il la.lit• tr•ltmtnl 1,~ lnùlu ••N' I•"" 
•ollà nul "'' plu.t èt1denl eo«ott. Lt'a oqrea M>nl de rra 
enruts ... 

Lea manifestations acthist~~ Je Gand. 

tio •~tear polGU nou.1 p.utacu dC" b n:u.o.Uauuou 
'1At: dJI tu eau. Ot.1Gnneate el cooA.nDt no. lotorm.;•U 

&ton c:::.u • PoWl:li...ot PM? •, 
Ln &Ct.lvt.l\.U Clai:llai&la• Otlt c:IGClc mobUIM i."'" Ll'0\1 

CllIU.alltbt dMSlle.t. a Oand 
Oo 1!Dl)C)Mtlt ~ni-a• a dtf.ut ""' &ta 1>r1uc•P&lf'• N • Cii 

YUla A.A tout vin.a\. H WJ c.rapn.uJ. J~unu au 1;&ti.tcb• 
dOllt un u..1.0W"t du ooWnu. bot.:3dalsa. •11 cun. 
QU&CU...ClrlQ p:~rtJCS;:i&DU au ~ri. KPt cent dDQ Ml 
~":J 1'9!Cr..U-, !?\a a.nul• do (0Ulc1ltl• nfl!.!• Jalt.. en .. n. 
U'at.:S de AOt9ll .a 'IC'C êr • t. O'J .....ammoln retn.1• Ja 
Cl"CIMlf no::r.:. jr..u:w rUCH d'ADW"cn m c:tlcm1M. ~U• 
mol.et!.,._ !alda'ftu. Tcn.&1 l• ~ta a•al.cDC rtC'O 
oaUD mfm* une .r..au.e DClre •• ndaa.n J~une n noll. 

Vola •• eooml)CIOltloa du -~-. 11 c1n1pn n, "' 
1:i1 Jeu.:at .. ~,.. d'Anu:a ai uic 30 •tu u.; 80 
SO vo;oua. 1 llrapnua. tl'JUQ ·e de C..k•D. !O ntcu 
:a ~ffôl.UI., l dnréaU. etou1 c:.n how. 3 11JdJv1~m. ri 
d• J!'ttl, S'l. 40 pa;aan..- 24 \ 1uua: musU.t • 16 •:\ ... "lJ 
JoQto \\!a.c..~t Ko:trtJk; L-4 tr:dh'ld ... 1 rtrli.J't'•~. ONCK 
Ml t"ronl1r"lcht· 2:) t:rpn. 41 Pl~•. 24 fl.:JUne:S. CM t rPll 
~ucu.e t1. * :0121atd. 

El leun tj,~ m.. • .J•' QUfii~ lllnb~""-" b&D(t• 
z::i Yillt. ll!n~ cn:Pl.. 1. t__ boCh. .._ l J"C'l ID.kot, et a 
~ Lx& • .,,. de la C>t 

La pop....!:., son ~ t.t t r:re en \"Of'&llt 
a. Jna t't k ln 1 • ....,-mn ~ uJut. tue:: 
patnNl!lu c •Ill<' 

Uo ln..-1.Cet.t • "M!Ce.I J"a.S U&1J:6 n ow a au i.ia.1.t pal' 
Jow-u.wr. ~·· bWD tlll rU'W a t'r.e •tUO ~ "" 1 ., 



POURQUOI PAS P 

oolr, lt ll'OU!>e Ce la aorde anveroolte en patroulllt. Lt• 1 .J.P===::!~~==~ 
boe:h ... mal lunés, 1e mettent t. taper sur la voltiure, et 
nt Jca vltre1. L'o.uto s•arr6te CllltlQues mt1tre.s plue loln, 

uoe nnme on aon.. le Visaa• en ..au1. Je m'ftpprocht •t Sul 

QUELQUES 

re d o Ja conduire chez mo.1. E11e m'n répondu, en h~ 
Al:Oloe.b: c t' 11 nl6U.. MlJnbeer, 1k moet JuJ.st hler acbter 

boek OQl • et s'est c1Lrta6e v•ra l'titlen.kot, cette dame' 
bite, pan.lt.-U, Mon• Solnt•Am&nd l~d. •ll!J. • 8l&UW• 

1.> c·- tou• clln!, Let F.ambocbea 011' cloDc cua6 Jeun 
,.. carrœwc. 

La manu"•.atioo t!am.lnp.nt. du ter man a 6t.6 •rt.immt. 
uuae. Le PoPUlatton iiantolae a pu Juaer du wntrut.e entre 
te ~rnJ6re mt.n.lfegtallon et celle ora:aub6e l• 22 r•vrltr 

la Prntt'rnc.oUe des Anclena MUttalro1 de la f'l&Ddle Or1en· 
•· oil 9.800 Oo.ntoà ont cttu• on vme. 
Les bOna B<>tau ne 10nt. piUI lnUmtd.b p&r lM cr1a MdJc.l•uz: 

aktlrta.t.M. 11• ont ttprt.s conttance. 

bons 8<-lf" onl rep:is eooilance i Gand. Tanl clleux. 
n'est certes pas la taule du rouvememeol qui aura prb 
mosura ~ncrt1queme11l traruaellonnelles. 

La Légion Nationale n'est pu de notre uls 
propos du pétard déposé dans l 'escalier de l'l.N.R. 

Mon cher c Pourquol Pu? s. 
Jto. ma quiùlt.6 d• lectt-ur .... 1C1u 4• votre bebdoma.clt.lre. 
\ OUdrala \"OU& c.tre Que:Quea mou 2u su.Jet de •olN a.ru­
K lDUtu.lt • Le atuphte atttot.at •· i>eae 388. 
U(I Ctt. M:te nt .IO!'- pas trh lnt.•lllaeut, j'en de-zneu.re d'ao-

avet "01.19. roaia U a Quelque• tzeu.tea. M. \"11.n de Put\.t 
un a.ncleo combattant t.n\·allde; too ~re. oUtcJer, a 6t6 
à l'tnueml; aon frire u t araud lnva..lda de Cl.erro: aept. 

mb.rec da IA h\.Dlllie eont mort• pour notre Patrlo J e crola 
·avt<: do pnrtll.e 6tats d.e ervtoe, l'on peut ae pt.rmtt.t.N wi 
at. eu \lrtlt'nc..-o de la veulrrlt d• uoe aouvernania.. 

al• œ que Je o.e coznpre.ndJ plus du tout, c'est que Tom, 
~t~l d'bat>ltudc, .ous l'Oli.L& tuaJ.t: l"écbo dea calomutea 

:.lt'Lltt:e et ADtlt>tl:ea tu qu.aW:la.Dt la Ltpcm 1?&-Ucw..al• belire 
-1'QUp<:num. phUofu.dtte. 
e IU1s 11>11onna1re, mon chtt t Pour<iu.ol PN? >, mat. pu 

to ClU lOUt. et le prog:ramme de la L. N. a H1. COEDp16t.­
m Op!>(>H ou principe <I• la dlclature. 
'e1u,>Oe qua vou, Youclttz bleu lnMrer ma. t>rotestauon tttUi.s 

tre rubrique • o.a. noua 6crtt •· tt. Je- voUI tn remen:te 
va.n«. Un ltctt!llr 41.tfdu ma.f• Ugtonnatr•. 

l! ltt lfclonnairts ne ttultnl pas etre phllof;isclsle. 
na alors qu'ls $0Dl aoUmussollolons, Il (a ptUl lt ur 

pla111r. U:ùs f:llsons remarquor à notre conupondaot 
e. dttbMr de quelqu'un ou d 'un croupe Qu'lJ est f41.H:lstt , 
o'exl pat "" r.tre l' " «ho do •alomnles o. C'Mt llmpl .. 

t lui appllquor u.oe étiquette polltlquo. Le libellé de 
qucttc ptut être trroné, 1ott., ma.la l'i.ot.eoUon u'• rftn 
urlelll<. 

Tramways. 
MOD cher • Pounluol Pu? >, 

ull 11 eba.nnment. d'lllntra.tft. lmPoR am ttema e.s-M. 
b.abtll.nta du i·®uleux quartltr en\.oUra.ot la pl.u• Dot-­
• • Satnt.Jœte, IOUt a&.nrull&ttmtnt dM*vort&b. 

Utrèfol&, Oe~z arrêta trft l'tlPPrO<:hh,. pennettattot l'ern .. 
ucuneot. vera la ville, rue cte la Llmtte, à l'lotenecUon dtt 
ou:on et- Travera16re. 

u.Jourd'hut, U raut a:•iner la rvo du Mérld1cn où ll a."r a 
Wl tieui 1.rrtt, mê.J:De aux u·oi.ti:neut• de• llsn• 69-60. 

OUl'QUOl l• traau ~ M n:edant. eu rtUe a~ a"Arrttf'Dt.· 
DJ.ua comr:ne autre.lots aux tntftllllC\tous cie:s lll'oea ~- Un 

• atfu..o sacult.atU. entr• I• rua Gllloo et Travenitre 
draJt au \'œu a.e.nfral. 
uad6 qu'U sulll.be de rendre ta dl.rt'ctloD <1es T. B. attm· 

• ~tu- quttuon pour qu·eue 1n.5\.lt.tu1 un rfslmo QU! 
Jltn. .. ttJ!GC\ton A ''lmport&nto d.1,Dtel• c1ont. Je IUb 

, Je •011.1 pr\o, eto. B. Il. 

Ponctuallt6 muoici[cle 
lecteun, quJ ont l'œll ptr(:lol du Siou. ool eonslalé 

ae lts horlorts de Bruxtll .. font lts petites follM. 

Moc cher c Pourquot Pu' •· 
OWTtl!'"'"'\"OUI tl'OU'le.r u.o lKC.u.r capable 4• riloud.N l• pro-­

' au.tV1.n\ : 
eue heure 6tatt-U ce Jo\lr, 2t 1'\7ltt 1831. lof"IQue let 

lote& pubUq1.111 marquaient • Q\a.el.QUH ml.nULM d 'Ultei-

NOUVEAUX 

DISQUES 

F emand Ansseau (ténor) • et 
Edith Orena (mezzo-eopcano) 

Wettbtr: 1 Oui c'e•t mol • (trols!W>e acte> (avec 
orchestre). ~la<Senet . . .. . . . . . . .. . .... .... . .. ...... . . . DB l ül 
1 N"achcvtz pas • <trolstme acte> (avec orches-

tre). M&SieDtt ............... .. .......................... • 

Amelita Galli-Curci (soprano) 
Cbansoo lodouo: c Sad~) • <en !rançal.S. &\'ec 

orcbestrcl. Rtm!ky-Korsakof! ........................... DA llM 
Boloro: c Le~ tules de Cadix • <en !rao~ avec 

orcmstrcl. Delibes ............................................ t 

Richard Crooka (ténor) 
For you nloll< ten anglais avec orchestre>. Gheel DA 1191 
-- <en ansl!lls avec orchcotre>. D"Hardelot '" t 

Tito Schipa (ténor) 
)W d'amore <en ltal:en). Buztl P«<l& .................. DA 11T 
La Nina Querlcla <en espagnoll, BuzZI Poccla ...... t 

Mad Rainvyl 
Ie l'odore mAI• pourquoi (!Um c Je l'a.don. m&la 

pourquoi ») lfOX·l?Ot) ....................................... Jt eot0 
Rendu-oo\1.1 <rox-tro1 cba.ll~l ....................... _ 1 

Nicolas Amato 
Oh. Donna Cliln ................... _........................... K ct04t 
La Blonde f.llsabeth ............................................. • 

Galiardin 

~~ i~~t rl:!;. '~~ir!1r.1 .. :::::::::::::::::::::::::::::: 
Orchestre Symphonique 

de Philadelphie 
1D1ttet1on Léopold Stokowaltl) 

Carmeo <sultt), Bu.et: 
a) lnt.erm<::::o; hl Le& Dratons d'Al<:alà ....... .. 
D~ Tr.lpne ................................................... . 

Orchestre de l'Opéra Royal 
du Covent Garden. 

<Dtttetlon Eugène Goosens> 

D llll 
• 

La BoullQUC Fanlsstique ll·lll. Ros.sln!·ResJ>libl 0 IPH 

Alfred Cortot, pianiste 
Rh.apaodie bonrrolse n· U U-II>. Liszt .... ___ ., ~ UJ 

Pablo Ca.ais, violoncelliste 
(Avec 11ccompa11r.ement de plMo par Bla.s-N.tl 

al • Gavotte •· Valentin!, arr. Plat.il; 
bl c TonadUla >. de Luserna, arr. Cusado ......... DA 1111 

c Largo •, Vivaldi nrr. Slu chcwgky ..... ...... .... • 

Orchestre Marek Weber 
L'Ecurtu.11. tr.i.-r.neuo caprice .. . ..... - ....... EO 21~ 
Ch&nl du RoulfDOI (a..-ec J<Ylopbonel • 

Orchentre Jack Hylton 
Daoclnr on lba ••illn~ ctox.troU ........................ B 5921 
Let's be sentlm•ntal \lOlt•trotl .............................. • 

Compagnie Française 
du Gramophone 

171, boulevard Maurice-Lemonnier, 171 
14. Galerie du Roi, 14, BRUXELLES 
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EY-:R 
DÉTECTIVE PRIVZ 

• Ou 1nl~enliom impcc.:ob1u 
Unt lo7ouft pufo1ft 

C.. f\,.,,, belQ• la plu> pu1>•anlt 
Du ni.1l!i.er.t d'elfcsJotionb 

Rrchc.rches-.faquf:lcs--Suf"c lloncc.: 
To •!u 11''')..!ons cori~.;.rntte,in 

SURE'\UX PRINCIPAUX: 
iRUX LLES 32 rue des Pala:a. T 17 61 8 

Lundi. mucr*'di. vrn.Jrrdi de 2 • 7 beurtt 

ANVERS 5 1, rue de la Province Tél 557 .85 
Mardi ot 1<udi d• 11 i l h<uru 

SERVICES A LltGE · GAND· OSTENDE 

...ue. c'nt-à-dil'e l• um~ 4• talrt te UD?tt en l'Ol\Ul'f:: l• au 
bOWe\·&rd B11cbo!!abt1m. 13 b. fiiO. '2-· &'l ~llttle. 13 h "6; 
3• au l'&.ala Royal. 11 Il 19, 4• a &L. ••.Jacquoo. 11 11. 07; 
6o a la porte Lo:il«. 9 Il. 2S, Oo ~ la pl&< • 6:fpll&nl0, 9 b 12: 
74 Chauwte de Cb.arJtrol •ruo BerC'i..tJ1&1u. u b. 68.; • ' ra.-e­
ouo Lou.IM (n.e do la CoocordoJ, 10 Il. 121 

Mt:rcd G'avanca. 
f1co.a. 

Sans doute, 6 Ficus. étall·ll 111eure d"all"r boire un •nre7 
Nous avons fait la moyelllle e11tre 1 .. hull dht~rentts neurea 
indiquées et nous obtenons 12 b, 611. cl1Ulrc rond, r.si.-u mdJ. 
l•ur moment pour l'aptrlU!? 

La XII• Foire Commerciale OIUclelle 
et Internationale de Bruxelles 

SES PAJlTICIP \~TS 

l...l. :.ro!s mllie lllau.ttrtf'.J.• q w ~&r ... ip.. t &.D.b~>ell.anciu a 
w. Polre ~rc.We eoot rC"~ll\..- p&i ~ .. daua h . .ti •~41 
l!tut.1 on.a le Parc. •ur ln euiplaet.mtDU en pltlD 11:. Ganl 1• 
H.L.La de la 1.lttalHUJ1• ei. <1u ratai. dt l ltab!uuon.. L"ca..u:n­
bl• toUJo\ll'I torme un raccoWd tm1-r...i01m.&t1t de .a rtc.b~ 
tt de 1& Yarltté d6 la producuon 1.Ddu1uitlle. 
O"apr~ La nature de toil.lR OrodUlt•, 1 .. U.l><*UJ.U IOOt QODa 

centre. en lrente-<1.nq croUP<• et ~roupn. A i mtfft t 
drolte, IH proclulta AlUDtnt11n1 tt ua1m11M. machina. cll 
fAbrtc .. t.ton, etc.! • 1auCht, Io \'l.&U.uur S>UICI par lu &OO~• '191 
produit• O'entrettcn, du culn ct ch•~ m4n)q\llntr1._ 
pot:: traverser le• flOUPH dt la tal•Dettlo, porç...t.stnf, \errtrle, 
crlAt.al.t.rtt; ce. watn.ui;.•nt.a et• muatquo. d• JO\Ltt.e •t ,. 
uUcla de &pon, etc. 

Dana les ten""6ptcu:a eont lnuall .. lt m.awrteJ et l• ic..., 
ch.lnet lAUf la co.111!r.1cUo:n du °'u.mtot.. lillll que lt• mam. 
raaux eatJ)lo;él dan.a t'en. CP blttr. 

Cu b.A!l de:. unt:.e. ttUJolt les 4Crt.lâ~ c;tf~tlœa de 1'1.Ai­
c:unrte a. la .a.ta•. f!U OCKOD.. aa eotee t\ teura •i~ucat 
4mttlletr. etc. 

Le P&Jila ctN ~J:Ui~ a Pou.r Toi.l.D• k> atlil"-~~ Ga 
1J1d.u.:.rla <:.blmJQun.. lt ~u •~ ... :tcUilUplu •P~llœlloc.l. et&. 

Le Pa1aJ.I 4e lïla.'Ht.Uon rtWlU tout. c. (41.H l lnd 
t:Jat-Lw.o c ... bru;1ooc Ga.na Io dœ"1ltA cc ~• icc.bDJQu• du bo­
rnu. pO\l.r e:nbtt:.1t a'bab!:auoo ., raeuuer ia \'Le c.u m6ua;.• 
meublH et ~1f'M. qUU:lcaWtne. ma.rore.:le, ta t>Uout.crlP 
orthnm. e+...c;. 

Dau l• l'!'UIC1 !bJJ do l• •tt1.AJ1Ut•l• .. UOti.o rfu..W ~ 
Cl' QUI lu ln<1UUT"1H s:ntQ.ut-,;l.&H el. 6i.t't UlQUH pn;4.u.1.Mnt dit 
plu.a prrlc.CUOnLI •D mkanUtn• et ~ ~~UlU. cu..o.a 
trauu 1.GcJua~.rt.el t:t Cl~ lt• ma.u\ltC"u\J<.ln lA 11&.I ~· i·wa~ 
trle :rnkfUUQi.;o •t tlcctrlqur le>JmO lt clou d• 1t. fot.r. 
wcnl&lc tt lr may..6rld upow rtDI~ blcn t'catirli. do~ 
c:hf" C'~ d"cnt.rtiJrl# de- noa lnuua.~rtd.a, .IOUd('lU CO .,. wntr • 
la bauuu.r de la CODC1Jr~ •m-.tr•. 

L,.e 'o'lal'!.Cu.r Qul ne:~• tlr.D proGW\. ou u.n appa.rwU Q 

CQJ)qa.t U'O\J,\e tout.a lb antmmaucma dam u bW'UU C!e 
mc:Jtatkm OITôl.Q.b6 par 1a t"Ctl• f't aW • "uSln.t •I.J 
ln~:.t.CQOMe& 

LM nom.s ca n.rmea pantapa&-:u IQID.:. rc.x.11.llH cA 
,,.,,. c.n cataloeu IArl'lm<n• rtpan4u qw •n de stl 
a:n a.dlcLCUrL Pou:' f&ll'e carmatt.n ln nn:u .. lod\lSt.-1e!lff • 
~~ l.a Bc.J:kt'.J• ~ la ~:&a c;u·dl.ca JllOCul.Nnt.. ~ 
f'Cfre P\1bUI ~ ~ c l.H lnCU. tin 1'c ~ '• CD ~t 1 
rua.. <:12"c>U. met â la c1l:;ICl1.UOD 4n t'OU1ule be!;in 6 1 tt. 
dt:a Cb&ml>ra ca cor:u:nttee". dca apon.t:.eura n ~Cl ptr.1<.'9: 
Uf.t'S, IOQ.I fume a. \ o1 wne ou Ce ta K'leuln. .Qte coo..uJ 
alDAI & )>Ol>al&r!Kr en Bel~U ••• 1pec1&llU. 111fCUlci ......... 
œtire. e: tOll.letane 1••tra11.,.,. a(;.)::a.e\e'UZ 1\11 la wta. '~ O• AOC9 
~rod<;JC"tkul LAtlœl.lit. 

AU centre 4rs Jl1"dl.oa nt ~ubU un l"toU~ d• na.ndt • 
1• ' Onlon de. PoLru lnt.e1ua.uonalt1 • da.Dt t.-que.• dJte:lli 
Pol..~ ftran&fna a!H lm a cc:. 'l."*"El.Dla'Co dl.JpOM'n' C:"\.ln W­
rcau de cmn~~1uuta au acnlC'• da J.Dduatrttl• te?ses QOI 
dWzu!t pan!Cl:>a A clea Nl'n tr.n.uotrm. l!o ii:tw= COI 
~ Fdtts t:""'°tr..a aeniotll<nt un llt&l>d rtu.e ieq1lll 
la Fç!.r1I de 8ru&dln UU:&:.Je, • .:m c.cn;.r, UD bW'MU de ~ 
lt"l&Uefumi.. l>O'*-.t ~in ln aëtteun •tn.n~ 1-.:r la 
~roc:=-~ ec lcs 1DCm'rlda ftra.c;-.n Q\ll Ob1ralt pt#< 
Udpu • la Fot. ... .9rl.-... 

Teh .:mt. e::!re •c.t.:a. c:uekl~ de& monn.t ~.:a • 
- O. -11Dcle par IHQuala la Pall9 eontrfl>"" • 
""'" ~ 1!:~"8".r'..U. . , eoa.mrrclala. 
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rroniqae da Sporrt 
elle dernier a·~ Joué l Srwtollea. devant une roule 

ért.ble, un m-.tcb de lootball oppœant une ~ulpe 
ntatlu de l'armtt brltann!Que et une éq~ '1ml· 

de l'arm~ belle. 
An&lats. mtewc p~ et d&ll.1 une to.-rM pbJ1&1que 
nte, ont carné par f row l I, aprta une lutte 
que menee de part et d'autre. surtout pendant la 
re partie du Jeu. clana un •Wle d'une Incomparable 
ue. 

cnatcll comtlluru~ pour 1931. le dernier tplSOde du 
l Trtanau1&1re •. a.1ns1 appelé P"'C9 qu'U oppose, 

llmleu~ IM 4qulpea d.. armte. ll'ançalse. belle 11 

cr6at1on du 1 Tr1an8\ll&in t remonte a l'année l9l9 
le aympat.hlque l!t très sportU ct!néral anglalS Ken· 

u1 en lut le promoteur D avait eatlmé que la cama. 
e Me aur lea champs ae batailles entre lea cnlll· 
des trois armees devait ae perpétuer 

l'idée de ce tournoi remonte. en réalité. l l'année 
Elle pm naissance t l'OCC&$ton d'une tournée que 

Ancleterre et en ~e. un i.eam cbol!J p&rmt IN 
de football de l'armée de campacne 

cbd de ma.Ion désigné ll6f le Grand Qua.ruer Oene­
tce était le capltaln~mmandant R.aou.J Dauf-ne 
Che,-aler1e - aUjourobul oolonel de réserve. tt a 
e. ofllctcr de liaison prèa de l'armée br1tannlQ\.lO 

lui nvtom été adjoint comme second avec not.re 
t.t! ami Debruyn. tué au champ d'honneur. 
coura de ce voyage, notre ~ulpe formée par plu· 

Célébrtt6s du football d'avant.-cuerre. dont Louts 
~ Hector Ooetlnck. Armand S•artenbroeb Emile 

Baea. Balyu. Verbeeck Decowc, Van Can~ connut 
succ61 et aurtout d'entbOUllaata oratlona. 

" ' l quolque.s-uns des meilleurs clubs d'Outre-
e. notre • onte • ne rempart.a pu que dt!$ vlctolrel. 
tendu; mats. grtce l 1·1nnucnce du caporal hono­
otteke. les défaites de noa couleurs furent toUJoura 

us honorables . Et permettu·oous de vous raconter 
de ce ftl!l!\nt collaborateur de oottt t!QuJpe mW-

novcmbre 1911, donc. les Belres étalent sévèrement 
sur le terrain du Chelsea Football Club. à Stamtor:I· 
1 La consternation récn11lt dans nos rongs Ht>ctor 
cli:., capitaine de notre équipe, après avolr pasd en 
tou~ les causes vralscmblllbles de cet échec. et le& 
écartées d'ailleurs les unea apru les autres. a'arr~~ 

conclusion: • Notre Waterloo s'explique du Calt que 
o·avtons p.a de mMCOtte accrochée awt lill>ta du 
• 

t la auerre l'on était .._,, supcrs:ltleux, n'est-ce 
ce fétiche, qu·u s'appe\flt Nénctte, Rlntlntln ou Oilm· 

Jouait un crand rôle d11na la vte des sens et dr.a 

•n:unent, nous u'aVlon.s paa de CH!cbe, et le. epor. 
lais en avalent. eux, l prolU61on et de toutea lea 

: Poupée&, uaturea morte.. anlmaux empalllél ou 

lt clair, limp!l!e, loîlquc: nous avions é~ battus 
e mucotte. n tallait donc s'en procurer UM l tout 
ais comment la cbo!slr, et où la trouver? Un Cétl· 
lt a volr la conf tance et l•s syml)'1thlos de ceux qui 
ent: t1'11ulre part Il raut qu•u ln3plre de la Uà!nte 
rupect à l'adversall-e ... 

'7' 
pe nous cbarsea de d~nkher l'oiseau ure. 
lt trop long de \'OUS raconttr Ici colllil'.ent elle 

en _.!on d"lln néirillon magnillque aux cbe­
lanca rt crfpus, vêtu .:'un lnlmaelnable C01>twne \ 

VtN U rouces, et dont 1 .. yeux ttairnt llaUrée 
x bout0n.s de boU!n"" r n me11urait dans les 40 cen· 

<le llaut: ~n corps et sa Wte étalent coplewement 

OPÉRA CORNER 1 

llUllllllllllllllll' llllllll1llUlllll!lllf ltlllllllllll1i11lllllllillllllllllllllUllllll 

LE MAGASIN EN VOGUE 

•• • 
Son Département 11 RADIO » 
Les meilleurs postes secteurs : 

SlCER 
8 B R 

PHILIPS 
OR'!''IODVNE. eto. 

Les postes valises: 
llEES-llAL:o. l t..950 !rancs 

<J><>td g te 600J 

Les Radio gramophones: 
VOIX OE SON MAITRE 

MAJESTIO 

TOUS LES DISQUES ET PHONOS 
2, rue Léopold, 2 11 BRUXF.U.ES 

T 61tpbon .. ; 11.3%.0f • 12.89.at ---

MESDAMES, 

d'hiver! 

INSTITUT FEMINA 

Avenue J. Stobbaerll, 23, à Bruxelles 
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~ 
SIEGES 

ANVERS 

36, Courte rue de 1'Hôpital 

BRUXELLES . 

30, Avenue dea Arta 

=== 
175 AOENCES EN BELOIQUl:: 

FILIALES 1 

PARll t 2 0, Rue de la Pala 
LUXEMBOURG 1 66, Boulevar d Royal 

Benque - Bourse - Change 

lA ,laioir .... ...... - l 
..dtJÎlte lllM 1"0Îlun. 1·aei-

_,..,.. .. -- .. faii. 
.,... ...... loattwv d'ac· 
_ ... _,_ Man. qui lui 

---.MmuT~~ 
- " ............. puflÙI. 

bcutTés de aclure do bo1a. ce qui donnait • ~ t i!llcho 
silnoue • ..e n bondle de bon vlvlUll opUmllle. et du pot 
- ~fluioœ Bon CUYCIMI f iait l.lw:caislbla MU 
du vulgnlrL 

On pnt le ~n. .• l l'~ ~ ut ..i l'ut conclu 
lot 22 novembre, t Ol-•. lea nOlz .. n m porlalml 
nette Ylctoltt 1ur un• 4Qull)f fcœsalM Quelqu'u.D lt 
t lla &Ion c Snottelt• • pt.~ quo. le ma!cb •'~tant 
oous la pluie. pendant toute la dum .i. la parU• 
11ou tie d 'eau lut ava.lt pendu au bout du .,.. . 
Snotiete. cela • '61>Uque. 

Snottelte tut. au IJl"Uld Cboa . nomm6 capon.! h 
A l'issue d 'Un aouper qui r~nlssalt lea Joueur• d ea d 
~ulpea. l'on tlt aon él<>i• Cet • IOtl• tut d 'autant 
entlammé 'llA• let pouvoir• occu ltH de notu bam 
&n.lent dft contrecarnr 11 vaincre IN lnlluenc. 
Uques nMasta d'l;n redouiablt boull'dOllJt. bien en 
"' en os. qui ~ait lt ~bonheur - Il l'on peut d ire 
d.,. B lgh.landen 

Quelques Jours apr61 UD• nou .. ~ 'rlctolrt dea cou 
1><lge. •alut t S notteke Il Croll dt Ouerre alnll ~ 
tructtaUom otllddlea du Chef do m.INIOo. •• 

'" t!lnottûe commençait • oonntJr.re 11!11 bonntun " 
irJolre D voyageait to)'aleznent en t.tol&Ume el&lle. a 
lœ équlplen tt avalt droll • UN plac• sur la baDQU 
On était plein d'a ttention.a et d t con.tldtratlono pour 
A table U avait a~ aon couvert mll. on luJ portalt 
toa.stg: le premier • .,.,.. dt pl.nard 6talt l<>U.Joun bu t 
<&nt,. 

On oouveau trtomph• valu• t Snottek• d'ttn pro 
10ur le rrad• d t aer11en1 HélAal u b8u rQ•e. U ne lt 
lia& Jamais. Qu• .. puaa·t-U en ettet par la suliet 'l 
senoœ bien en pe1nt dt vow l'npUquer Snotteu tu 
;rtaé par lant dt llU('CCs? N'tU't-U plua •n luJ OOltt CO 
tratlon de •olonte qui tnnurnçatt Il lleunwcmm1 IW 
'°rt de nœ armeo car noua tCAt\Onl 1.ou1 dt aull# 1 
;u'on aurait pu le aoudo7c1 01J 1 acbc:c? Tou.Jovn 
1u·• Manche5i.er et • BtrmlnchAm noua dOmes tn.t~ 
>a!3Mr pu1llo:i ccY&nt o .. advtraalrcs dtcllstnn v 
e ces dewi dt!&l"e>IA on mit CO\Khn Snotttu ...,.. 
• rt et daru l"Ollleur11• 
0 n'Vllll au Iront &Yte I equ!~. DOD P"I ID tr1om 

a ttt.. llaute l)Ol"'..,nt t(lUPfl crtpu au <ent. mali roi 
lllllt la V1l1lse dt !..oui> Van Kep <Oln<f mtrt ur~ 
.air• dt band.,. mollouer .. 1t unt culoti. dt tootbaU 
emmt usast o. 

'" Pourtant. Snot cd:o devait connaltr• ti:core du beurai 
~loir• l.orlque le 12 rtvrlt1 l~la mon rccrttl f et hf 
aml. E:dmond Th!e!fl"J' qun:a l"t.trodrom• d'S\'..,.. 
tenter et. .+J.Salr la premli' .. n llallcon attl<nn1 ~ 
Conao dana l"aubt p&l• d'un mauo brumtu1 l• lul 

=::.:ra~ ~eJ: ~~~e~· 
conn!naa tfJ• le ~ a ....i1 rtcuptr+ IOUI -
d f' mascotte. 

&J Tblet!ry llam l'l:nouvantt relaucn c;·J'll Dt dt 
raid pe.:!e "" tumoa amusb du p!!Unlqll• t e<.Jd>e 
n.u t l'an tin oon~an~ .i. IOfl aY!Oo. 

Arec nec.rt r.&NS • aa • dt ruene. SiloUeke 
&be..-.. le Tanetroutt. peya dt b P<Ur et dt la IO!t.; 
,.,.. du myattrlrus Ntgc Cao. Nwney, le pa)'S du 
tan llar.l!nou. la ll'l'&M• rortt ~atol1ale le ConiO 

!t SnotUke !ul concr&ttllf l Uopold.Ule pe,r Ir 
•etn<!UJ" lul·m~me. m'a·knl dit Pour un• m-..cotte 
qudl• r<'habUitc.:iem 1 

Av.., Thkf!ry, 811~1utt re•lnt en Bclitque. 
0 ex~ r:>CO:"e. 11 exlstua IOll)OUD, llnOltùe UI 

~! • 0 Jou.tt • t.ltre banart!tque d'Ur.t pall!oo d 
dt~ et acüre t.tanll'JlllnnrZI unt nl&tlr.c. coouve 
d&!ll 1' t!rolr aux IClllttnlr& 

a n 'a pu •ldlll. n œi l<lUJŒn d'un 1><&11 na1r d. 
aeulr.ne:it !<& mite. ont rancf œl!Uoem<n~ son 
dH"•el:.?'1" b!acdie. Sno:.•Kr nt deTtnu C'I nfcrt' 
a:~ •• Ça lui tlO<Ula d am.wa un &lt enoon pbs crA.."Cf 

\1c&« 
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Soir du IS février (feuilleton r La Polle POW"SUlte •. 
·e PaUl·Mt.rCUertUe: 
e bedeau allumait let crergea de l'autel, tandt1 que 
tant dt c/lœur

1 
dan• la 1acrutie, dOnt on, apercevait lts 

tiur":/l::S 1CU plis par la ))Orle entreb41llet, nett<>v«it 

le de façon de aculpttt des collru! ... 

"r Matin d'An«rs: 

rl!Otcl de vllle. - M. l'tcltevfn June• te tenait dans la 
L•v• PoUr rect110rr le• dtlegatton1. 11 eta1t entouré de 
W•v•. MM. Van dm Broeck, Van Put, etc., etc. 

e~atenl Jau erpadJeT: 
.li Paul St11er•, mtr.i..trt d'Etat; Z•moio comul J,rnéra' 
d, ~~~~~n,~dtnt dt la Chambrt d'ir. uslrlt; 

' , ' 
la Oa:clte dt Charleroi du 2 man: 

n pas!ant hier avr la p.ac• dt la SroucMttrrt, un ga-
l'tcriait: c HU cm fa t ln d'1ardm ,.,, p.oct del Brou· 

·ent! 1 c:e:tc pu.erü.• tl p.a~n.te ,,Jttz.011 n:sc.ta "" 
t dr rire. car cette ptacc ut, en e6ti, con""°rue en "" 
ao.t Potager. 
tau~ peu de ch0$C pour swclter un écla~ de rire. à 

rleroll 

?? 7 

supp:ément wtrt dngtttme, madamtl, du 2 mars: 
O<rt mhe Ere ne mangeait ~ue du fr1' ls a., Paradù 
ulr"', tt fhu,oire nou. d:t qu'elle i;a1t b.en b~1e. Z..t 

t d4o: manoer 'a pçmmt 12cu1 a perdu "'cJ . .. ma.1 ce 
t ne p0u1Tatt-.:l pa1 nou.s ro.chete-r marntt nant \!:ne nou· 

1•u11esse? FRANCINE. 
u'C$\-<:e que ça t.tnd à dlre? Ce n'es~ P4ll lrès clalr. et 
o·.,.e comprendre. $Ur<out dans un Journal aussi collet­
t~ que le ~1ngtttme ai«le/ 

' l 7 
reuUltt<>nn c Tnnte Oeru-ude • (Le• Nou~el/cs de La 

vterc, 10 fevrler): 
:que le reoisseur dt1ce>1dlt de t<z cliambre, lt I< ndc­

n et que la v!eille Zot t'apergut, elle l'arrtlo, pulTe/lte ••• 
e ost d~iltante, celte \•teille Z0111 

11 r 
ce Uttt : r 1Jn bomme 8S.$8Mln' dt.ns l 'exprt6S 

dC-COJoaoe a, !& l\aU011 Belge du :18 fcvrler écnt: 
cite/ de gare a·11crbt1.hal a fait dd~ac/1er la l>Olture 

•:t <Urou.é Ill drame p0rta11t le 11 lt.404. 
dt:zundons à connllltre les 16.<C:l autres! 

'1 \ 

man~ou I• tt le tcrp<:nt: fable. 
na son llvtt, d'o.llltun fort &m\1$1lnl, En hab!llant l'Epo­
M. Paul Poiret êc:rlt: 
mt trotta~ le• maln.t comnu ,.,.. 1714ngo1me qui .a 
r im atrpent ..• 

CHAMPAGNE 

AYALA 
GÉRARD VAN VOLXEM 

182-H54 ctteu•••• •• N l"ove 
T•téoh 78 "" 47 BRUXELLES 

E. FREMY & FILS 
Acœaolttt &uto, EketrldU, Outlllap 

187, Boulevard Maurice Lemonnier 
BRUXELLES 

Comt.e-Chtques: 110.426 Téléphone: 12 80.39 

~hare de Croisement 
Magondeaux. 

réiout dflcacemen~ le problème du 
croi.sement la nuit. U donne une nappe 

t~Nrl~"I d• lumière devant la voltUtt tout en 

~~--1'•1:!!1" IT:;8~~~~:"Je"Jx ~=~7~j.,,,': 
au code d• la route. Prix: 110 Cranes. 
Envol franco. taxe 8 p.c. comprise, con­
tre versemen~ de 110 francs à notre 
compte chèquoa 110.428. 

Si votre radiateur coule, 
•ersez-y de 11fYDRO-OBTliRISE. E!!tcacne p.r&n• 
le pour ~ut~~ les pernes luttes. envol traDOO cou­

::re versement postal de fr. 16~ 

Pour repeindre votre voiture 
ou faire des retouches. une seule marque d'émail. 
IA me!Ueure. ROBBlALAC. Notice sratuJte aur 
Jemandt 

Nos m agasins aont ouverts 
le samedi après-midi 

CREATION l!X~CUTÎoi-. 
nATtR•eL_L.~ oa UPU&\.ICÎT~ 

l'IMPqlMClUCOANS TQUTl!!S se• 
AWLJCAT.IOl'IS l'UllùCITAlal:~ 
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= MONNAIE e VICTORIA~ 
_.. 14me et tc;ute dernière semaine 

"'"' du mdlleur •petlacl et da pha pl de Bru•ll•• = 

~ Le Chemin : 
~ du Paradis --
= LA TRÉPIDANTE OPÉRETTE ;;;; 
§ = 

e0Uùemen1 PAJlLtE d CB.ANTtl. eu français E 

§lllUJlllllllllllllllllllllllll ENFANTS ADM!SIUUIUllllllllllllllllllllllll= 

Désirez-uous des facilités de paiement? 
ADRESSEZ-VOOS AC 

Comptoir des Bons d' Achats 
Boulevard Emile Jacqmain, 54, BRUXELLES 

CSociet.e ton<lée en IV19) 

J• J'ARO& QU& le• C'.omp.. 1· PARC! QtJ~ W'OUt aurn 
tolr du Boo• d'Aehat.s • la n:rt.ltUdf' ab61Jut d•P•>•t 
TOU.& a cootdtra Clc.J crtdtll. le Wme '11U Q\fau c.o1op. 
r-tmbour,.blu 1&JU trai. G.l la.ni. et Qllt \'u.it a·aurn ' 
LDWrf\, tu1,:>.in•r •I 

POURQUOI ? Ir•""'"'"'" q:Sw'::.~~~ • 4• P'AftCr 
rca &lb•l.U QUt t'ottlp!)IP 
d.a.u du ma.&. u dt •O.U• 1 cc ac·uc:ur 1 ,.,.: u c;1.jJ •"'·" 
<bots C.• ••r r.:• •:J co.:n.- t:~ .... ·~• 1 (,,~·.... Ut•net 
-r• de •oo c' tt~ cbot.LJ ... :.aau:. , ....,,rv,..a l)Ol'es 
~.rml u ~- ~n ~ ia co...or-•rtur • cuir 
;iil•• Lm:ion.o~ 4- Bna.aü.e:a. cha:iiu"'-'- ,. • •' eu 

Tout, absolument tout à CREDIT 
au moyen des BONS D'ACHATS 
Demanda ta oollee dt~ëe, '°"' eu 11ern tmcrttW• 

POUSH .... ~ ... _ ...... _ ..... .... -... 
........ n.-..... 
•t1r1c:een-• - , .... • .......... ~ .... ___ .... ......._..,. 
. ,_,. 

ttu.w~ ('la\.f A1.1 ·"'uGGET• a atAfl'i• 

Du Soir du 25 !é\'l'lrr, ce trall d• pr<coclté ûtrayantt : 
A LA RECHERCHE D'UN FILOU. - Un /lommt. 41/ 

:'t.ta;.::re":1i~'J/"tt~~''it~~"..e°;:.;a~~. ~'ka 
oeel<, 91. er .,, pan:~" a 1e taire rrmertre Mnt "':11 
.IO!llme c!'argent '°1"<11f<lnl pour palftT du "'4thi41a •• ,,. .. ,et'•~-· 

" ' Obl ma têtel - La Gaulle lk Ll~c ne mm&at pu 
ménlniCS-

UN ATTENTAT CONTRE LE llOJ D'ALBANIE 
Le Roi n 'a 1Xl• tic Oleut. Uni' p..-r•onnt t t •• ••tlt a 

tuée. Lt1 auteur1 de l'alttntat 0111 ''' arrttU. 
Il• 1e sont •~il de r<0olvc11 etc CfTJS .:a/lbf' et ont 

feu s~ 1001 contre le /loi tt 1a •ultt. :aqu.:l/e a Tl 
tgaJement 4 COUP• dt reoolver. Au total, qu1nv J)T '"" 
0114 eu tclui.ngû. L'ttot du bit•U n'e.l pal oJarmant. 

'7 f 

La crftlquo picturale des ~lta j.)umaux ~ d'UD 
blen à sot. 

A1Ueun. ~· apruriou rldullu, robM 1t11. •IJ'!Utu 
con:?'U' a.erae;u.t1 du ti.r/ t:it:ont. Il tlt cf41u ,·oncnnf! 
Ce iont <û• mot•/• dtcata.ll/1 aller.Jane 1111 llJ' e a 
1magt, pOur 1'11 1~nll/ler tt c·eu alnsl qu'il Ja•dra 
~• regor<U peur tu compttndrt, comme on le doit 

M. C ... , lut, ut peint.,, De la ri et aUlll mi rtduU. 
et la, quelquu ttd• iù rtn1rnt. Afa:1 °" l'ttnot du 
amme c•* /017D4 uient1alut•. a tn r411'U• dlJ tort 
image• 
111~1~$~:-:i~n:e ':O:tc:f'. .. lu 

'?1 

Vos amis 
atronl émerveillés de voir. ln~Mcur. Ill vou.o falt.e$ 
IW' v0> planchera ntub °' us:irts un P11rqu<'t Lac/Uls; 
en cbéne nrttab:e. Ce parquet hau•IUC. durabie. 
que, ne co~"' que 

85 frJD.cs le mètre carré placé Grand'Bruxe 
FAC!L!TES D& PAIEMC-.'T 

Aug. LIK:h•PJJ<U•, S . ... JZ. a.. Lotlue. Br= TIL li 

Il 1 

Les Lsralllteo de Brwctll. n .ent ll'l:ta co·reu•sio:o.ai;"!'I 
p.rde contre IC> bouclltra 1.1111 ne \eadlut pas ~· !& • 
5U'lcicmen1 c itaschtt t 

NCUJ ra~1on1 encore u.e /oil /()UI Io juif• a. ne 
tomo.er c:ta.Jt.S le pitge de t1a11dt n<11i-n1utl•e, dt: n'ac 
"114 C/le: /eJ boucfln1 11 trOllli«nt WllJ nolte "'TUtl 

On pie~ de .-bndel Voilà qui nt allôcbant .. 
Et ce l.UU! sarcophob.: est lllllt : 

w R4b/>fl14t dt la Commu"a"U 
i.a Com.u de 14 Cor.imuiu:kU 

11 f 

Ta..>ta.'1.%1 est dans Dœ ID101'L •• 
A pro::te tt !!llt dl Ytra ébo!Utlf at:t 

8:1;• d:: ::a ttrr.er. 
A HCFrtO.\' - EzJ>lolt1 ~tp/IÙJ1lt1. - Ua do& 

~~u4.~'·H~~"g#. ~it':, utu:i;: r.'/:"5'11• 
:le /r=. te i>r=ac a abattu dnz ..,,..,:ia1: ~ com 
p;r" llCkrnu e::cue, e • a dtJ«llllu troil dt dna 
ù pot<U ue1 cmq °'tc1 tuttJ èta11 de di:vz cent nn~t 

Clnq saniilters tn trot. ball<9. • Sans dou~ les 
aJ!ilnês? ou bien co pl\Unta Wta a>1leni.-cllu i. 
!al.b!C:? ••• 

l If 

D'un Joo.'1lll de p:ll\ IDct. qui doont W> 

l'heurt d .t6 : 
Lk:'ll '"' compcrrlmcnl a. c11,,,.1~ "'I•. 14 ,_ • 

r.~ ~~ ~.:ffe~~rt Jr..arc/ln .. ro;zr rttt" 
Se.I ~ H "'=""' d rcndb (111C '°" rtPM4 

hl Jtne:>e d1o = · 
- Je r.;-., H7/ deyo-.u cinq au " 
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De C:andlde, numéro du 19 f6vrler 1931: 
M. Smwago Alba avait ~usé, en pramltreJ rn>etl, la 
éot du compo$1teur fronça" lA-0. Dellbe1, dont tl eut p u· 

ri •nfa1111. Il 1e marta QllCZ d•léremment une 1"'!ondt 
• mall U ruta libéra;, jiuque dan.t '°" lnlerprélatioll 
,.. 01>11gat!OIU da.., le mariage ••. 

Cette 1nrormauon est lnt.Uulée • Don San~ Alba, per­
re myatérlcwt. t 

OUJ. oui, tr6a 1111Stédeux en etret.. 

"' Ol!rez un abonnement .. LA U.'C.TURR UNl\'ERSllLLE. 
, rve a. 14 llonlaf/'M, Bn.rtllea. - uo.ooo volumes en 

. Abollllmlents: 60 rrancs par an ou 10 francs pu 
i.. l catalorue trançala coni.enant 768 pares. prix • 
rranr rell~ - Faui.eulls num!!rot.éa pour tous les t.hét· 

et reservés pour les clnemaa, a- une aell.ll.ble réduc-
!ll de prix. - Tél. 11.13 22. 

"' 
Correspondance du Pion 

Pion avait parle, daa. le ctenùer Pourquoi P.u?, dt 
prCS&lon • cte:s plus •, swvle du plur!el ou du singulier. 
lectfW' noU$ apporte une référence •~ une confirma. 
<te notre point <te vue. 

lllan chn • Pwrquoj PaJ1 t, 
ommc le <111 fort 1iuttmen1 ootre Pion, le• grammalrei 
1 muelle1 a" r•1et dt ta • question dp.neuse t que lui 

•n lcclCllr dam 14 dcrmer numéro du jG11rnal, Mau 
l'tre .Oeharwng nou1 renseigne ampl<.ment dam le 

111e "°'"me ac 101 • .IUcreatlOllJ philologique• •· 
e 77. Je rtsume: 
i...1 puru1e1, no"' d1t·ll - lonque • du p/UI t CJI 

4'•11 ad1tt:;i1 - o.ulenl que ro .. mtlte •• nnguJ.er. 
1og1qut "'t pour tu.r, inau t'M.Sage ûl rttl/ et, chtz lu 
niu JITO•ateurs. rencontra un tlngulkr aocc c du '* dt•L une rcireti. Pour un ezemp.r du l'fngulier ra~ 

' par /Ortune, 011 J><IU"alt CO!Jllnller lncltJlntment 4 
tr ctca J)!urielf~ 1 

ou donc Io qu..,lion rtiohu. o. v. 

oc.al la Pion oe mérite pu tou,Joun que des pommes 
ta. et l'on <lent do t0lr que 1'11 a pt.rl'ol.I tort. U luJ 
n d'avoir raison. 
ne aocoode lettre 1151. venue comp16ter notre lntorma-

Volcl ce que peme •'ercUnand Brunot. l 'emperaur de 
haute rrammaire: 

Mon cher • PwrqvOI PtU1 •• 
c L4 Peruee et la Langue t de 8"'Mt (p. U2). 

J trcnaerom: c L'adfo<:Uf rester11 i•1.,..riabte n la qua­
•11 JJOrtte à ''"' p.ut haut degrt, el Il falldra la marqve 

p.uricl 11 l'on compare la que•tion d d'autre• probltmeu 
M. llrunot admet: c C:'nt un laomme dn plu• lovai. J 
ire correlJlOndant put•era tenu lu argumenu ntc ... 
a aan1 Ltl n .. SOf, 601 el 609 de • PO..rl/lù>I l'lu1 • · 
...,onl 19Zf.) 

•41ou1era1 raN d' Al~TI tl Sod11 - Lutgraphte -: c O.. 
gtnerC:ement: u11 /loinme du p:iu lnttLlgntl; •n• 

det p.u1 '""""· contidhant • dt• plu1 • comme une 
«on adcerb1alt, (Albert et Sod11 110 mentionne-nt P1U 
p <X du plurtel.) 
e qui nt m·emptche ~ tt'tlTe <k ra.ni du P!on. qvan4 

le d'l111ter cctlo uprtultm. J. L.. Liigc. 
enl 

J.DECOEN 
AMEUBLEMENT 

boal.....S Mnrice Lemcmnltt, W 
BRUXELLES e 

lu de toua .tylea et moderuea 'fi:ilE 
., MAISON: 7. ra. do l.o>:WA ~ 

Tfl6phou..: 12.25.6' 

demude, accordou du facilitu cl. paiement 

Miro,.bu 
Brot 

.. raHr ea 
pleine 
lumilre 

cnt la pttftc' 

'"'" 
AGENTS GE...,ERAVX • J TANNER V. ANORY 

AMEUBLEMENT -DÉCORATION 
UI. Cbau .. teda Haccbl 8ru1<llH- Ttltpb 17.1• 2t 

i!lllllllllllUlllllllllllllllllllillllllllllllllJllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllU~ 

i APPARTEMÏNTS i 
1 LF.S PLUS CONFORTABLF.S 1 
1 LF.S MOINS CHERS 1 
:_1 J. BUFFIN, Constructeur 1 
~ 25, RUEDESTAXANDRF.S ï 

~-==; .. ~-= CINQUANTENAIRE 1 
:; - NOVVELL& CONBTBVCTION CH 

BOUI.EV ARD SAINT ·MICHEL 

: \PPAB.TUfENT 8 PllCU....... 190.too f'U.'iCS 1 
~ .\.Pl'A.llTl.."lt;!<T U PŒCES....... 175.000 f'IL&NC8 1 
~ Sallet de Bain• .....,plitement lnslall'4e E 

~ 01JISDIWS aVEO : POURNEA.11 & OAZ, OLACISRI: 1 1 ELEOTRJQ11E. O"::. ':,"_1'11RBS. L\11 DOl1c& ~ 
f.u111UllttlllllllllllllllllllllllllllltllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllHlllllllllllllJlli 

•AfllaY 
~- ... 
MANTEAUX 

GABARDINES 

GRANDS VINS DE CHAMPAGNE 
Ed. BOIZEL & Cie - Epernay 

Mstson rondee en 1834 
Al'l'Dbl r•nmux: BEEt.I. PERE • flLS 

BR'DXELLES: 33. rae Bttdunaru - TeopboDO: 1%.C0.%'7 



POURQUOI PAS P 

SOCIÉTÉ GÉNÉRALE DE BELGIQUE 
RAPPORT OE l..\ DIRECTION 
À 1'CUl<11.l>.U C'1l ~f /UT:eT 1931 

Nous avolll l'honneur de vous f:l.ltt rappon sur les 05* 
rations de notre et.abUsSement pendant te ctnt butUemo 
u erclee eoclal qui a prlS llll le 31 deeembre c1<;mler. 

Noua pr~voyions. u y a un an, que l'wduslJ'ie et le com­
m erce aJa1ent se beuner a des dU11cu.tèl>. 

Ces llPPr~btnslons se sont ma.heureusement contlrmees: 
one 0.•P«iSIOn ,econom.quc pro1onde, QUI. au debut, parats­
oalt locall&ee, a est rapidement aggmvee et aae.m 11UJOUr­
d'bul non seulement l'industrJe et le commerce mai. 
~lement 1·a1111cwture et cela dans le monde entier 
~emarquons 1mmediatemtnt que 1a Belgique se trouve 

Jusqu'à present partnl .es nadotlS des mo'1\.S aLteint..., ce 
qui permet d'UP"rer qu'elle sera une <les p,.,,mlerea à btné­
l!cier de ia rep•~ des aniures 

Les ca~ de la cr.se moncilate sont comp.exes mal8. 
à 1 eumen. on constate une tolS de p1us q1nl tt.ut tn tatre 
remonter les or1eines au oou.evu-.... ment comp.et que .a 
an.ode suerre a proc!Ult dans .'éconam.e du mon~. 

,Toute crue konomtque e5' le resul;at d'une rup~ure 
d ~Wllbre entr• la pl'OQucuon et la COUIOmm&tton. c esi­
â-dll't entre 1 'oft re et la <le mande 

L& demande des produits de 1.0utes espeœa a tte excrp­
donnelle dtpu"' .e ret0ur <le ta p:ux; U tallait. <!ans :o p1us 
court lape ae temps PQ».bie, ns.auru 1es llllJllc:UCS tem· 
to1tts de\r&St~ re,c.ver .es us.mes detruites, rt"COnstituer tes 
stocka et, par surcroit. comb.er le defielt resu.l.alli de l'llt· 
rit de la producuon duram c!Dquante mOlS de 11\lt'rre. 

En peu c!'annees. en e!let, les c.~ats-Unl.\ sont dr1·tnu:s le 
centre de rravtt.e de la ncbeMe mondiale; 1 atOux de& ca­
p itaux vers l'Amtrlque y a tait naitre des befolna nouveaux 
et a au.sclt.e dans ce pays une acùv•té tndus1r1eUe et com· 
merclate d'UDe amp.wr sans prececknt. 

En Europe, •• dcplactmeno dl>S fortunes. occaslo1m~ par 
les evtnementa de liH-1918. et l'Wus.on ~ richesse ntu do 
la depréc1anon des monnaies. ont cree une lttlpor.antt 
ma.sae de con..ommateurs nouv~aux <!ont If:& <1cmai1dcs en~ 
atlmule la pro<lucuon. CelJ<><• ayant tte tr<'S acu~e durtmt 
pl~un anneu. tes salaires ont monté e\ , amtlior•Utn 

~~te~â 4:u ~~pa~el~~t.~bo[i ~~~ 
Uon et par comequent de la procluc:>on. 

Cel deman<les !nu.sl.:éEs, s"ajoutant aux dt manclts nor­
mala, on1 tormt un <-Olume dè:n"5Ul'e de commandes auquel 
l'lnd~ n·a pu su!!.re q1t'en auementant torument aca 
mo)-ena de product.on. 

banS aucun Cloute ~t Immense e!l'ort a eu des reor.11\a:a 
b eanu&. li a rap•dem•nt fait d.isparaltre les tracc:i m:iu­
rtdle. ~ la suerre et comb!e le <"lde qw • é.au tait danS 
la produc:iton. tout en iuneliOrant la condlt:On dca travaU· 
~un. 
L& rupture d'6qu!llbre entre l'olrre et la demande a pro­

l'Oqlle la cbult oe• pnx et cete.<:J a e•e uu rap.de, alllll 
que l'attutent les cuagrammes <les prtx dea motttros. 

Dans - condluons, les demandes de produ1ta tal.>nques 
M sont ra.~nllea et les consommateun ont retenu loura Or· 
d.res danS l'espoir de tes placer a des prlX plu.a bas 

Dt.na l'arnculture. le mème pbenocnene a·est manl!<>U! 
avec non mo!JIS d'acwte. des reco.tes 111ccesslves oyant tl.é 
partlculltrcm<.nl abondant.ff. les stoaa se aont aa:umu.ts 
tt. comme la consommation n·a pas augmtnU! t .. pre;>0r· 
tl<>o. les pru: 1e 10nt artla au po.nt que. sur ctttaUlS 1'11>' 
duiU. l'alncUllure a lllbt <le gl'1iVU perte. La ~ùcn 
~ etan: la ph5 nombreuse d1::is le mande un< dlml· 
~ ltnll.b:e de sa pu:saance d'acl'.at à la suite d'Une m6-
\'enloe d.s procll.l!ts agru:oles exerce natu:elkmt:nt une rtpc:r­
~ pro!cmde aur l"a.c:L~:.t dea atttn.s lndUSttl.es ~ du 
commen:e e:n c~r&1. 

Parmi lai autttS facte'.US b.e> eo<mus qui cm! C(;lltr!bllt 
à ctt tlat de choses. Il ~t C:e c:.~r la rrnlorll&Uon c!e 
l 'or auc ses comtqucnces natm-e:les g;.r le nlvtau <lea prtx. 

A la IUIU d'1111e tHUlon cxagme eu cred.lt pour c:es tw 
l;>tCWllU.es UM O'<le ~ d'une YIO!t."lte uns prte~ 
dtnt a tclate U. plus i;rand march6 du mcnde. N""·Ycrk. 
en a le prem.ltr ~T=mt r<SSentl !"5 cl!cts. cette p ce 
1 ttanl. Ckpul& l'a.rtnlltlce btsucoup 11".!ê~ t.llX al!'&Jres 
eu~cs. la pan!qu.- s·.,.t commun:qu~ au_x matthb 
de I' Anc:lea Cont.:n<nt OÙ die prtcJplta la cr1ce ec:>nomlque 
lateo1<1, c.t1<1 crue bOUJ'l.ere a été acttntuH p11r la d:ltu· 
atou d'ln!onnauana und!lDd~ n est pœ&tble qu~ 1 ... = dM m&t.tres prcciltns el dcS 

r.1~~ :1e ~ii,--=::r~ :i:u!i~ua~~ 
De~CWl~"i:: r;.~ ~:i~ ~~n.= cbna 
l't'.abl!s:oem<1lt cl-, 11'1% de ~nt. unr Rrle d'Buues tac­
twn eni.rem en cocni;ù 1•:"'! ~ les plus Ieper· 
C&::ta IQllt les a!alre:s et ks !rats itntn.us. 

U. ~· c:a aala!.-a ...i œrus dEllcat mali n:io ~ 
~~ 1e u~e:.~=~~ :.'r:..aT:: 
~..,. t» lla;ol.t a...a;.r'M • 4u - do ru~.•: 

l'expéZ;en~e qu'on !:lite les Eltlt>Unls e.t, en e!l'el, d 
.-an~e. ~ ci..1Utn:. Je& p-~aom JOnt uop &\is65 pour ~ 
~mer que le tratlW de l'ouvr.cr nul pA)e ao.I au.... 
duetll que ce.w <le 1 ou•r.tr uUsl~lt ce son aort. 

u 1aut absolument que le prob.tme ce reg.e tn dehora d 
toute 1dee d eco.e. par le bon aena et .JUnout PlLt l'enten 
enue paLtOns et ouvr.tl"$. 

Des reducuons de saluir•'S dev1 ndront n~usaltts; eU 
auront pOur compensallon une bol&M du cout de la vie. 
pnx de gros dlmtnucnt pn.rtoul, les pru: tle dét<UI 11 
:1ent. et, var iS forer de:; chos.::1 bnlut•roni tncore · te no 
~~~:i.'.1at des -~ labor!ew;cs no 10 trouvera donc p 

Le calme des a!l'"1rea devra être mta â protlt pour 6t 
dler a1tem.vemcnt ks Cconom1ea • r~l.str dans 111 produ 
non et ,etlu.re les lntls scn•raux dont la p~ 
~~-v~~~t:fc~~::_< mémc pr«<'<lê le dtv•.oppt'ment cfea mor< 

A m...sure que les dltl'l:Ullb crandlssent, la ntces81 
d'~~bl.œ entre pt.Oduct.eu.rs dtS cn,cnr.ca. nattona es d' 
wternat.onales ensuite, a Impose <le plia en p!llS &llX espn 
CUlln'Oj'aD..S 

knS• que le talslons =rtlr au <!~but de oe rapport, 

~~ ~ l;!~ d;'~~ci:l] ~e~or::·n 
C<JOS.ater que tuutes lts c1~ de la liOCl~ 1e rend• 
compte qu U &eralt d&nSU\!UX de ao~lmtr la 1r&vlté 
.a s.i.~ation. 

SI chacun dans sa .spbere ta!t preuve de bonne volonté 
n'exaaere pas l'unpor.ance quo les cou)unclurea palltlqu 

~~trtig~~~fJ: :;; ~~'i~ ~.J"d:i':~g~i~n:_~ 
santes. 

t'e.r ailleurs. les pouvo-• publies ont le devoir de a· 
cter à 1a politique de réduction dca 1mx de n:vi.:nt <'tl t 
tunt de gre\·er d't."t.-onomic naL..oruit. e d~ charves oou\:'ell 
pou\.·uiu compromettre '°" avc:mr 

Le Congo n·a pas tcbtlp~ nux elteta de Ili depr-1 
11e11êrale, La chute d~ pr.x <le& proûuu.a co10ruaux a P' 
IL> exp.oltaUon. ai;rlco.e:> diuu un. 111ua11on dllt1C1le. 

Les "11'.am'3 indastndlcs llQllt c1t:venuea dans IA Col 
grace a t::>e lnl=sb e conunultc dans 1<3 dons. des en 
pr..sM brillantes. Par ~n\n, lea allalrta commerciales. 
~ment ce::es de fondaUOn rtcmtc, ont eu a llOU!t 
de la rli!c: cr- parf01S avec une !>!te U'l'H!ecble ti 
IOll•• d eccncmie. certalrus d'entre elle ont renccmt.rt 
dlllJCWtb t~ &\'&Ill mtzm d'&VOlJ' acbnt 1 
tnstllllat!On. Pour Ir moment. les mtttprlles comm 
son:. trop nombre-~sa •t constituent un appareil l.roP 
pour la quanute de produlta ou de marchlllldlael qw 
•ent tan l'objet d'khangcs. Il !nudra donc que la procl 

~.~fei"1r.~"f:~ :::;:r..t ~··::ran, 
Colo~ 

CO!JPTJ;S Da PROJ'/TS IT PIRTl>S 
OZD!T 

Frus d'admUU.tn.tton tt ur.p6ta '"" ........... .. 
lllt.trèl.li sur 00111. l:loelCte Ot-

nétalc? ........ -....... .. ... U22.06'714 
Id. sur obllg. 3 p c. M.aaUfaclU· 

ru <le C;ac<S. etc. • 11.W-
Id sur ob:'i. 3 p c d• la SocU<' 

des CllemlnA de ter du Nord 
~ la Bell:que ...... ••••• ..... 1$7.UG 25 

Rttu:o:::P:e d:J ~el<Ullle El!fta a rec<!VOlJ' 
~enta F.Jr lmmeUb a 
AII:Or'..isu=tf. sur acUC<ll d• dlvtnd 
SCC".c~ • • -

~~~~~~btnlZ·- ... 
13S.W fr lO p.c. au tonds 
de reser'\"l! n~.-

P~~p1t.'J:.d:f1" l~e C~~~ 
par ture .. ... I0.000.000 -

Au loru!s de blénfalsallee 411<1 000.-
Tantltmes • la Oaection ... 4..840.000.­
Secon<l dlvtd.. aoit 1r. 193 91 

par w.re 01 .................. 1$&.1:18.000.-
R<'IJ(ln à IlOU\Ull 402 808.-

e CREDIT 
Rcpor.. de l'tterdce 11129 .. 
utat:a. d.:'1ckndes d -icm. dlanca. 
~ et d!ven ·····-·--···· .. -· 

To'...:. 

23039. 
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~ANQUE DE BRUXELLES 
&APPORT DU CONSEIL D'ADMINISTRATION 

a r.u1emb.te 11'ntraù '"' Zf mu1 llJl 
Messieurs, 

'annte 1930 1'acbéve en période de criM. 
oua o avOWI pu l tn..em.uo de rtcllcrcoor Id lea causes 
u'1.e c.n.M, 1u d 'indiquer iu remedel " y appor.;er. 
ous cro;·om e<pendant qu'une d•• cau.c.-s, et non la 

LDare ' ~ av.s. de IJP. aepre=n qut pese sur te 
e. ..i. le deaeqUl.lore cro1S1Dnt de l econo!!lle lnter­

oDAle pro,·oque par 1 e;evauon da barneru t:ou1W1eres. 
appatalt ..uhatcable de chercber l rapprocher les Il·"" sur ze terratn econouuque, en aba1-m les tants 

tr5 qul 1es acparent ac.ueilemeni.. 
ous rapp.:lons deux autres causes de t.roub'e ècolloml· 
: 1e awnpu1a pratiqué par cen.atns pa)'' et ta sous­

mmauou par.1cuhorement marquée des aranda mat· 
onent.aux. 

le problémo ces crédits à COD$Cntlr par les pays 
t des a'8poruom.es u10rnp1oyee4, a d·autres payg molOS 

or.a.Se.:>, tevcc. evuu~mtnlo une ..mpori.auce prunordia!e. 
e tes conamons dUllci.es qui ont pnva.u pendant 

duree de l'exerc.r• 9COUle, le &01de dl>pon1ble du compte 
proll.a et ptrlu $li.CJlt tr. 88,05J,;;ll0.10. 

res preievement de 20 milhans de (l1U1CS pour amar­
en..s et cie 4.a34.U211 l'rancs pour la pu,:c11>"UOD du 

el aux beneu~ L reste a repa.rttr une aomme de 
o:l,'119.Jbl.ïO. Nou-. •ous proposons d~ lllœr le d1videndo 
l'e>terc1c. t Ir. 51 28 pour 1es actions anclenncs ei à 
38.46 pour les actions nouvelles CH Cllvldendea seront 
ables, apr .. d<><luctlon de IJP. tue mob11ltre de 22 p. c .• 

40 1n11c! aux actions anciennes et 30 !ranca aux M>­
nouveUes 

eu.e repart1t1on comporte J'aJl'ectatton de 3.095.736 li'. 

~~urv:C.1i!r.1~~·:o~"lr'!s d:~c;ntJ!~~ ~af~~~~'::ô 
une somme de 1r. 1.1~8-"99.50 etant i"'Por.ec Il nouveau. 
total de noo rt.:Serva. pusera alllal & ~22 l~.000 lnmcs. 

cn.e WllHrseUe a eu comme co~uence une dé­
on bouraltre d'une lotenSitA! sans exemple. Le marché 

iw:~:-08• t!\~ IOUsecb:C,~~~~~:!'tl 1i: ~\"'po\1n~ ~~ 
uennent plus romp~ de 1A valeur lntrinMQue de ces 
s, ni de ••ur& pœo1b11ltes d'averur. 
01 qu·u en sott. nOLLS nous sommca lni.pll'tl. pour l'eva­

.ion dca titres Cie notre pon;etewlle, dM cours pruuqut-$ 
Bour$e, N'ous avons. en consequcnoc, t•!'lectu~ avan~ bi-
des amortlA&l:mcut.s important.a. ainsi ciuo vous pourrez 
nstater p;lr .·examen ou relevé du porteteuUle. 

'acll! de ia Banque a été maintenu daD$ un état de 
1.1te Uqulditt. 

baisse du loyer de l'nrgent, qui a. de..;na!t ••rs la lin 
l'excrcu:e 192!.I, 4'.;::ft accentut.-e: pcndunt toute l'annet 

ere. Le l&U>t d escompte èe la Banque Nauona~e. qw 
·t encore de 1 11:1 p c au dé!>ut de 1930. a étt réduit 

t. 3 p c. pour licre llxé en aout dernier t. 2 1, 2 p, c.: 

r..,;.:;t"' ~~~·:.~~~~!à~ ~~u d~': 
.~~t ~~~~~:;05'°::.~~:i;~~-:~.~Cn~·g: ~p= 

11mulél pendan\ la crise coosutue wi !acteur non oegh· 
ble de reprtse des alftùrea. 

condltlon8 monétaires ont rendu mnlal>é pour les 
ques Le remplol de& capitaux. Dllltrents chap.t.rea du 

ont éU UU!uenct!s par cette sltuauoo. Il en cst no-

~tt ~~lie?~~-·~~ior~~m~a~1~:i=~=c\'~ 
cc.!~:~::t ~~sed~r~;~~:., e~,t..~;f. 

· qu u • tu dit plus haut, le ol&tdle n..,.~ne:<!!' œtge 
1 protoodtmmt la répO.l'CU.IQOD de la b&i.e qul ~t 

\OU- let p...,.... L·e:iondrement ln'alJOoné de& cou...,. 
~C.:,u'Ji':.":s ~pr~~C::~~onilt~-'t.!~!: 
de la pl~ d• nœ lndustrlN. 
eu e11. notamment aln.s1 pour les entrepl'Uea wu te!> 

Uu notre lllla.e, la COmJ>aarue &.:lgo pour l'lndusnie, 
lntéres.!éo. ~ aoclét.é& comptent. comme on satt, parmi 
meilleure• de leur branche. Leur situation. al l'on tient 

te du ralcntl&sement général des alfalrel. peut être 
dérée comme aatlstaJ&ante et ces enttt1)rbell dolvem. 
parmi lea premlùe& • béntllel.er d'une reprllc lndwr 

lie. 
producUon d'acier de l'Onlon &:lgo.LWcembo~.se 

ru M malntalll' pour l'annee dernltre au niveau acrp-

~4~..:ro'~ ~~-lnJ.Jll:inr~eu~u~ ~u= 
<'"'·• accu.sèCI par l'ensemble d• lf'&l\d,I S-fS llrodue> 

Il est pennl.a d ~ que le ttnouveremen\ des a<> 
lnt.ermitlonawt, parml Je9que!a U oonV!ellt C!t citer 

J'ltmler heu l'Ent.enl.e tntl!mllUonele de l' A.c1or, ID usu­
l'o\Qulllbr'e entro la production et let be9olnl. Rra de 

natu,.. à e>.< rcer Ulle lnftuence blmtallante aur la s!twltloll 
de r.nt1u..:rlt meallurgtque be.110-1ux•·ml)ourge<lise. 

Les charbonna~s be1'es ont extrait en 193~ un tonnaa• 
.,périeur à œlul de I~~ et 50nt pan·•nus Il aulnrenl.r 1nt6-
sraJement leun; exporu>tions. 

Touttloll, le . raltntt&Sement qui ee manueste dans l'ID· 
dUlitnt: a entrainé umo dimlnuuon cle la consommanon, de 

~~~~· e~esce"~:,~t 'fn~~î~' ef"ci~~Î~~·i:i~~i! 
lltuallon des charbonnages belges en gcnerul, et nor.am 
ment le petlcctlonnement de leur out1ha11e, .es placent en 
bonne pollure pour bénêflcler de toute àmél.IOratlon du 
marcht. 

de 1tifu.~~t~~~~e~~·, d~1W3 C:~ B=.'l: 
0·4i,~t:>u1=eslaenSX:~ue qui s'est traduitt deJà par la 
consUtuuon de la Mutuelle de 11ndustne Vtn-.ere. la Bao· 
qut de Bru>teUes ei. son groupe ont pri.s une part unp.m.ante 
aux n011oea1ton8 quJ ont aruené Ja crcauon d~ run..on des 
Vem:rl.,. Mcramques Belaos. Ol'l>Ant>mc qui rcunlt les usines 
eicp:olt.ant le proc~de Puorcault. Cette nouvelle concentra­
tion marque une e,ape décl.sive dans la rationalisation de 
l lndustrle du verre et permettra a celle-ci de détendre efll· 
cncement su débouches exterieurs. 

L'Jndustrlt élertnque belge a cnrealstr~ un nouveau pro­
gres au cours de l'anoee dernh!re; sa production de cou· 
rant Nt pru1$ée en ettet de 4,123 à 4.4CO muions de wh. La 
progre:;a1on de la consommation d"Clcctrtcité ut un lnclloe 
mtérc...,.nt a relner au pomt de vue de la vltallte écono­
mique du pays. 

La Colonie aublt en ce moment une crtse mtense, dont 

l:,~~tr~t~u ~~t a=':1à d~ ~S'N':'e ~=tti:: 
DJQUe et l'appui matmel ,·ouJus pour les aider a surmonter 
les dltOcultea actuelles. 

Une p~riode de règres.slon des aft'alrcs n'est pas propice 
aux optratlon. l!nanclères. o·.,.t ainsi qu'en 1930 nous 
n'avozu prll part à l'augmentation du capltAI que de trola 
soclétcs' Compagnie Néerlandal.se de l'Azot.e, Crédit !'oo.­
Cier Afrtcaln, Socléte d E.ectrtcité d' Alep, 

Notre Banque est. d'autre part. lnterv~nue dans les ,syn· 
dlcar.s do anrantle ou a prêté son concours pour le prac.. 
ment des actions de dlvenes 10Cl6L6s. 

COMPTOIR DU CENTRE 
Les rwultats de l 'exercice c:os au 31 deeembre 1930 se 

chuirent par Ir. ~.665.661.'12, peu ln.térleurs Il ceux de l'ex<?r• 
cu:o pr~ctdont de Ir. 10,484~38.66. 

Apr<a doductlon des !ra!S généraux et allocations au per-

:r~n~ ;~~rt11';;o~v;~~~trr:'.s~2~'.'&Jf,l·~g·/~;~ ~~ 
cedent. 

Le con.sell proposera à l'assemblée 11énérale de porter 
300.UOO lranca Il rnmortlssement d"" unmeub.es, le co~ :n: :fl~u/i:n~ é!"~\.=~~ :e 1d~~Jc:~~vtdin.i. 
do Ir, :n.60 OH con~ !r. 33.15 tn 1929. 

n restera un solde de tr. 05.134.M que le conseil propo. 
.e.ra dt rtpcrtcr a nouo;e:iu. 

Le r-.cpport du conseil d"admlnl$tration indique que ch&· 
cun des poote$ du portefeuille a été tvalué l un tauX ln!~ 
rieur aux cours de la BOurse au 31 dc~bre 1~30. 

Le bUan accuse uo aclll ré8.Usable de Cr. 185.008,219.$2 eu 
regard d'un passif exlg1ble de tr. 151.680.168.82, !aise.nt 
ain.sl resaorllr une situation saine comportan~ d'~­
tantes UquldltéS. 

COMPTE DE PROFITS ET PERTES 
DEBIT 

RHec:ompte •..... .•........ ........ • tr. '18.536.JI 
Allocations &'1.5 lnstltutions de prevoyance en 
tav~ur du ~rsonnd . . • - • .• '38.708.4' 

Allocatlonl 1pécta.n au penonnd et puu bt-
neActal1es ....................... - ...... ...... _ ...... . 

Frai$ atntraux -·· -······ ........•.. ·····•••····••· ....... . 
~~~: {~29 .. ···:::::::::::::::-"-'321.8'jù5 
lkné.Qoe ne~ ........................... a,ooe.u185 

1.035.35218 
U5U79~ 

30'7,G'IUO 

Ula,061.llO 

rr. 9,987.29UT 

9,98'1,296.41 

160.320.M 
uoo.ooo~ 

:13'1.!llS.86 
615.ooo_-
349.6'79.J~ 
i15.13U~ 

~.œul 



POURQUOI PAS P 

TRUST FONCIER BELGE 

D'ENTREPRISES G~ÉRALES DE TRA VAUX PUBLIC 
llOCISTS ANONYMJI 

CAPITAL SOCIAL: lt mlllloaa de Frulm MJtlù-nl y .. 

122, Boulevard Emile Jacqmain, à Bruxelles 

VENTE PAR SOUSCRIPTION PUBLIQUE 
08 

10,000 OBLIGATIONS DE 100 BELGAS CHACUNE 
ft.la&ot partie de 200,000 obllpt10111 de 100 belaaa u o p.c. net, c:riêes par d6el>ton du Con><U d'AdmlnlatraUon t~n. 
t\ » clea Statuts de la Socltù), à ~ettre au tur et à mesw-e de ees besOlna p&r <11\rlm de 1,000,000 de belru 

INTÉRtT : 6 1/2 p.c., soit fr.32.50 par an net 

44 toua lei !mpOU belaea ~Dta et rutun, p&yabks MmestrlelltmeDt lof I" J-.-.... el le I" Juu.... cL chaque 
« po11r a preml.èn !ota )e I" Juillet 1931. Let sowcrlpteun jo\llront de l'lnùrfl dtpUll ;~ I" Janvier 1931. 

GAGE SPECIAL AUX OBLIGATAIRES 
Lt l'Oll'.lbounement ci. toui. i. ob!Jilatlona de chaque Mrl• 6m.llt eot to~t euanu à 
u d6p(>t do 

RENTE BELGE 
Lt dlp(>t de CHU• rftl~e ut cer~ Sllr ch&qu• o~.Jpuoo p&r un Admlolal.rateur de la Soclf~# cl~. poar 

rembouzwment des obl.lptlonl du TBCST J'OScu:& BF.LGE ET O'E..,"TREPR I lt;, <;L.,UlU..ES DE TR \\':\U 
PCBLICS. Les obllia:tom ~1- 8QDt rrmboursab1419 aa ,.U do Hl belpa on ,.., lllro M plJb Laid tbnt ta 

•1&anltbue année qol llllYnt. le )oW' de leur tmtaslon. 

Touwou, la Socltte ae ,......,,. le ClrOl~ de rembounu - obllptlO<ll .a tout ou en ~. l date csu 1"' 
•lat IHO. 

Prix de Cession : 1 OO BELGAS ou 500 FRAN 
PA.Jl TITBE, PAYABLE A lA SOVSClllPTIOS 

i. NOllco i;nscnu p&r la Ici .. fU ~ •US ~ du • NODlteur ~ • li Il jan.W 1931, IOlla .... 

,_........,._ à la oote oWdele do la 8ovR de Bnu.u- ,.,. ci.ma.o4&. 

On souscrit au Siège social: 122, boulevard Em. Jacqmain, à Bruxell 
el claes - i.. 8&AqUln et A ,..i. 6o ~ aootnWtaal.o. 





...,,_ .-· .. ,· ~--, - - , ~ · ....... ~ .- . 
Sa souplesse vous ravit -- Son rendemtui. •ous ;tup6fie 

-~iii"---

DÈS SON APPARITION 

La 4 HP 

Conduite intérieure 4 places Glrces triplex 

A CONQUIS LE MARCHÉ BELGE 

Pour T ~ois Cents francs par semaine 
voua recevrez: 

1 Votre voiture : 
carrosserie tout :.c1.-r, porle &rriel'\', tou1c> !"" a~ en TrlpJ<-x l.na6MblP ml)I 
quatre cyllndres. l'\'lroldlabement par tAl1. ~phoa. ll'O"' vit- &ant 
marche arrl.èl'\' «-lalrage tl dernarrage électnqu<is. deux fl'\'lna lDdependan~ llW" 

quatre roue-. carburut.tur Unlth. grat;&"J- par P'>m~ ~mPo·l't"~ll'\', comp1"'.1r 
ntt'$.."-' et compttur lcllomttnqU<o, et.c 

2 La taxe de luxe; 
3 La plaque et la taxe gouvernementale pendant deux années ; 
4 L'assurance tous ri11que1, accidents, incendie, vol, pendant 2 années 
5 Tou te l'huile néceuaire pendant deux années : 24,000 kilom.; 
6 Toute l'essence néceuaire pendant deux années : 24,000 kilom. 

Consuu!ie ~< ae Joq;u .. ann..,.. Il d~ d~ de m.ll:.-r-. d ~=I>~ J»r la 
AUST11' 'IOTOR Co Ltd de B.rm nshAmt elle • lrlOlll])hé des pilla mau.-al.Ys n>Utn 

ce l'Aus:ra!M! du Soudar et de 1 Alrtque du SUC:. ou e~ a.ssu.no ~ 1<n"l<x' de= IJ"'16 o..­
tnbutt en B+lflque ~t !<' Gd-0 1ch-' de L•nembours pa• i.. ron...,rttam o .. tt~bll=:nmt& 

L CHAUSSÉE D'IXELLES, 63-69 BRUXELLES __j 


